
  

 

PERCÉED'ALIS
TECHNOLOGIES EN
EUROPE DE L'EST

 

Les logiciels d'adaptation
linguistique de la firme dirigée par
Claude Lemay connaissent un vif
succèsà l'étranger p. 13

   

 

   
BOMBARDIER :
LE POTENTIEL À
LONG TERME
EST NÉGLIGÉ

Ld

    
Les déboires de Bombardier,
dont ceux des trains navettes
sous la Manche, cachent aux
investisseurs son grand
potentiel à long terme p. 25

LES TITRES DES
BANQUES SONT PEU
ATTRAYANTS À
MOYEN TERME
Les provisions pour pertes
limiteront encore les profits
des banques en 1993 et en
1994 pp. 26-27

CIRCO CRAFT ÉVOLUE
DANS UN SECTEUR
CYCLIQUE
Le secteur des circuits
imprimés est trop cyclique
pour queles actions de Circo
Craft soient un bon placement
à long terme p. 28
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MAISONS : LES CONSTRUCTEURS
QUEBECOIS EXPORTENT
«Japon, ON

Pologne, Russie, ZA

Floride. Des
constructeurs

d'habitations du
Québec prennent
d'assautles
marchés
étrangers pour
maintenir leur
volume d'affaires

pp. 2a5

 

 

 
Ci-contre, une maison pièce surpièce *.
construite au Japon par La maison du ‘
patriote, de Saint-Sauveur ce  
 

  

  

 LE CASINO DE MONTRÉAL VISE |
00 MS DE PROFIT NET PAR ANNÉE
@_Pne analyse réalisée par Loto-Québec indique que le
Casino de Montréal sera l'un des plus rentables en
Amérique du Nord, avec une marge bénéficiaire nette de

   
KES MW demeure le
plus populaire des
fabricants de voitures de
luxe au Québec. Essais
de 14 modèles haut de
gammepp. G-1 à C-12
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E_'industrie
pharmaceutique du
Québec souffre d'une
pénurie de chercheurs
pp. B-1 à B-12
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B® lusicurs construc-
teurs d'habitations québécois
se tournent vers les marchés
extérieurs pour maintenir
leur volume d’affaires.
La raison est simple : le
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marché québécois de la
construction résidentielle
stagne. Au cours des pro-
chaines années, les écono-
mistes prévoient que 40 000
à 50 000 unités seront mises
en chantier au Québec, ce
qui est assez loin du sommet
de 74 180 mises en chantier
en 1987.
« La demande de loge-

ments est très importante à
l’étranger », indique Jean-
Pierre Caron, président du
Groupe Incursion, qui or-
ganise des voyages à voca-
tion économique pourles en-
trepreneurs en construction.
M. Caron compte réaliser

en mai son prochain voyage
en Israël, pour lequel il a re-
çu plus de 200 demandes de
renseignements. L'agence
planifie un voyage du même
type en Pologne à l'automne.
Ces voyages, organisés en

collaboration avec l’Asso-
ciation de la construction
du Québec, font suite à celui
de l’été dernier, en Scandina-
vie. Vingt-deux entrepre-
neurs québécois s’y sontren-
dus pour étudier le marché
des maisons préfabriquéeset
les méthodes de construction
des Scandinaves.

Forte demande
à l’étranger

« L'Amérique du Nord est
le seul continent où les gens
sont convenablement logés.
On a de la demande de l'ex-

—_———————mm——
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térieur pour notre produit,
tant qu'on peut en faire »,
affirme Paul Beaulieu, pré-
sident d’Isosand, qui expor-
te des panneaux conçus avec
une nouvelle technologie.
Ces panneaux servent à la
construction de maisons pré-
fabriquées.
« Le Canada est reconnu

comme le pays qui a les mai-
sons à ossature de bois les
plus solides au monde, en
raison de la rigueur du cli-
mat », affirme de son côté
Laurier Dechêne, président
de Modulex, une entreprise
de Québec qui exporte ses
maisons prêtes à monter de-
puis plus de 20 ans.
« J'ai sur mon bureau de

30 à 35 demandes de sou-
missions en provenance de
l’étranger. Certaines pro-
viennent de pays dont je ne
connaissais même pas le
nom, a-t-lancé au cours
d’une conversation télépho-
nique. Chaque semaine, je
reçois entre 10 et 12 deman-
des de villes d’Europe de
l’Est. »
Les maisons de Modulex

sont livrées en panneaux nu-
mérotés que les clients as-
semblent en suivant les éta-
pes sur vidéo. Bien que les
exportations aient été faibles
depuis deux ans, M. Dechê-
ne s’attend à une bonne an-

Acier Leroux.
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Brookfield ..
Burns Fry ......
Burroughs Wellcome.
Call-Net (Entreprises) …36
Cambior ……………… 32
Canadair ... 7
Canassurance 21
Capital (Gr.) .......... 2-3
Cato Pharma Canada.
Cato Research 

 

=> a 
La maison du patriote vend au Japon des maisons pièce sur pièce en queue d’aronde, une
version améliorée des maisons en bois rond de nos ancêtres. Ci-haut, la construction d’une
des 10 maisons montées au Japonl’an dernier.

née en 1993.
L'année a d’ailleurs bien

commencé. En janvier, des
pièces quittaient l'usine de
Québec pourse rendre au Ja-
pon. Le contrat comprend
trois bâtiments de six loge-
ments, qui seront assemblés
à Nagoya, à cinq heures de
voiture au sud-ouest de To-
kyo.L'entreprise a un chiffre

  

 

Computing Devices.
Consolidated Gold Hawk
Consoltex (Gr)...
Construction Albert Jean.
Croix Bleue ............
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Dion Management …
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Ford... C-2
Freewest (Ressources)... 33
General Motors … 1
Genesis Group … B-8
Gestion Aérocapital.
Glaxo ....oooerrieererens
Golden Tag Resources...
Heenan Blaikie .......
Honda …………….….……
Hypocrat (Ordinateurs)
IBEX Technologies.....
IBM...
Immunicorp .
Inco
Incursion (Gr.) .
Innova Design
Innovatech .....
Intermont (Explo.)
Isosand ..
Ivaco .......
Jos Gingras et Fils ...
Klein Henderson
Laboratoire Lalco.
Laboratoires Nordic
La maison du patriote .
Léonard McKeague(Gr.)

d’affaires de quelque 10 M$
par année.
Depuis ses débuts, Modu-

lex a, entre autres, vendu des
maisons prêtes à monter en
Israël, en Argentine, en Uru-
guay, à Cuba, en France, en
Irlande et même sur la Terre
de Baffin !
Quant à Isosand, de Gran-

by. elle a commencé à récol-
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ter les fruits des 18 ans de
recherche qu’elle a consa-
crés à ses panneaux sand-
wichs. « Quand le produit a
été à point, des étrangers
sont venus me voir et ça
pressait. Je ne suis sorti
qu'une seule fois du Canada.
La nouvelle a fait le tour de
la planète de bouche à

Pomerleau (Gr.) ......
Pratt & Whitney …
Price Waterhouse ...
Prod. for. Canadien Pacifique .
Quantum Biotechnologies ...
Réno-Dépét .....
Repap (Ent.} .
Right Associés
Robert etFils
Rolmex ............
Ro-Na Dismat (Gr.)..
Rougier ...................
Rourke Lizotte & Associés
Saab
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Shering Plough
SHL Systemhouse
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spi …
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Unité de disque dur amovible
pour un meilleur rendement

veut dire que vous pouvez emporter vos données
et votre logiciel avec vous, ce qui vous donneainsi
plus de flexibilité et de sécurité. Communiquez
sans tarder avec votre marchand Samsung.

Le meilleur aspect de nos nouveaux
ordinateurs bloc-notes 486SX et 486SLC
n’est pas ce qu'on met dedans mais ce qu’on
en sort, à savoir, l'unité de disque dur. Cela

diSAMSUNG
Samsung Electronics Canada Inc.
7037 Financial Drive
Mississauga, Ontario LSN 6R3
Téléphone : (416) 542-3535
Télécopieur: (416) 542-0940
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d'assaut les marchés étrangers
 

à première vue.

Québécois, nombre d’entre-
preneurs en construction y
ont vu une occasion d'affai-
re. Du jour au lendemain,

Etat du Sud se sont re-
trouvés sans logement.
Gary Longchamp, entre-

preneur en construction de
Floride depuis 1972, expli-
que qu’il faut franchir de
nombreuses étapes avant de
creuser la première pelletée
de terre. Originaire de Sher-

l’un des deux partenaires du
Groupe Pomerleau dans le
projet Waterside Village, à
Hypoluxo, dans le comté de 

HE ancer un projet im-
mobilier en Floride est
moinsfacile qu’il n’y paraît

Depuis que l’ouragan An-
drew a fait ses ravages dans
l’Etat américain préféré des

53 000 propriétaires de cet

brooke, M. Longchamp est

West Palm Beach.
Premièrement, les entre-

preneurs québécois doivent
obtenir leur permis de tra-
vail, la fameuse carte verte.
Ensuite, ils doivent se pro-
curer les licences de cons-
truction de Floride, indique
M. Longchamp. Il existe des
licences pour la plupart des
corps de métier : plombier,
électricien, entrepreneur gé-
néral, etc. Au dire de M.
Longchamp, l’examen pour
l'obtention des licences est
administré deux fois l’an en
Floride. Le note de passage
est de 75 %.
Troisièmement, il faut

s'enregistrer comme entre-
preneur auprès de la ville où
est situé le projet (occupa-
tion licence). Il faut compter
un minimum d’un an pour
l'approbation des plans et
devis qu’on soumettra par la

Construire en Floride : pas si facile
suite à la ville, affirme M.
Longchamp.
Entre-temps, les entrepre-

neurs auront évidemment
acquis un terrain et pris soin
d'adapter leurs maisons aux
goûts des résidents, de mê-
me qu’aux normes de l'Etat.
En Floride, par exemple,

les bâtiments doivent résis-
ter à un vent de 150 milles à
l’heure. La structure doit
être conçue en conséquence.
Andrew force actuellement
l’Etat à réviser ses normes:
les vents de l’ouragan ont
atteint 230 milles à l’heure
l’an dernier.
Les maisons ne compor-

tent pas de sous-sol. Elles
sont généralement montées
sur une dalle de béton armé,
sous laquelle sont passés les
fils électriques et les tuyaux
de plomberie.
D'autre part, indique M.

 

Longchamp, les construc-
teurs doivent trouver une ou
plusieurs banques locales
intéressées à financer leurs
projets.
« II y a beaucoup d'ouvra-

ge pour la main-d'oeuvre,
mais peu pour les entrepre-
neurs », dit M. Longchamp,
en expliquant que plusieurs
constructeurs d’autres états
se sont déjà accaparés une
bonne partie du marché.
Selon M. Longchamp,plu-

sieurs ouvriers canadiens
travaillent au noir en Flori-
de. Les entrepreneurs sont
toutefois réticents à engager
ce type d'ouvriers parce que
l’amende à payer est très
importante.

Deux solutions

Deux choix s'offrent aux
Québécois pour vaincre ces

embiiches : exporter leurs
produits, si faire se peut, ou
s'associer à un constructeur
de la Floride.
En s'associant, l’entrepre-

neur québécois n’a pas à ob-
tenir les licences et à étudier
les procédés de construc-
tion. En outre, le finance-
ment est probablement plus
facile à trouver.
C’est ce qu’a fait le Grou-

pe Pomerleau, en s’asso-
ciant à Jean- Louis Pomer-
leau, agent immobilier de la
Floride, et à Gary Long-
champ. L'entreprise s’appel-
le P.L.P. Development.
Commencé en 1989, le

projet de P.L.P., Waterside
Village, a été complété l’an
dernier. Plus de 90 % des
412 unités y sont vendues,
indique M. Longchamp. In-
vestissement : 33 M$ sur
quatre ans.  
 

oreille », a indiqué Paul
Beaulieu.
Récemment, M. Beaulieu a

signé des ententes avec la
Grèce, la Tchécoslovaquie
(devenue récemment la Ré-
publique tchèque et la Slova-
quie) et un pays d'Afrique.
En Grèce, on lui indique
qu’il pourrait fournir des
panneaux pour l'équivalent
de 250 maisons par année
pour les cinq prochaines an-
nées.
Ces panneaux isolés en usi-

ne ne comportent aucune os-
sature de bois, mais servent
tout de même pour les murs
porteurs, la toiture, les plan-
chers, etc. Selon M. Beau-
lieu, le panneau Pan-isox
supporte 40 000 livres de
pression par quatre pieds li-
néaires, comparativement à
11 000 livres pour les co-
lombages de 2 X 6 dont sont
traditionnellement faites les
maisons.
Chaque planche extérieure

est faite de fibrociment, qui
ressemble à un panneau-par-
ticules OSB,à cette différen-
ce près que les particules de
bois sont unies par du ciment
plutôt que par de la colle.
Selon M. Beaulieu, la rap1-

 
 

Nouveau programme: Nous offrons maintenant un programmed'été

pourles jeunes adultes (17 à 24 ans) de juin à septembre

Demandeznotre brochure gratuite

Tél: (416) 368-6226 Fax: (416) 365-0742

dité du montage d’une mai-
son avec son produit en ré-
duit le coût de construction
de 25 %. L'entreprise a un
volume d’affaires annuel
d'environ 10 M$.

Construire
sur place

Aulieu d'exporter, d'autres
construisent sur place. C’est
le cas du Groupe Capital,
de Pierrefonds, qui a un pro-
jet de 172 maisons à Tarnob-
zreg, en Pologne; ce projet
comprend deux phases.
Quatre maisons ont été

vendues, mais quelque 70
acheteurs attendent de voir
les premières propriétés
avant de prendre une déci-
sion, indique Marian Bielec,
Polonais d’origine et prési-
dent du Groupe Capital Eu-
rope, une filiale du Groupe
Capital, que dirige un jeune
entrepreneur, Mario Capri-
ni. Les prix des unités va-
rient entre 45 000 et
60 000 $.
M. Bieclec prévoit que la

première phase de 86 loge-
ments, qui débutera en avril,
sera terminée en 1993.
« Et ce n’est rien. Je ne

COURS D'ANGLAIS POUR LES ENTREPRISES

Depuis 1966, nous
donnons des cours
d'anglais aux sociétés
les plus progressives du
Québec et à des multi-
nationales de l'étranger.

CANADIAN
ENGLISH
LANGUAGE
CENTRE
LIMITED

 
  

parle pas des autres projets
qui peuvent débuter dans
d’autresvilles de la Pologne,
notamment a Varsovie. ».
De tous les pays de l’Est

qui se sont convertis à l’éco-
nomie de marché, souligne
M.Bielec, la Pologne est ce-
lui qui s’en tire le mieux. Or,
« ce pays a besoin de quel-
que 2,3 M de logements ».
Le Groupe Capital est no-

tamment connu pour avoir
réalisé la Cité Jardin de Fon-
teneau, un projet de 124
maisons jumelées et en ran-
gée, a deux pas du pont tun-
nel Louis-Hippolyte-Lafon-
taine, dans l’est de Montréal.
L'entreprise réalise un chif-
fre d’affaires de 12 à 15 M$
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pas année.
Le Groupe Pomerleau a

égalementplusieurs projets a
l'étranger, notamment en
Russie, à titre d’entrepreneur
général pour le Groupe Lé-
pine, promoteur d’un im-
meuble de bureau et com-
plexes de condominiums. La
première phase de ce projet
débuterait à l’automne. La
société d’Hervé Pomerleau
est aussi active en Algérie.
Pomerleau a également

construit des maisons à West
Palm Beach, en Floride. À
ce jour, plus de 90 % des
412 maisons en rangée et
condominiums du Waterside
Village ont été vendues. Le
projet a été réalisé en asso-

le Ge SALON

MECANEXPO
LE CARREFOUR
D'AFFAIRES DE LA
MECANIQUE DU
BATIMENT

Place Bonaventure
Montréal

Jeudi 25 mars : 12h00 à 20h00
Vendredi 26 mars : 10h00 à 18h00

PLUS DE 300 STANDS:

© Plomberie
* Chauffage / Climatisation

* Ventilation
e Réfrigération
« Prévention-incendie
e Outillage - Équipement
« Services à l'entreprise

Une exposition de la

Pour obtenir votre laissez-passer

gratuit, contactez dès maintenant

(514) 382-CMMT
ou 1-800-465-CMMT 

ciation avec deux résidents
de la Floride d’origine qué-
bécoise : Jean-Louis Po-
merleau, agent immobilier,
et Gary Longchamp,entre-
preneur. L'entreprise s’ap-
pelle P.L.P. Development.
Les deux Pomerleau ne sont
pas parents.

Maison de
bois rond

De son côté, La maison du
patriote vend des maisons

 

des deux mondes

   
    

Transitaires internationaux :
et courtiers en douane:
depuisplus de 65ans!

285-1500 —
1-800-361-186

pièce sur pièce en queue
d’aronde au Japon. Une mai-
son pièce sur pièce est en
quelque sorte une version
améliorée des maisons en
bois rond de nos ancêtres.
Leur prix de vente moyenest
de 70 000 $, excluantle ter-
rain, la plomberie, les fonda-
tions,etc.
L'entreprise de Saint-Sau-

veur, au nord de Montréal, a
vendu l’an dernier 10 mai-
sons au pays du Soleil Le-
vant.
Les japonais les utilisent

comme résidence principale
ou secondaire.
Au dire de François Bois-

menu, président de l'entre-
prise, le Japon estle pays qui
offre le plus grand débouché
pour les maisons de bois, les
Japonaisétant entichés de ce
matériau.
L’entreprise a réalisé

1,2 M$ de chiffre d’affaires
en 1992, Japon et Québec in-
clus. En 1993, M. Boismenu
s’attend à réaliser des ventes
de 1,5 à 3 M$ au Japon seu-
lement.

ECHELLE
FRANCI

AILLES
  

   

@AUTRE TEXTE EN PAGE 4¢

Le meilleur

 

 

 

 
Touche Orientale

...Confort Occidental

 
 

E
6
6
T
S
I
E
U
E
T

(p
ou
le
s
‘S
IH
IV
44
V
S
F
]
©

 



L
E
S
A
F
F
A
I
R
E
S
,
s
a
m
e
d
i
1
3
m
a
r
s
1
9
9
3
a NIN

 

Faire affaire à l’étranger réserve parfois des surprises

Monnaie d'échange : Caviar crevettes et
dollars américains
« € n m'a déjà offert

du caviar pour me payer », a
affirmé Paul Beaulieu, ex-
portateur de panneaux sand-
wichs, servant à la construc-
tion de maisons préfabri-
quées. M. Beaulieu est prési-
dent d’Isosand, de Granby.
Plusieurs autres entrepre-

neurs éprouvent des difficul-
tés à se faire payer, plus par-
ticulièrement lorsqu'il s’agit
de particuliers ou d’organis-
mes des ex-pays du bloc
communiste. En général, ces

derniers n’ont pas suffisam-
ment de monnaie forte (dol-
lar américain, mark alle-
mand, etc.) pour conclure
une transaction qui satisfait
les constructeurs.
Pour contourner ce problè-

me, M. Beaulieu fait du
troc : en contrepartie de ses
panneaux, il reçoit du fibro-
ciment, qui entre dans la
composition de ses panneaux
Pan-isox.
Laurier Dechêne, prési-

dent de Modulex, de Qué-
bec, a confié aux AFFAIRES
qu'il a vécu une situation
semblable en 1980, en Ar-
gentine. Pendant un certain
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BOMBARDIER INC.
CAE ELECTRONICS

POUR INFORMATION:

JPdL MULTI MANAGEMENT INC., TÉLÉPHONE: 514 287 1070, FAX: 514 287 1248

PRÉSENTÉ PAR:

temps, on lui payait la moitié
de ses maisons prêtes à mon-
ter avec des crevettes. Pour
toucher son dû, M. Dechêne
devait revendre les crevettes
à des courtiers de fruits de
mer canadiens.
Selon Beaulieu, le gouver-

nement devrait aider les en-
trepreneursà faire de la con-
trepartie.
« Je pourrais facilement

quintupler mon chiffre d’af-
faires si le gouvernementca-
nadien me donnait des ga-
ranties de paiement », a af-
firmé M. Beaulieu.
En Pologne, le Groupe

Capital, de Pierrefonds, ac-
cepte de se faire payer en
zlotis, la monnaie du pays.
Pour pallier les risques de
change, le prix d’une maison
est établi en dollar américain
et converti uniquementle
Jour du paiement complet de
la transaction, selon le taux
de change américain en
cours. Soulignons que le zlo-
ti est convertible sans pro-
blèmeà l’intérieur du pays.
Fait à noter, plusieurs Polo-

nais ont rempli leur bas de
laine durant les 40 ans de

GROUPE DMRINC.
HYORO-QUÉBEC
IBM CANADA LTÉE

LA CHAMBRE DE COMMERCE DU MONTRÉAL MÉTROPOLITAIN
SOUS L'ÉGIDE D'INDUSTRIE, SCIENCES ET TECHNOLOGIE CANADA
I+1 Industria, Sciences et

Technologie Canada
Industry, Science and
Technology Canada

D Gouvernement du Québec
ea Mrmstère de l'industne, du Commerce

ei de ta Tech ie

de le technologie Ville de Montréal

CIDEM

communisme de l’après-
guerre, soutient Marian Bie-
lec, président du Groupe
Capital Europe, une filiale
du Groupe Capital. Certains
auraient même une petite
fortune en dollars améri-
cains, ce qui leur permet de
payer en billets verts les
60 000 $ que coûte une mai-
son. Règle générale, les en-
trepreneurs interviewés de-
mandent de se faire payer en
argent américain ou cana-
dien dans la plupart des
pays, de sorte que le client
assume le risque de change.

Communications

Les problèmes culturels et
de communication viennent
au deuxième rang des diffi-
cultés rencontrées par les en-
trepreneurs québécois. « Ma
principale difficulté, c’est de
ne pouvoir communiquerdi-
rectement avec le client. Peu
de Japonais parlent l'anglais.
Avec les interprètes, il y a
trop d’intermédiaires », ex-
plique François Boismenu,
président de La maison du
patriote, de Saint-Sauveur,

CETTE SEMAINE SEULEMENT
16 AU 18 MARS 1993 @pg
INTETHSe
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qui fabrique des maisons
pièce sur pièce. L'entreprise
exporte ses produits au Ja-
pon.
Le Groupe Capital a remé-

dié à ce problème avant mé-
me d'entreprendre des dé-
marches sérieuses en Polo-
gne : il s’est associée à un
Canadien d’origine polonai-
se.
« Si je ne parlais pas par-

faitement le polonais, ça ne
fonctionnerait pas. On ne va
pas en Pologne avec des in-
terprètes. Il faut connaître la
mentalité et la culture des
Polonais pour neutraliser la
méfiance qu’ils ont encore
envers les capitalistes », dit
M.Bielec.
Obtenir la confiance des

intervenants étrangers est
d’ailleurs la première chose
à faire.
Le Groupe Capital s'y est

pris en faisant une entreprise
en coparticipation avec Tar-
nobzreg, la municipalité où
elle lance son premierprojet.
Les actions sont réparties
également : aucune des deux
parties n’a le contrôle de la
coentreprise.
Danscertains cas, confian-

ce et patience vont de pair.
M. Boismenu rappelle qu’un
de ses distributeurs japonais
a testé son produit pendant

Adjoint au président
et secrétaire

 

PIERRE BORNAIS,c.r

un an avant de lui accorder
son soutien.

Normes

La différence entre les nor-
mes de construction et celles
des autres pays est une autre
embûche pour les entrepre-
neurs. En Europe, les mai-
sons à ossature de bois sont
peu connues. « La municipa-
lité de Grenoble, en France,
nous a demandé quelle était
l’élasticité du bois, chose
dont on ne s’est jamais sou-
cié au Canada », a dit M.
Dechêne.
En Floride, le Groupe Po-

merleau a dû ajouter des
poutres d'acier à la structure
de ses maisons, afin de ré-
pondre aux normes sévères
sur les ouragans.
Pour sa part, M. Beaulieu a

dû débourser 37 000 $ pour
faire étudier son panneau
Pan-isox par l'agence fran-
çaise chargée des normes de
construction.
Tous s'accordent d’ailleurs

à dire qu’il faut avoir les
reins solides pour percer le
marché extérieur. M. Bois-
menu a investi depuis quatre
ans 300 000 $ pour prospec-
ter le Japon.
M. Beaulieu parle de cen-

taines de milliers de dollars

 

DANIEL DESGAGNE, ing.
Vice-président principal

planification

et communication

Monsieur John Harbour, FCA , Président et chef dela direction de La Société de portefeuille du Groupe
Desjardins, assurances générales, est heureux d'annoncerl'élargissement des fonctions de trois
membres de son Comité de direction.

Me Pierre Bornais, c.r., qui s'est joint a l’entreprise en 1964, occupele poste d'Adjoint au présidentet
secrétaire depuis 1984. À ses responsabilités, s'ajouteront désormaiscelles liées au secteurvérification
etfiscalité ainsi qu'au secteur des affaires corporatives.

Monsieur Daniel Desgagné, ing., est nommé au poste de Vice-président principal planification et
communication. Monsieur Desgagné s'est joint à l'entreprise en 1984 à titre de Vice-président
marketing. Depuis 1989, il occupait le poste de Vice-président communication et développement.

Monsieur Jude Martineau, CA , est nommé au poste de Premier vice-président administration et
sinistres. En plus du secteur des sinistres qu'il dirigeait depuis 1989, Monsieur Martineau se voit
également confier la responsabilité des secteurs finances et des ressources humaines.

La Société de portefeuille du Groupe Desjardins, assurances générales, est unchefde file sur le marché
de l'assurance IARD au Québec. Elle regroupe deux filiales, les Assurances générales des caisses
Desjardins qui se consacrent exclusivementà la vente directe de produits d'assurance automobile et
habitation dans le réseau des caisses Desjardins, ainsi que La Sécurité, Compagnie d'assurances
générale du Canada, dédiée entièrementà la vente de produits d'assurance de groupes.

LA SOCIÉTÉ DE PORTEFEUILLE
DU GROUPE DESJARDINS, ASSURANCES GÉNÉRALES

JUDE MARTINEAU, CA

administration et sinistres

avant de signer un contrat.
D'autres problèmes sont

plus cocasses. Pour rentabili-
ser son projet, le Groupe Ca-
pital a engagé des ouvriers
polonais. Sur les 100 qui ont
postulé pour suivre un cours
de formation au Québec, 14
ont été retenus.
Arrivés au Québec, trois

d’entre eux ont été congé-
diés : le premier était sou-
vent en boisson et les deux
autres prenaient leur pause
quand bon leur semblait. Des
11 qui restaient, trois ont
préféré rester au Canadaplu-
tôt que de retourner en Polo-
gne. Au bout du compte.
seulement huit ouvriers sont
en mesure de travailler.
constituant une équipe de
travail.
Or.le projet du Groupe Ca-

pital requiert deux équipes !
L'autre sera formée sur pla-
ce.
Les Polonais prennent en-

tre deux et cinq ans pour
construire une maison.
« Nous. on veut faire une
maison à ossature de bois en
trois mois, comme au Qué-
bec, pour qu'on reconnaisse
la valeur de notre travail ». a
i liqué M. Bielec.
niin
FRAN

VAILLES
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Gestion Aérocapital veut être un partenaire

actif dans les firme.
, MES ernard Hamel a
l’intention de laisser sa mar-
que sur l’industrie aérospa-
tiale québécoise.
« Nous serons hands on.

Nous voulons être un parte-
naire actif des sociétés dans
lesquelles nous investi-
rons », affirme le président
de 39 ansde la société de ca-
pital de risque Gestion Aé-
rocapital, de Montréal.
Gestion Aérocapital est la

nouvelle firme de capital de
risque lancée en novembre
dernier par le Fondsde soli-
darité des travailleurs du
Québec. Son capital est de
10 M$.
Son but : participer à l’es-

sor de l’industrie aéronauti-
que au Québec.
Ce secteur est l’un des plus

dynamiques de notre écono-
mie. Depuisla fin des années
80, les quelque 140 entrepri-
ses de cette industrie ont
connu une croissance an-
nuelle généralement supé-
rieure à 10 %.
La valeurtotale de leurs li-

vraisons approche les cinq
milHards de dollars.

Centaine de
candidats

M. Hamelcroit dur comme
fer qu’il existe un créneau au
Québec pour Gestion Aéro-
capital, la première société
de capital de risque spéciali-
sée dans ce domaine en
Amérique du Nord.
Selon lui, la clientéle cible

investira entre 230 et
370 M$ dans des projets
d'expansion ou de recherche
et développement (R&D)
d’ici 1998.
Gestion Aérocapital ne fera

pas la cour aux gros canons
comme Canadair ou Pratt
& Whitney. Elle collaborera
plutôt avec leurs sous-trai-
tants, de préférence des so-
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treprises.

ciétés spécialisées en aéro-
structure, dans l’entretien et
les services, dans l’avionique
et dans l’espace et la défen-
se. Les occasions d’affaires
ne manquerontpas.
Le Québec compte une

centaine de sous-traitants
dans le secteur de l’aéronau-
tique. Leurs ventes globales
sontde l’ordre de 600 M$.
Gestion Aérocapital consa-

crera 60 % de ses capitaux à
des projets d’expansion ou
de recapitalisation; le reste
sera investi dans des projets
de recherche et de dévelop-
pement ou de démarrage de
nouvelles entreprises.
L'institution n’a pas l’in-

tention de se limiter aux so-
ciétés québécoises. Environ
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30 % de ses placements se-
ront réalisés dans des entre-
prises situées à l’extérieur de
nos frontières.
Ses cibles : des fabricants

de produits complémentaires
à ceux de l’industrie québé-
coise. « Le but est de déve-
lopper des synergies entre
des entreprises de l'extérieur
et nos partenaires au Qué-

Le président de Gestion Aérocapital, Bernard Hamel, évitera de faire du redressement d’en-

bec », affirme M. Hamel.

Un million de $
maximum

Aérocapital n’investira pas
plus d’un million de dollars
dans un seul projet. Elle
n’écarte aucune option de
placement: actions ordinai-
res, titres privilégiés, dében-

elle investira
tures convertibles, etc.
L'institution est même prê-

te à prendre le contrôle de
PME. « Idéalement, nous
souhaiterions ne pas détenir
plus de 30 % du capital
d’une société, mais il n’est
pas impossible de dépasser
50 % dans certains cas, ex-
plique M. Hamel. D'ailleurs,
deux des 10 propositions
d’affaires que nous analy-
sons actuellement se tradui-
raient par des prises de con-
trôle. »
Gestion Aérocapital n’a

réalisé aucun placementjus-
qu’à présent bien qu’elle
analyse une dizaine de pro-
positions.
« Nous avons signé trois

lettres d’intention », précise
celui qui fut directeur de la
division du matériel de trans-
port de la Société générale
de financement (SGF).
Pour analyser ses place-

ments, M. Hamel s’est doté
d’un groupe de consultation
formé de spécialistes de l’aé-
ronautique et d’un comité de
12 sages.
Font partie de ce groupe

sélect l’ex-commandant en
chef des Forces armées ca-
nadiennes, Ramsey Wi-
thers, l’ex-président de
Computing Devices (Otta-
wa), T.S. Allan, et l’actuel
président-directeur général
d’Innovatech, de Montréal,
Bernard Coupal.
L'avis de ces sages sera

d’une grande utilité car des
nuages planent déjà au-des-
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sus de la tête de M. Hamel.

Nuages à l’horizon

La récession commence à
toucher de plein fouet l’in-
dustrie de l'aéronautique.
Les parrains des fabricants
québécois, Boeing, Airbus
et McDonnell Douglas, ont
tous frappé des zones de tur-
bulence récemment.
Le Fonds tarde égalementà

se trouver des partenaires fi-
nanciers. À l’origine, la
caisse de Gestion Aérocapi-
tal devait avoir 30 M$.
Le Fonds négocie avec des

investisseurs américains et
européens, mais les discus-
sions tardent à porter fruit.
Gestion Aérocapital vise à

réaliser un rendement sur le
capital souscrit d’au moins
20 % sur 10 ans.
« Je ne peux pas promettre

de rendement. La seule cho-
se que je garantis, c’est l’ap-
proche qu’on prendra : 20 %
de nos énergies serviront à
identifier et à négocier des
occasions de placement; le
reste servira à appuyerles
dirigeants des entreprises
piHtitES », dit M. Hamel.
fillgy

DEVENEZ PROPRIETAIRE DANS LA NATURE DE CHARLEVOIX

 

TERRAINS
32300 pieds

carrés

FACE AU FLEUVE
12600°

21 0° par mois
pendant 5 ans

. sans intérét
© À une heure de Québec,site enchanteur ré-

servé uniquement aux chalets et résiden-
ces secondaires

e
e D'immenses terrains, boisés ou non, que

vous payez sur 5 ans et ce, sans obliga-
tion de construire.

e Voisins du seul centre de ski au territoire
protégé au Québec, le Massif de Petite-
Rivière-Saint-François, sa zone verte de
42 km carrés et ses nouvelles remontées
mécaniques.

Dans Charlevoix, avec ses paysages gran-
dioses, ses parcs, ses golfs, son fleuveet
ses baleines, ses villages et leurs galeries
d'art...

DEJA PLUS DE
 

ACHETEZ UN TERRAIN
200 LOTS ET SKIEZ LE MASSIF
VENDUS! A50% DE RABAIS

RENSEIGNEMENTS
Envoyez-nous copie de cette annonce ainsi que vos
coordonnées partélécopieur au (418) 683-9712. Ou
encore communiquez avec le responsable du pro-
jet: M. Éric Foster (418) 683-3579.

Le Hameau du Massif est une réalisation de
Charles B. Pettigrew et ass.

1091, chemin Saint-Louis, bureau 206,
Sillery G1S 1E2
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=clon des sources fia-
bles, le gouvernement du
Québec va proposer de geler
pour deux ans les salaires de
ses employés. Ce n’est pas
une surprise pour trois rai-
sons:

|. les fonctionnaires et les
salariés des réseaux qui occu-
pent des emplois comparables
à ceux du secteur privé béné- )
ficient d’une rémunération |||||||/I[I/|]|
globale horaire de 10 % supé- Seiten

Qui plus est, les employés de
l'Etat ont la sécurité d'emploi, contrairement
à ceux du secteur privé, qui a perdu quelques
centaines de milliers d'emplois depuis le dé-
but de la récession;
2. la rémunération des 400 000 employés

de l'Etat coûte cette année 21 milliards de
dollars. C’est 52 % des dépensestotales et
80 % des dépenses de fonctionnement(ex-
cluant le service de la dette et les transferts)
du gouvernement; tout programme de réduc-
tion des dépenses publiques ne peut ignorer
cette variable stratégique;

3. la rémunération est l’agrégatle plus faci-
lement identifiable des dépenses publiques.
Toute décision la touchant a un impact ma-
jeur et immédiat sur les finances publiques; il
est impossible d’arriver au mêmerésultat en
comprimant les dépenses de programmes, à
cause des tiraillements auxquels un tel exer-
cice donne lieu au sein du conseil des minis-
tres.
Privé de son chef Robert Bourassa, le

conseil des ministres vit justement ce genre
de difficultés. I faut espérer que le bon sens
prévaudra et que le gouvernement ne se
contentera pas d’un gel des salaires de ses
employés pour éliminer son déséquilibre
budgétaire.
Pour rendre la pilule plus acceptable à ses

salariés et aux chefs syndicaux et pour mon-
trer son sérieux à la population, le gouverne-
mentdoit proposer un programme completet
équilibré d'assainissementde ses finances.
La commission parlementaire que les mi-

nistres Gérard D. Levesque et Daniel John-
son viennentde tenir a permisà plusieurs or-
ganismes de suggérer au gouvernement des
dizaines de moyens de réduire ses dépenses
et d'accroître ses revenus par unetarification
plus adéquate de certains services publics.
Québec doit aussi s’engager à accroître la

productivité du secteur public, notamment en 

   
HAITI Étouffent de nombreuses in-

rieure à celle du secteur privé. AGNÉ

AITPLT
Quebec pas suffisant
de geler lessalaires

supprimantles rigidités des
conventions collectives, à dé-
faut de quoi il devra éliminer
des emplois.
Québec doit également don-

ner aux entreprises les
moyens de créer plus d’em-
plois. Cela veut dire dérégle-
menter, notamment dans le
secteur du travail où les dé-
crets de convention collective

 

dustries, sous-traiter davan-
tage au secteurprivé et priva-
tiser, notamment dans le sec-

teur de l'éducation et de la santé. Faut-il ré-
péter que l’enseignement privé fait épargner
300 M$auxcontribuables québécois ?

Lassurance-chomage
est trop généreuse
IDD epuis un an, au moins trois groupes

de syndiqués ont saboté la sauvegarde de
leur emploi par des manoeuvres irresponsa-
bles.
Le dernier en lice est le syndicat des em-

ployés de l’usine de Philips de Saint-Laurent
qui a rejeté la baisse de salaire de 15 % que
demandait C-MAC pour racheter l’usine et
ajouter 200 emplois à ceux qui existaient.
L'usine a été fermée définitivement.
L'automne dernier, la section locale des

Métallos de l’usine d’Artopex, rue Berlier,
Laval a refusé tout compromis sur une de-
mande de réduction des salaires, ce qu’une
autre section locale des Métallos (rue Miche-
lin) était prête à accepter et ce dont le syndi-
cat CSN de l'usine de Ville d’Anjou était
prêt à discuter. Artopex est maintenant en
faillite.
Le printemps passé, le syndicat canadien

du papier a empéché les employés de l'usine
de Trois-Rivières de Produits forestiers Ca-
nadien Pacifique de voter sur les conditions
exigées par Cascades pour relancer l’usine.
L'usine est toujours fermée.
Ces trois bévues ont une cause commune:

la générosité excessive de l'assurance-chô-
mage. Le ministre Bernard Valcourt, qui
propose de priver d'assurance-chômage les
personnes qui quittent volontairement leur
emploi, devrait peut-être prévoir les pertes
d’emplois volontaires dans son projet de loi.
Cela empêcherait peut-être la répétition de
certaines bétises.

I

 

Le CN abolira

11 000 postes

en trois ans
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UN FONDS DE PLACEMENTS ÉTRANGERS
ENTIÈREMENTADMISSIBLE AUX REER,

le fonds Spectrum Obligations internationales.
Les fonds de placement Spectrum sont gérés parla Société degestion de F. C.P, Spectrum Inc, filiale en propriété exclusive de la SunLife du Canada. Des renseignements importants sur le fonds Spectrum

Obligations internationales sont contenus dans le prospectus du fonds. Nous vous recommandons de vous en procurer un exemplaire auprès d’un représentantinscrit et dele lire attentivement
avant defaire des placements. La valeur des parts et le rendement dufonds sont uppelés à varier.

SPECTRUM
Pour de plus amples renseignements, téléphonez au 1 800 263-1845.  
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Casino de M
He casino de Montréal

devrait réaliser un profit net
de 49 M$sur des revenus
bruts de 112 M$ à sa pre-
mière année d'existence, se-
lon une analyse de Loto-
Québec.
Si les prévisions de la so-

ciété d'Etat se réalisent, la
maison de jeu de Montréal
sera l’une des plus rentables
en Amérique du Nord grâce
à sa marge bénéficiaire nette
de 44 %.
Règle générale, la marge

bénéficiaire nette des casinos
nord- américains tourne au-
tour de 5 %. La marge de la
maison de jeu de Montréal
surpassera celle de ses con-
currents américains parce
qu'elle n’exploitera pas
d'hôtel, n'offrira aucune gra-
tuité et n’accordera aucun
crédit à sa clientèle,

Portrait plus rose

Le président du conseil de
la Société des casinos du
Québec (SCQ), Michel Crê-
te, croit même quele portrait
financier de son établisse-
mentsera encore plus rose.
« Nous sommestrès con-

fiants que c’est le minimum
que nous réaliserons », a dit
le président-directeur général
de Loto-Québec au sujet des
prévisions de revenus du fu-
tur casino, à l’occasion
d'une entrevue exclusive
avec LES AFFAIRES.
« Au chapitre des loteries,

le Québec se situe au pre-
mier rang par habitant au
Canada, mais seulement au
huitième rang quand l’ana-
lyse porte uniquementsur les
jeux de hasard. Nous pou-
vons donc supposer qu'il y a
de la place pour de la crois-
sance dans ce domaine.
« Le casino de Winnipeg,

qui exploite seulement 250
machines à sous et 28 tables.
a réalisé l’an dernier environ
28 M$ de revenus et 18 M$
de profits nets même si son
bassin de population est de
beaucoup inférieur au nô-
tre. »

M.Crête est tellement con-
fiant qu’il s'attend à ce que
ses croupiers soient rapide-
ment débordés. « Notre ca-
pacité limite est de 1 200
places. Nous risquons d'y
faire face rapidement », ex-
plique-t-il.
Cependant, le président de

la SCQ n’a aucunement l’in-
tention d'agrandir prochaine-
mentl’ex-Palais des civilisa-
tions afin de recevoir sa fu-
ture clientèle. Les plans du
casino prévoient l’aménage-
ment de deux nouvelles aires
de jeux dans l'éventualité où
cette situation se présente.
« Nous aurions pu com-

mencer avec l’un des plus
gros casinos au monde, mais
il faut toujours faire dans le
contexte de l’ordre et la me-
sure », souligne M.Crête.
“Les quelque ! 200 machi-
nes à sous du casino de
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L'ex-Palais des civilisations, où sera implanté le casino,

 

   

 

peut recevoir 1 200 clients et le président du conseil de la
Société des casinos du Québec, Michel Crète, s'attend à
faire rapidement salle comble.

 

MONTRÉAL
LES CHIFFRES EN JEU AU CASINO DE

 

Nombre d'employés....................
Loyer annuel de laville................
Salaire annue! d'un préposéà l'entretien

REVENUS*uvcecrccsrersrvrerscrrsessarrrnrrennrne sara rerrenene 112 M$
Profits nets*…..….….……….….…icrreeresrercresreeerseenemmse serres49 M$
Retombéestouristiques annuelles“ …………………………50 à 55 M$
Coûts de construction... 105 M$

Coûts des machines a sous et des tables de jeu............ 31 M$
MISE MAXIMUM ….......…....……crcccserrerrersesreereserrncnes

 

 

*Prévisions
  
Montréal représenteront les
vaches à lait de l’établisse-
ment. Le casino gagnera, en
moyenne, 8 $ sur chaque
mise de 100 $.
À titre de comparaison, la
SCQ ne prévoit toucher
qu'entre 1,25 $ et 1,50 $ sur
chaque mise de 100 $ au
black jack.
La maison de jeu tirera en-

tre 55 et 60 % de ses revenus
de ses machines à sous et le
reste des recettes provien-
dront des tables de jeux.
Contrairement à d’autres

gouvernements qui exploi-
tent des casinos, Québec n’a
pas l’intention de réserver
les profits de la SCQ à des
fins particulières.
« Tous les bénéfices du ca-

sino seront versés au fonds
consolidé du gouvernement
du Québec », précise le
P.d.g. de Loto-Québec.
Le casino de Montréal vise

surtout les personnes ga-
gnant 55 000 $ et plus par
année. Il cherchera égale-
ment à recruter 25 % de sa
clientèle en Ontario, dans les
Maritimes et en Nouvelle-
Angleterre.
Le casino compte sur son

cachet européen et ses 15 ta-
bles de roulettes anglaises
pour convaincre les joueurs
américains.
« Plutôt que de gagner

Source : Société des casinos de Montréal Tableau : LES AFFAIRES

 

5,60 $ sur chaque mise de
100 $ aux tables de roulette
selon le modèle américain,
nous gagnerons 2,80 $ avec
le jeu anglais. Les gens ont
tendance a jouer davantage
avec le systéme anglais.
Nous pensons que les vrais
joueurs de New York vont
venir tenter leur chance a
Montréal aux tables de rou-
lettes anglaises », affirme M.
Crête.

Concurrence
étrangère

M.Crète croit que le casi-
no de Montréal sera achalan-
dé et rentable en dépit des
nombreuses maisons de jeu
qui ont ouvert en Amérique
du Nord au cours des derniè-
res années. ;
Pas moins de 20 Etats amé-

ricains comptent maintenant
un casino.
A la fin des années 1980,il

n'y en avait que deux. Au
moins 70 réserves indiennes
exploitent ou s’apprétent a
exploiter un casino aux
Etats-Unis.
Au Canada, il existe des

maisons de jeu en Colombie-
Britannique, en Alberta, en
Saskatchewan, au Manitoba
et au Yukon.
L'Ontario songe à en im-

planterelle aussi.

 

    

 

« Selon un sondage réalisé
en février 1992, les Québé-
cois ont perdu 135 M$ dans
des casinos américains en
1991. D’après le même son-
dage mené quatre ans plus
tôt, les pertes atteignaient
65 M$ », dit M. Crête pour
justifier l'existence du casi-
no de Montréal.
« Un chef autochtone a dé-

claré récemment qu’il y avait
de la place pour six casinos
dans la région de Montréal
d’après une étude qu’il a fait

profits nets de 49 MS
faire. Les revenus des casi-
nos du New Jersey ont conti-
nué de croitre l’an dernier
même s’il s’est ouvert des
établissements un peu par-
tout aux Etats-Unis. Selon
les gens du milieu, chaque
nouveau casino amène une
nouvelle clientèle. »
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COURTAGE

BG L LTÉE

COURTIERS.
INIT

TRANSITAIRES
INTERNATIONAUX

SERVICE PERSONNALISÉ

(514) 288-8111   
 

 

AMERICAN
EXPRESS

Alan W. Stark

La société American
Express est heureuse
d'annoncer la nomination de
M. Alan W. Stark au poste de
Président et chef de la
direction de la Banque Amex
du Canada. M. Stark
assumera également les
fonctions de Président-
directeur général de Amex
Canada Inc.

M. Stark arrive au Canada
riche de vingt années
d'expérience acquise au
service de American
Express, pour laquelle il a
occupé des postes dans le
monde entier. Il s'est
distingué aux Pays-Bas et en
Asie du Sud comme
directeur général ainsi qu'au
Royaume-Uni, où il a exer-
cé les fonctions de
Vice-président principal et
d'administrateur délégué.
Avant sa nomination, il
occupait le poste de Vice-
président principal, Service
aux établissements, pour
l'Europe, le Moyen-Orient et
l'Afrique.

La Banque Amex du Canada
et Amex Canada Inc. sont
des filiales de American
Express Travel Related
Services Company, Inc., dont
le siège social se trouve à
New York. American Express
Company, qui exerce ses
activités à l'échelle interna-
tionale, est une société qui
dispense des services
diversifiés dans le domaine
des voyages, des finances et
de l'information. Elle joue un
rôle de chef de file interna-
tional dans les secteurs des
cartes de paiement, des
Chèques de Voyage et de
l'ensemble des activités
connexes aux voyages. 
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Dane le monde des

investissements,il y a des

moments où vous ne pouvez

pas attendre que les occasions

vous ouvrenttoutes grandes

leurs portes. Et vous ne voulez

pas non plus perdre votre

temps à en chercherla clé.

La pression concurrentielle

vous oblige à défoncer.

Dans ces conditions, vous

avez besoin d’un conseiller

financier qui fait le poids. Avec

plus de 800 conseillers financiers

quigèrentplus douze milliards

de dollars pour quelque 250 000

clients, Midland Walwyn est la

plus importante société d’investisse-

mentindépendante au Canada.

Quand on songe à l’avenir,

il est rassurant d’avoirà ses

côtés quelqu’un qui a du poids.

Bien sûr, chez Midland Walwyn,

nous sommespolis et bien élevés,

mais nous passons rarement

MIDLANDWALWYN

LE SENS DES VALEURS
“BLUE CHIP"“

MC Marque de commerce Capital Midland Walwyn Inc     
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Les Gaspésiens veulent racheter les usines de
sciaye de Donohue
WD ne partie de la popu-

lation gaspésienne affronte
la papetiére Donohue (Mtl,
DHC, 16,50 $) quantà l’usa-
ge des quatre scieries et du
centre de traitement secon-
daire du bois que Rexfor a
vendus à Donohue en 1989.
Ces quatre scieries sont si-

tuées à Marsoui, à Grand-
Vallée, à Lac-au-Saumon et
à Saint-Léon-Le-Grand.
Quant au centre de traite-
ment du bois, il est situé à
Matane.
« Nous voulons racheter

les scieries et les gérer nous-
mêmes. Une étude de renta-
bilité montre que notre projet
est rentable », a expliqué
aux AFFAIRES Marcel Le-
Blanc, président des Comi-
tés d’adaptation de la
main-d’oeuvre (CAMO)
des quatre scieries. Ce projet
prévoit I'exportation de co-
peaux et la mise en oeuvre
d’un plan de rationalisation.
Donohue et Rexfor détien-

nent chacune 50 % de Dono-

hue Matane. Cette dernière
a mis en exploitation une
usine de pâte chimico- ther-
momécanique en 1990, mais
elle l’a fermée en 1991,
après l'effondrement du prix
de la pâte. Les scieries ont
été fermées en même temps.
Les employés de chaque

scierie, qui sont réunis dans
des CAMO, ont mandaté M.
LeBlanc pour qu’il réalise
une étude de faisabilité d’un
projet d'acquisition des scie-
ries. Afin de recueillir un
consensus plus large et pour
faciliter le financement des
projets, les CAMO se sont
Joints à l’Alliance pour la
valorisation de l’industrie
forestière de l’Est du Qué-
bec (AVIFE), dont l’objectif
premier est la remise en ex-
ploitation des scieries et du
centre de traitement de Ma-
tane.
L'AVIFE propose de rache-

ter les scieries à la valeur
comptable inscrite aux livres
de Donohue Matane, soit
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Marcel LeBlanc (à gauche) et Gilbert Scantland croient que la gestion des forêts est trop

orientée sur les besoins des papetières. Ils affirment qu’ils pourraient obtenir autant de re-
tombées économiquesen l’orientant sur le sciage et sur d’autres usages.

29,1 M$. En 1989, Rexfor
les avait cédées pour 24 M$,
sous forme d'actions privilé-
giées de Donohue Matane.
« Rexfor a obtenu du pa-

pier pour ces scieries. Il

s’agit maintenant de faire
l’inverse, c’est-à-dire que
Donohue redonne les scie-
ries en échange de papier.
Par la suite, nous offrirons à
Rexfor le même genre de
 

 
 

Comment peut-on
vousaider

de la vôtre.

Nos services complètent ceux du secteur privé.

Banque fédérale
de développement

Source importante de financement pour

les entreprises, la Banque fédérale de

développement s'adapte aux besoins précis

Nos séances de perfectionnementet nos

services pratiques de consultation en gestion

peuvent contribuer de plusieurs façons au

succès de votre entreprise.

Quel que soit l’endroit où vous faites des affaires

au Canada, un simple appel suffit pour nous

joindre. Pour plus de renseignements, composez

le 1 800 361-2126

Federal Business
Development Bank Canadä    

transaction qu’elle a réalisée
avec Donohue », a ajouté M.
LeBlanc.
Cependant, Donohue, qui

avait accepté le principe de
la vente au début de 1992, ne
veut plus vendre que deux
scicries, celles de Marsouret
de Grande-Vallée; elle veut
aussi garderle centre de trai-
tement de Matane. Cette usi-
ne rabote et sèche le bois.
L'AVIFE pense que Dono-

hue veut ainsi faire pression
sur le gouvernement pour
qu'il rachète l'usine de Ma-
tane. Rexfor détient 50 % de
Donohue Matane. L'aide
gouvernementale dans la
construction de l'usine tota-
lise plus de 200 M$, compa-
rativement à 50 M$ pour
Donohue.
Gilbert Scantland, com-

missaire industriel pour la
région de Sainte-Anne-des-
Monts et porte-parole de
l'AVIFE, pense pouvoir ré-
unir les 4,5 M$ nécessaires
pour le fonds de roulement,
en utilisant les sources tradi-
tionnelles.
« La coopérative des tra-

vailleurs devrait fournir
1.5 M$ ct un industriel de la
région, 1,5 M$. Lereste, soit

  

 

 

%| “AFFAIRES| 

1,5 M$, sera recucilli en
créant une speq », a expliqué
M. Scantland.
De plus, on demandera à

Rexfor une mise de fonds de
1,5 M$, pour 40 % des ac-
tions de la nouvelle société.

Concessions
des travailleurs

Pour leur part, les quelque
400 travailleurs des scieries

et en forêt ont consenti à
augmenter d’une demi-heure :
leur journée de travail plutôt
que de subir une baisse des
salaires. Ils ont offert de la
flexibilité dans les horaires
et les tâcheset ils ont accep-
té de réduire leurs avantages
sociaux.
Le plan de redressement

des scieries comprend la fu-
sion des scieries de Lac-au-
Saumon et de Saint-Léon-Le
Grand, qui fonctionnaient
auparavant sur un quart de
travail. La scierie qui reste-
rait produirait sur deux
quarts.
D'autres économies se-

raient réalisées grâce à une
réallocation des contrats
d'approvisionnement et
d'aménagementforestier, à
la modernisation de certains
équipements et à l’accroisse-
ment de la productivité ré-
sultant d'une participation
accrue des employés.
Selon les données de Do-

nohue, l’exploitation des
quatre scieries créait des per-
tes de l’ordre de 1,5 M$ par
année, à un prix du bois de
sciage de 202 $ le 1 000
pieds-mesure-planche (pmp)
et de 90 $ la tonne pour les
copeaux.
Avec le plan de rationalisa-

tion, l’exploitation des scie-
ries dégagerait un bénéfice
annuel de 700 000 $. De
plus, certaines pièces de bois
se vendent plus de 400 $ US
le 1 000 pmp. Environ 50 %
de la production de bois est
séchée.
Cependant, le facteur le

plus important demeure là
vente des copeaux.

Il y a un surplus de capaci-
té de production en raison
des problèmes de sous-utili-
sation de la capacité des pa-
petières.
« Nous avons trouvé des

acheteurs en Corée pour nos
copeaux. Nous pourrions
même former un consortium
d'exportation pour les co-
peaux avec d'autres scieries
qui connaissent les mêmes
problèmes », a déclaré M.
LeBlanc.
Albert Côté, ministre des

Forêts du Québec, a donné.
par décret, à l’AVIFE, une
autorisation d'exporter les
copeaux.
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Les ingénieurs
Lexis ont

su caonerle coeur
et là raison des

amateurs de voiture
Unpeu partout.



L
E
S
AF
FA
IR
ES
,
s
a
m
e
d
i
1
3
m
a
r
s
1
9
9
3
5 

 

 

 
 

exus offre maintenant unevoiture qui intègre

les meilleures caractéristiques de tous les

modèles Lexus: le vaste intérieurluxueux de

notre berline grand tourisme, les lignesexcitantes

et énergiques de notre coupé sport, el la valeur

remarquable que représente notre berline sport.

Nous vous présentons la nouvelle Lexus

(S300. une voiture conçue pourtoucherà la

fois votre coeur et votre esprit, el même plus.

À l’intérieur de l’habitacle silencieux, le

 
cuir riche, le noyer véritable et le superbe

système sonore Nakamichi de 280 watts sont

autant de détails de son luxe peu courant.

Mais avec son moteurà 6 cylindres enligne de

220 chevaux et sa suspension à double bras
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 Ons encore plus.
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triangulé parfaitementcalibrée pourla perfor-

mance, la GS 300 est, sans contredit, une voiture

pour ceux qui aiment conduire. Toute cette

fougue a été parfaitement équilibrée en respec-

tant les normes de qualité et de sécurité Lexus

où il n’y a pas de place pourles compromis.

Pour en savoir plus, téléphonez au

1-800-26-LEXUSpour connaître le nom du

concessionnaire le plus près de chez vous. LEXUS

Et venez élever votre esprit. Ala conquête de la perfection

Lexus vous recommande de boucler votre ceinture et de conduire prudemment.  
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VARIATIONS DES STOCKS EN % DU PRODUIT
INTERIEUR BRUT (PIB) - CANADA

RE BANQUE NATIONALE
 

 

 

   
80 81 B82 B83 84 85 86 87 88 89 90 91 92

La liquidation massive de stocks par les entreprises privées, au cours
du quatriéme trimestre de 1992, a limité la croissance du produit inté-
rieur brut (PIB) à 3,5 % au Canada.

Indicateurs économiques

IEEE ETATS-UNIS le
Croissance mensuelle en % Var. sur
Mois Dernier Mois 12 mois
deréf. mois! préc? en%

Ventes au détail jan. 03 08 6,1
Nouv. commandes déc. 5.3 -06 1,7
Commandes en carnet déc. 02 -1,0 -6,3
Mises en chantier (000) jan. 1,192 1,285 1,229
Production industrielle jan. 0,5 02 19
Balance commerciale (M$) déc. -6,953 -7,348 82,4
Prix à la consommation jan. 0,5 0.1 3,1
Prix à la production jan. 02 -01 1,7
Taux de chômage dessaisonalisé (%) jan. 7,0 72 73
Revenu personne! jan. 05 1,0 6,1
Indicateur avancé US déc. 19 07 5,3

Éconoflash (Ba. Nationale) déc. 0,7 0,1 -0,4
Indicateur avancé (Stat. Canada) jan. 0,4 0,5 3,7

DEMANDE INTERIEURE

1. Ventes au détail déc. 05 03 2,7
Ventes de voitures (000) déc. 02 16 25

2. Livraisons manufacturières déc. 1,3 0.6 07
Nouvelles commandes déc. 2,5 18 12
dont: biens durables déc. 4,7 46 3,3

3. Inventaires manuf. (M$) déc. 03 -00 -53
Ratio stocks/expéditions déc. 140 1.41 1,47

4. Mises en chantier (000) jan. 142 172 144
- Québec jan 287 276 29,2

PRODUCTION
Produitintérieur réel déc. 04  -01 1,7
Production industrielle déc. 08 05 43
dont : manufacturière déc. 1,7 0,2 5,9
Construction déc. 01 -08 -12,1
Sr déc. 0,3 0,3 24

SECTEUREXTERIEUR

Exportations de marchandises déc. 15 -0,0 112
Importations de marchandises déc. 17 32 89
Balance commerciale (M$) déc. 10034 10060 9486,7

INFLATION

Prix à la consommation * jan. 02 03 16
Prix industriels 4 jan. 04 03 3,9

MARCHE DU TRAVAIL

Moisde Mois llya
référence préc. un an

Taux de chômage dessaisonalisé (%)
- Canada janv. 110 15 10,5
- Québec déc. 134 143 118
Rémunération hebdomadaire nov. 01 0,4 3,1

= STATISTIQUES TRIMESTRIELLES meet
Variation (base annuelle)

Trim. Dernier Trim.
deréf. trim. préc. 1992

PIB CANADA = ill-92 35 11 0,9
Investissements = nez -67 49 -34
Revenu personnel disponible = n-92 -20 18 -18
Profits des entreprises Œ 1-92 18 303 - 30,2
% d'utilisation des capacités industri. Il-92 nd 782 n.d.
PNB ETATS-UNIS = 1v-92 48 34 2,1
 

1 Variation entre le mois de référence et le mois précédent
? Variation entre le mois précédentet le mois antérieur
3 Taux annuel depuis le même mois l'année précédente
4 Non dessaisonalisé
t dollars constants + dollars courants

  Source : Service des études économiques, Banque Nationale du Canada   
 

  

 

  

 

  
  

 

  

 

  
  
  

    

  

   
  

  

 

  

 

  
  

 

  

  

 

 

 

Yves Rabeau : la croissance sera lente
a cause d'un endettement trop eleve

Québec à Montréal. Confé-
rencier invité devant les
clients du bureau d'avocats
Loranger Marcoux et du
psychologue industriel Jean-
Pierre Brisebois, le profes-
seur Rabeau, qui détient un
PhD. du Massachusetts Ins-
titute of Technology, pré-

: voit une croissance de 3 %
u produit intérieur brut
PIB) canadien en 1993,

‘ alors que la première année
d’une reprise économique
montre généralement une
croissance entre 4,5 et 5 %.
L’économiste annonce une

inflation entre 2 et 2,5 %, ce
qui est très faible, et un taux
de chômage de 11,5 %, ce
qui demeureélevé.
La principale raison de cet-

te « croissance remarquable-
ment lente » est l’endette-
ment élevé des gouverne-
ments, des entreprises et des
consommateurs.
M. Rabeau estime que les

dépenses des ménages aug-
menteront cette année de
seulement 2,5 à 3 %. Quant
aux entreprises, elles se re-
structurent pour accroître
leur productivité et faire face
à la concurrence mondiale.
Les entreprises canadien-

nes ont accru leur producti-
vité de 2 % en 1992; aux

*LÉtats-Unis, les gains de pro-
& ductivité ont mêmeatteint
4 % au dernier trimestre.

# « Les gains de productivité

différents intervenants dans
l’économie.
C'est ce que soutient l’éco-

nomiste Yves Rabeau, pro-
fesseur à l’Université du

HEcroissance de l’éco-
nomie canadienne sera ex-
ceptionnellement lente en
1993, surtout en raison de
l'endettement excessif des

LAHONDIAUSATION

DES MARCHES

AMENE LES ENTREPRISES

 

Négocier: art et technique
Améliorer son savoir-faire dansla conduite des négociations.

Les rapports entreles individus sont fréquemmentrégis par des règles
déterminées parla négociation. Celle-ci constitue un moyen privilégié
par lequelil est possible d'établir des rapports de respect, de connivence
et de confiance entre les acteurs. Pour parvenir à bâtir un climat de
négociation propice à des échanges d’affaires profitables, pour toutes
les parties, il est nécessaire d’avoir une connaissance approfondie des
composanteset de la dynamiquede la négociation.

Participants: les gestionnaires qui dans la conduite deleurs affaires avec
des personnesextérieures à leur entreprise ou avec leurs subordonnés,
leurs collègues ou leurs supérieurs ont à mener des négociations.

Séminaire de deuxjours (8h30 — 17h):
les 1“ et 2 avril 1993
les 27 et 28 mai 1993
Coût: 525$ (moinsle crédit d'impôt remboursable)

Pour obtenir le prospectus
des 47 séminaires de l’ÉTS: (514) 289-8830  
 

sont réels, mais ils ne profi-
tent pas aux travailleurs »,
constate-t-il.
Pour cette raison, le cycle

actuel est peu créateur d'em-
plois. Il s’est créé seulement
200 000 emplois au Canada
l'an dernier, au lieu de
400 000 lors des reprises
passées. Les exportations
sont en hausse, mais leur
croissance n’a rien de spec-
taculaire : 6-7 %, au lieu de
10-11 % lors des reprises
précédentes.
Autre problème, les écono-

mies occidentales ne sont
pas synchronisées dans leur
cycle. L'entrée en récession
de l’Allemagne nuiraà la re-
prise des marchés internatio-
naux.
Selon M. Rabeau, les taux

d'intérêt demeureront élevés
à cause de notre recours
massif aux emprunts à
l’étranger. L'écart entre les
taux à court terme améri-
cains et canadiens est de 300
points de base, ce qui est éle-
vé, l’écart historique étant
plutôt de 150-200 points.

I! croit que la Banque du
Canada aura du mal à faire
baisser les taux davantage à
cause du risque d’une crise
de taux de change que pour-
rait connaître notre devise.
« À cause de cela, nos taux
sont plus élevés qu’ils ne le
seraient autrement. »

Il accuse Ottawa de « ré-
échelonner sa dette à chaque
budget. Cela commence à
poser des problèmes. » Le
déficit du gouvernementfé-
déral a été en moyenne de
plus de 30 milliards de dol-
lars par année depuis neuf
ans. Le déficit du compte
courant de la balance des
paiements, qui est également
de 30 milliards, est une autre
source de grande incertitude
pour les marchés financiers.
« Les taux peuvent rebondir
de façon rapide et cinglan-
te. »

M. Rabeau estime que les
difficultés que connaissent
de grands groupes financiers
et le risque de faillites d’en-
treprises manufacturières im-
portantes sont également des
facteurs de risque à sur-
veiller en 1993.
Face à cet horizon chargé,

M. Rabeau trouve tout de
même une bonne nouvelle :
l’accueil favorable que les
marchés financiers ont réser-
vé au programme économi-
que du président américain,
Bill Clinton.
« Lestaux à long terme ont

baissé aux États-Unis, ce qui
veut dire que les marchés ne
voient pas de reprise de l’in-
flation. Ça va aider le Cana-
da. Notre très bas taux d’in-
flation est notre meilleur
atou: sur les marchés finan-
Ciers. »
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AUCUNE ENTREPRISE NE PEUT ÉCHAPPER
AU 5/6 BANG DU CHANGEMENT
Hervé Sérieyx, auteur et consultant français, est
catégorique: les organisations qui vivent dans la
certitude sont condamnéesà disparaître pp. 14,15

                                                                                                                                                                                                                 

RATIOder
LA as REVISE LES
COTISATIONS DANS
L'INDUSTRIE DE LA
CONSTRUCTION
La Cotisation pour les employesge

pourrait être réduite p

  

 
Gririiex7
Logiciels d'impôts
pour le Macintosh”
COLIN GRIFFITHS et ASSOCIÉS LTÉE
IMPÔTSPLUS(819) 827-4492 ou (613) 839-2455
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Apres leMoyen-Orient, Alis Technologies réalise

une percée majeure en Europe de l'Est
AA près s'être associée

avec succès aux géants de
l'informatique au Moyen-
Orient, Alis Technologies.
une firme de logiciel d'adap-
tation linguistique de Saint-
Laurent, réalise une autre
percée internationale majeu-
re, cette fois en Europe de
l’Est.
Les pays de l'ex-bloc com-

muniste prennent les bou-
chées doubles en informati-
que afin de se mettre au dia-
pason de l'Occident. S’ils se
sontrués sur ce marché nais-
sant, les géants de l'informa-
tique, dont IBM (40 % du
marché), ont vite buté sur la
diversité linguistique de la
région.
Or, Alis Technologies est

désormaisl’alliée des grands
de l'informatique comme
source de logiciels d'adapta-
tion linguistique pourles ter-
minaux et les périphériques
d'ordinateurs.

18 mois d’efforts
pour entrer à IBM

Dans le seul cas d'IBM.

Alis aura dù consacrer 18

 

HE e président d'Alis
Technologies. Claude Le-
may. 42 ans, avoue n'avoir
absolument rien du crack
en informatique!
En fait. il fut avocat en

droit commercial internatio-
nal jusqu'en 1985. non sans
succès, avant de faire le
saut entrepreneurial chez
Alis.

Il avait connul'entreprise.
fondée en 1981. car elle
avait déjà été locataire d’un
édifice qu’il possédait, où
logeait aussi son cabinet ju-
ridique. « J'ai été l'avocat
de la firme, puis son finan-
cier avant d’en devenir le
président, résume Claude
Lemay.
« J'avais aussi des clients

qui y avaient déjà investi
des milliers de dollars. La
technologie était trop pro-
metteuse pour la laisser
tomber après des années de
recherche et de développe-
ment. » 

mois d'efforts avant d’accé-
der, l'automne dernier, au
statut de fournisseur officiel
du bureau régional de Vien-
ne, responsable du marché
est-européen de la multina-
tionale.
Cette affiliation a. par

exemple, fait entrer la tech-
nologie d’Alis au coeur de
l'informatisation fiscale des
nouvelles républiques tchè-
queet slovaque. Le président
d'Alis, Claude Lemay, pré-
cise que ces projets ont né-
cessité quelque 2 500 exem-
plaires de ses logiciels
d'adaptation linguistique.
Le prochain projet majeur

consiste au branchement du
plus grand transporteur aé-
rien du monde. Aeroflot. a
l’un des plus importants sys-
tèmes mondiaux de réserva-
tions. le réseau Sabre.
d'American Airlines.
Cette fois, Alis prévoit li-

vrer 100 000 exemplaires de
logiciels en quatre ans. une
valeur commerciale de l’or-
dre de 25 M$ en revenus et
en redevancesd'utilisation.
Ahs prévoit d'ailleurs ou-

vrir un bureau de représenta-

Lui-même polyglotte. M.
Lemay avait saisi le poten-
tiel commercial de la con-
version multilingue des sys-
tèmes d'exploitation et des
logiciels de l'informatique
occidentale.
Les précieux contacts de

sa première carrière en droit
commercial international
lui ont permis de recruter
des adjoints et associés spé-
cialistes de premier plan.
Ce recrutement s’est effec-
tué parfois chez les géants
même de l'informatique.
devenus depuis des alliés
commerciaux essentiels au
Moyen-Orient et en Europe
de l'Est.
Par ailleurs, bien branché

dans le cercle de l’entrepre-
neuriat technologique (il est
président du conseil de
I’ Association canadienne
des technologies avancées,
membre du conseil d’Inno-
vatech), Claude Lemay a su
aussi s’affilier à des inves-
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Claude Lemay :

tions commerciale et techni-
que à Moscou à partir de
Juillet. H s’ajoutera à ceux
qu'elle exploite à Duba, au
Moyen-Orient, depuis deux
ans, ainst qu’à Vienne, de-
puis décembre.
Entre-temps, des négocia-

tions se poursuivent pour
d'autres contrats majeurs
auxquels participeront IBM
et ATT/NCR,l'autre parte-
naire privilégié d’Alis en Eu-

 

Du droit commercial international

à l'entrepreneuriat informatique
tisseurs prestigieux, au Ca-
nada età l'étranger.
« Il n’y a pas encore de

véritable capital de démar-
rage en technologie au Qué-
bec, mais ça s'organise len-
tement », constate-il.
Depuis 1985, les diri-

geants d’Alis ont dilué leur
participation au tiers du ca-
pital-actions.
« Je préfère avoir 10 %

d'une entreprise qui en vau-
drait 100 M$ plutôt que
100 % d'une entreprise de
10 ou 20 M$ », explique
Claude Lemay.
L'actionnariat d'Alis com-

prend aujourd’hui du capi-
tal d'origines torontoise,
américaine, française et
luxembourgeoise,
Prochaine étape ? « Sans

doute une émission publi-
que d'actions sur le marché
Nasdaq aux Etats-Unis, de
l’ordre de 30 à 40 M$,d’ici
un an », répond Claude Le-
may.  
  

« Notre stratégie de développement res-
semble à celle de Microsoft. Nous voulons être /a référence
en informatique multilingue. »

rope de l'Est. Les clients vi-
sés sont la Bourse de Buda-
pest. lc PTT polonais ainsi
que plusieurs industries lour-
des et chantiers maritimes,
dont ceux de Gdansk, en Po-
logne.

Moyen-Orient

Selon Claude Lemay, l’Eu-
rope de l'Est, où coexistent
une quinzaine de groupes
linguistiques, devrait repré-
senter pour Alis un marché
de 5 à 10 M$ de revenus an-
nuels à court terme. Pour sa-
tisfaire cette croissance,l’en-
treprise compte embaucher
une vingtaine de nouveaux
employés dès cette année,
portant son effectif à environ
50 personnes.
Depuis 1986, la technolo-

gie de conversion linguisti-
que transparente d’Alis pour
les terminaux et les périphé-
riques d'ordinateurs a permis
d'ouvrir le marché arabe aux
systèmes d'exploitation et
aux logiciels d’origine occi-
dentale, rédigés en alphabet
romain.
Après des années d’hésita-

tion, son succès a fait boule
de neige, lui permettant de
devenir la norme de conver-
sion linguistique pour les
principaux fournisseurs en
informatique présents dans
la région. Cette liste com-
prend notammentles grands
fabricants d’équipements et
d’intégrateurs de systèmes,
tels les IBM, DEC,
ATT/NCR, Texas Instru-
ments, Hewlett-Packard et
Fujitsu.
Alis s’est aussi alliée à Mi-

 

ALIS TECHNOLOGIES
EN UN COUP D’OEIL
 

 
crosoft, numéro un mondial
des systèmes d'exploitation
en micro-informatique. La
majeure partie des logiciels
utilisés en Occident passent
par les normes MS-DOS et
OS/2 de Microsoft.
Au Moyen-Orient, c’est

maintenantpar les filtres lin-
guistiques informatisés
d'Alis que les Arabes peu-
vent avoir accès à ces logi-
ciels dans leur langue. Le
même phénomène est prévu
en Europe de l'Est.
La technologie de conver-

sion linguistique de la firme
est en usage dans une cin-

Marchés principaux .................
Actionnaires...................... Claude Lemay et associés {3 %),

Grebco Holding (24 %), Elf Aquitaine

Activités ………………………conception de logiciels d'adaptation
linguistique

Chiffre d'affaires...15-20 M$ (prévision 1993)
Siège social….….….….….….erinmeseneenennennn Saint-Laurent
EffeCtif..oe35 personnes

TNMoyen-Orient, Europe

17 nn
Robhar Investments (12 %), Hemera (9 %),

Finovelec (4,5 %), Innolion (Crédit Lyonnais) (3 %)
Année de fondation................... 1981

 

quantaine de pays.
La prochaine cible d'Alis

est plutôt outre-Pacifique.
Comme au Moyen-Orient et
en Europe de l'Est, les lan-
gues asiatiques utilisent des
caractères différents de ceux
d’origine romaine, qui pré-
dominent en Amérique du
Nord. Alis a inscrit l’Asie à
son ordre du jour pour 1994.
Le potentiel est immense,es-
time-t-on, où chaque logiciel
vaut en moyenne 250 $ de
revenu direct.

HULATATE
TiN.
VALLIERES

VOUS DESIREZ OBTENIR PLUS DE

 

RENDEZ-VOUS AU TELEPHONE? ©
Un outil indispensable

00 trouver des prospects?

® Les types de clients
e La voix et le vocabulaire

e La réponse aux objections 
 

  
SUR CASSETTES AUDIO

CONTENU DU PROGRAMME:
e L'importance d'un appeltéléphonique
e Éliminerla peur de faire du téléphone
* Faire du téléphone avec créativité et imagination

e Etablir son objectif au téléphoneetle plan d'action pourl'atteindre
* Lescritères de qualification

* Les périodes propicesà la sollicitation

© Commernt développer rapidementle réflexe de répondre aux
questions ou objections du prospect

e Les étapes del'appeltéléphonique

e La confirmation du rendez-vous

ErLUS TPS ET.TVQ

POUR COMMANDER:
DISPROMOTÉL./FAX : (514) 623-5871

LA PRISE DE
RENDEZ-VOUS

AU
TÉLÉPHONE

Par : Pierre Montpetit
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Aucune entreprise ne peut échapper au Blg Bang |
Bl ervé Sérieyx est ca-

tégorique : les organisations
qui vivent dans la certitude
sont condamnées à disparaî-
tre.

Attablé à la salle à manger
de l’hôtel Méridien, à Mont-
réal, l’auteur et consultant
français observe attentive-
ment les grands édifices du
centre-ville, dépose rapide-
mentsa tasse de café et pose
son diagnostic : « Tout cela
risque de crever ! »
« Les organisations publi-

ques et privées qui logent
dans ces édifices disparaî-
tront si elles ne s’adaptent
pas aux Big Bang qui les
bousculent », a expliqué M.
Sérieyx aux AFFAIRES.Le
consultant français vient de
publier Le Big Bang des or-
ganisations, qui traite des
entreprises, états et régions
en mutation.

Dirigeant d’une société de
capital de risque, professeur
d’université et vice-président
de l'Institut européen du
leadership, Hervé Sérieyx
parcourt le monde (« j'étais
en Hongrie hier; c'était pas
mal plus froid qu’au Qué-
bec ») pour aider les déci-
deurs à apprivoiser le chan-
gement. .

Du confortable
à l’imprévisible

« Quand je parle de Big
Bang, je parle des change-
ments fondamentaux qui in-
terviennent dans l’économie,
le monde politique, la tech-
nologie, les sociétés. Ils arri-
vent à une vitesse effarante.
Maintenant, la seule vérita-
ble constante, c’est le chan-
gement. »
Le confortable qui fait pla-

 vf
LUZ
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ce à l'imprévisible est la ten-
dance de fond qui anime le
Big Bang.
« Regardez l'échiquier

géopolitique. On est passé de
la menace confortable, l’af-
frontementest-ouest, le com-
munisme contre le capitalis-
me, à la menace imprévisi-
ble, commela Yougoslavie.
« Bill Clinton veut para-

chuter des vivres là-bas. Si
les Serbes abattent un avion,
y aura-t-il une riposte améri- £
caine ? Quelle sera la consé- Ë

9 ,
quence ? Une guerre à 800 8
kilomètres de Paris ? Per- 2
sonne ne peut prévoir l'issue
de cette crise.
« Le scénario est le même

sur la scène économique.
Les économies sont mainte-
nant interconnectées à tra-
vers de grands blocs, la
Communauté économique
européenne (CEE) en Euro-
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Hervé Sérieyx.

STRATÉGIQUEMENT SITUÉE

DANS LA RÉGION DE LA

CAPITALE NATIONALE, LA VILLE

DE GATINEAU CONNAÎT UNE

CROISSANCE ÉCONOMIQUE

DES PLUS RAPIDES ET DES PLUS

DYNAMIQUES! GATINEAU

VOUS OFFRE DES©OCCASIONS

D'AFFAIRES SANS PAREIL!

OBTENEZ TOUS LES DÉTAILS...

DEMANDEZ DÈS AUJOURD'HUI

VOTRE TROUSSE

D'INFORMATION GRATUITE.

COMPOSEZ LE

1-800-668-8383

(JCCASIONS D'AFFAIRES

pe, le libre-échange nord-
américain, l'Association des
pays du sud-est asiatique
(ASEAN), mais ils se fissu-
rent.
« Selon l'Organisation de

coopération et de dévelop-
pement économique
(OCDE), d'ici l’an 2000,
l’Europe affichera un taux
moyen de croissance écono-
mique de 2 %; l'Amérique
du Nord, de 2,5 %; les pays
de l’ASEAN, de 7 %. Or, la
CEE et l'Amérique du Nord
devraient avoir une croissan-
ce économique annuelle d’au
moins 7 % pour revenir au
plein emploi.
« Toute croissance infé-

rieure à cette marque alimen-
tera le chômage. La maxime
favorite d’Helmut Schmidt,
a savoir que les investisse-
ments d aujourd'hui prépa-
rent les emplois de demain,
n’est plus vraie. »

Des ressources
à l’information

Il ne suffit pas d’investir. Il
faut comprendre que la base

B®armi les entreprises
qui composent avec le Big
Bang, Asea Brown Boveri
(ABB) se démarque par le
succès qu’elle a à apprivoi-
ser le changement.
« ABB réussit à déstabili-

ser des géants comme Ge-
neral Electric, Alcatel-
Alshtom, Siemens, Toshi-
ba et Mitsubishi en adop-
tant une structure complè-
tement éclatée, a expliqué
aux AFFAIRES Hervé Sé-
rieyx.
« Ce géant des équipe-

ments d’énergie est en fait
une fédération de 300
PME,installées dans !40
pays, qui sont elles-mêmes
divisées en 5 000 centres
de profit. Chacune de ces 

ABB : un modèle à suivre

  
« On fait face à une situation très grave. Le changement est devenula règle; la stabilité est
l’exception. Or, les organisations continuent de vouloir gérer la permanence », souligne

économique se déplace du
contrôle des matières pre-
mières à celui de l’informa-
tion,
« À ce chapitre, la majorité

des entreprises européennes
et américaines affrontent les
réalités de demain avec des
organisations d'hier. Cela se
traduit par des drames d’au-
jourd'hui, comme les licen-
ciements massifs, a expliqué
M.Sérieyx.
« C'est leur premier ré-

flexe : congédier pour régler
un problème de rentabilité.
Toutefois, faire cela, c’est se
débarrasser de la connaissan-
ce, de l'information, des ac-
teurs qui nourrissent les ré-
seaux. Ce qui me dépasse,
c'est qu'aucune société occi-
dentale ne se demande com-
ment faire autrement. »

Plan en trois
étapes chez Sony

« Sonya fait autrement. Le
président de la multinationa-
le japonaise a annoncé aux
employés que 1993 sera une
_—

PME compte en moyenne
200 employés.
« Le credo de son prési-

dent, Percy Barnevik, est
pensez a I’ échelle mondia-
le, mais agissez a I'échelle
locale. Le succès d’ABB
réside dans le partage con-
tinuel de l’information et
dans sa capacité incroyable
à virer de bord.
« Il n’y a pas de struc-

ture, pas de bureaucratie
chez ABB. C’est une entre-
prise qui fait tout pour gar-
der son leadership techno-
logique et ses clients. Ce
que tentent présentement
de faire IBM, Boeing et
General Motors, c’ést de
se transformer en ABB », a
affirmé M. Sérieyx.  
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Le Canada, un cocu dans l'Accord
de libre-échange nord-américain
€uand on demande à

Hervé Sérieyx quel Big
Bang menace le Canada,1
répond sans hésiter « l’Ac-
cord de libre-échange nord-
américain (ALENA) ».
« C’est bien dommage à

dire, mais danscette histoi-
re, le Canada tient le rôle
du cocu, du moins à court
terme », a expliqué aux
AFFAIRES Hervé Séricyx.
M. Sérieyx était récem-

ment de passage à Montréal
(c'était son 51e voyage au
Canada) pour rencontrer la
direction d’Hydro-Québec
et les responsables du
Groupe Innovation qui or-
ganisent un congrès inter-
national sur la formation,
les 4, 5 et 6 avril prochains 

au Palais des Congrès de
Montréal.
« Vos coûts sont élevés,

votre bassin de main-d’oeu-
vre est limité et elle est sou-
vent mal formée. Les pre-
mières années de l’entente
seront difficiles à traver-
ser. »

Les atouts
du Canada

« Les Américains ont le
marché et les Mexicains ont
la main-d’oeuvre, qui est
plus compétente et dynami-
que qu’on le croit, a ajouté
M. Sérieyx. L'offre du Ca-
nada dans tout cela ? Elle
n’est pas évidente, mais
vous avez des atouts.

SE

 

« Plusieurs secteurs de
votre économie sont très
concurrentiels, notamment
celui des télécommunica-
tions. Au chapitre de la ges-
tion, de nombreuses socié-
tés canadiennes, et plus par-
ticulièrement des entrepri-
ses québécoises, se démar-
quent par leur dynamisme.
« Elles ont compris que le

temps du personnel pure-
ment instrumental, embau-
ché pour exécuter des tâ-
ches précises, est révolu.
Elles sont passées au stade
des entreprises de person-
nes, des ressources qui se
démarquent par leurs idées,
leur initiative, leurs capaci-
té de créer et d'entretenir
des réseaux. »

mondial dans le secteur des
logiciels. Quand on demande
à son patron, Bill Gates, ce
qui explique son succès,il
répond que c’est le partage
de l'information et rappelle
que garder des informations
pour soi est le seul critère de

licenciement de son entrepri-
se.
« Cette cueillette, ce par-

tage de l'information fait le
succes des sociétés asiati-
ques. Pourquoi pensez vous
que les Japonais photogra-
phient tout ce qu’ils voient

en voyage ? Pourleur album
de famille ? Non, ce sont
tout simplement des bouli-
miques de l'information qui
amassent des données. »
HELTER
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année difficile au plan de la
rentabilité. Pour pallier cette
situation, il a mis en place un
plan en trois étapes.
D'abord, il réduit les salaires
des cadres de façon substan-
tielle, pas de 10 % commele
fait le président d'Air Cana-
da, Hollis Harris.
« Ensuite. 1l diffère d'un an

tous les investissements non
indispensables. Enfin, il sus-
pend pour trois ans le verse-
ment de dividendes aux ac-

tionnaires. Si aucune de ses
actions n’est efficace, alorsil
diminuera l'effectif de
Sony. »

Choc technologique

Au Big Bang politique et
économique se greffe celui
de la technologie.
« Il y a 15 ans, 100 % des

ordinateurs étaient des unités
centrales, d'énormes machi-
nes qui crachaient des infor-

mations destinées aux Pd.g.
Aujourd’hui, 99 % du mar-
ché est composé de micro-
ordinateurs utilisés par tout
le monde.
« Cela veut dire que 99 %

de l'information est dissémi-
née à tous les gens dans l’or-
ganisation. Le problème,
c’est qu’on n’a pas distribué
99 % du pouvoir de s’en ser-
vir. Or, c'est la clé de la
réussite.
« Microsoft est un leader

John Carroll

tél. (313) 963-2940 

  

 

Appelez-nous dès aujourd'hui:

Detroit Economic Growth Corporation

fax. (313) 963-8839

1  
Considérez Detroit
Que vos activités s'exercent dans le domaine de l'automobile, de la
recherche ou danscelui de la haute technologie, considérez les
avantages que vousoffre Detroit.Vous y trouvez le marché le plus
important de tout point de la frontière Etats-Unis/Canada.

Nous mettons à votre disposition nos services gratuits et
confidentiels pour: -Contacts fournisseur/clientèle

‘Douane et visas
‘Sélection de bâtiments et de sites
‘Financement à des conditions avantageuses
‘Formation professionnelle
‘Démarches administratives

À Detroit, vous trouverez aussi un partenaire, Michigan
Consolidated Gas Company. MichCon apporte un nouveau degré
d'efficacité et de service aux entreprises en expansion.

michcon

150 W. Jefferson, Suite 1500 Detroit, MI 48226 U.S.A.

 

 

 
  

    
Ungros 0$.

semaine (vendredi, samedi,
+ dimanche) devotre choix, à
n'importe quel hôtel de la chaîne

Hôtel des Gouverneurs et Radisson Gouverneurs.

Pour profiter de cette offre autantde fois que vousle voulez,
vousn'avez qu’à être membre du Club des Gouverneurs età passer

 
10 nuits dans un établissement Hôtel des Gouverneurs ou Radisson

gratuite que vous pouvezutiliser d'icila fin de l’année 1993.

Pour devenir membre du Club des Gouverneurs,c'est tout
aussifacile : vous n'avez qu’à communiqueravec nous en

composant le 1 800 463-2820. L'adhésion est gratuite et vous
découvrirez en mêmetemps tousles autres
avantagesréservés uniquement aux membres. heroplan

Gouverneurs où vousobtiendrez un autocollant sur demande.Voilà ce que pourrait vous _
coûter une nuit pour 2 Pour chaque groupe de dix (10) autocollants, accumulés entre HOTEL
personnes durant unefin de le 7 septembre 1992 et le 31 mai 1993, vous avez droit à une nuit DES GOUVERNEURS

Montréal(Place Dupuis),
Longueuil (Île Charron), Laval,

Sainte-Foy, Trois-Rivières,
Sherbrooke, Chicoutimi, Sept-iles,

Rimouski, Matane, Gatineau,
Radisson Gouverneurs Montréal,
Radisson Gouverneurs Québec

a
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Chacune

de nos

activités

repose

sur un

Standard

élevé

pi

(en milliards de dollars)

 

  
 

De nos jours, on parle tellement de

«globalisation» que l'on pourrait croire

qu ils agit d'une nouveauté. À la

Standard Life, nous avons a opté une

approche globale il ya plus de 100 ans.

Cela, entre autres, explique pourquoi

notre actif mondial excède aujourd'hui

55 milliards de dollars. Résultat: nous

vous offrons ue sécurité financière hors

du commun et des rendements élevés,

d'une année à l'autre. Et n'est-il pas

rassurant de savoir que chacun de nos

conlrals repose sur notre aclifen entier 7

Voilà un Standard élevé sur quel de

nombreux Canadiens complent

depuis 1833.

 

STANDARD LIFE

 

  
     



   

H_ a Commission de la
santé et de la sécurité du
travail (CSST) révise ac-
tuellementla classification
des emplois dansl’industrie
de la construction. Un des
éléments de la réforme envi-
sagée est l'établissement
d’uneclasse tarifaire séparée
pour les employés de bureau
des entrepreneurs dans l’in-
dustrie de la construction.
Cette classe tarifaire tien-

dra compte des risques d’ac-
cident et de maladie indus-
trielle de ces employés et
sera semblable à celle des
employés de bureau d’autres
secteurs de l’activité écono-
mique. La CSST publiera à
cet effet des propositions ta-
rifaires en septembre pro-
chain et consultera les diffé-
rentes associations patrona-
les danscette industrie.
C’est ce qu'a confirmé aux

AFFAIRES Robert Tho-
massin, adjoint de Pierre
Shedieur. président et chef
de l’exploitation de la CSST.

Cotisation
excessive

Les grands employeurs de
l’industrie de la construction
s'estiment pénalisés par la
structure tarifaire de la
CSST, qui ne distingue pas
les employés de bureau des
ouvriers sur les chantiers
pour établir leur cotisation a
l’organisme gouvernemental.
Ainsi, ils paient pour leurs
employés de bureau les mê-
mes taux que pour les ou-
vriers travaillant sur les
chantiers.
Pierre Jean, président de

Construction Albert Jean.
de Montréal, une entreprise
de construction générale
d’une soixantaine d’em-
ployés, soutient qu’il a payé
l’an dernier à la CSST
45 000 $ de trop pour ses
employés de bureau.
« Mes employés de bureau

n'ont pas plus de risque
d'accident que ceux du gou-
vernement, dit Pierre Jean.
Or, j'ai payé pour eux à la
CSST un taux de cotisation
de 9,5 % de leur masse sala-
riale, alors que le taux des
employés de bureau pour les
autres employeurs était de
0,44 % de la masse salaria-
le. »

M. Jean dénonce aussi le
fait que son entreprise, où
les hommes sont nettement
majoritaires, paie le même
taux de cotisation queles en-
treprises embauchant pres-
que exclusivement des fem-
mes pour le programme de
retrait préventif de la femme
enceinte ou qui allaite.
Le président d’Albert Jean

trouve injuste le fait que le
taux de cotisation de ce pro-
gramme est uniforme pour
tous les employeurs, indé-
pendamment du fait que
leurs employées soient sus- 
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IN
La CSST pourrait baisser son taux de cotisation
pour les employés de bureau dansla construction

Pierre Jean : « On n’est plus capable de fonctionner efficacement au Québec. »

ceptibles d’utiliser beaucoup
ou très peu ce programme.

Concurrence
déloyaie

« Les coûts supplémentai-
res que ces deux program-
mes imposent aux entrepri-
ses de construction structu-
rées nous placent dans une
situation concurrentielle dé-
favorable face aux petites
entreprises de construction et
aux artisans », affirme Pierre
Jean.
Cela s'explique par le fait

que les administrateurs
d'une entreprise de construc-
tion ne sont pas tenus de co-
tiser à la CSST. Ainsi, un ar-
tisan ou une PMEformée de
deux ou trois associés, qui
sont aussi des administra-
teurs de cette PME, n’ont
pas à payer de cotisation à la
CSST. M. Jean voit une con-
currence déloyale de ces en-
treprises par rapport aux
coûts qu’une entreprise com-
me la sienne doit supporter
pour respecter les exigences
de la CSST.
« Tout cela ne fait qu’en-

courager la multiplication
des artisans, des travailleurs
autonomes et des petites
compagnies de deux ou trois
travailleurs, qui, du fait
qu'ils se déclarent en même
temps administrateurs,
échappent à la cotisation de
la CSST.
« Les coûts que nous

payons en trop à la CSST,
qui s'ajoutent aux contribu-
tions des employeurs pour le

Régime de rentes du Qué-
bec, la Régie de l’assuran-
ce-maladie, l’assurance-
chômage, le Régime de re-
traite de l’industrie de la
construction et le prélève-
ment de la Commission de
la construction, ne font
qu’encourager le marché
noir », ajoute-t-il.

Mécontent
du décret

Pierre Jean dit en avoir
soupé du décret de la cons-
truction. « Je suis bien prêt à
continuer à vivre avec, mais
je medemande s’il ne vau-
drait pas mieux l’abolir.
C’est à cause du décret qu’il
y a autant de marché noir
dans notre industrie.
« Je connais de grandes en-

treprises qui confient main-
tenantleurs petits travaux de
réparation à des travailleurs
au noir, car elles ne veulent
pas payer les taux que nous
sommes obligés d’exiger à
cause du décret de la cons-
truction. »
Par exemple, un menuisier

coûte actuellement à un en-
trepreneur en construction
32,46 $ l’heure, incluant les
avantages sociaux et les coti-
sations sur la masse salaria-
le. Il faut aussi prévoir des
dépenses connexes pour le
camion, l'équipement et
l’outillage requis par les ou-
vriers (9-10 $ l’heure) et une
majoration (15 %) pourl’ad-
ministration générale et la
marge bénéficiaire. Grand
total : près de 50 $ l’heure

PROFESSIONNELS
 

 

Pierre Planification fiscale

de Grandpré et déclaration d'impôts

AYOCAT ET
FISCALISTE

Pierre de Grandpré
L.L.L., M.B.À., M. Fisc.

3256,rue Belvédère, Brossard (Québec) Canada J47.2R1

Téléphone (314) 462.0620 Télécopieur (514) 462-0620   

pour un menuisier. Des mé-
tiers plus spécialisés coûtent
encore plus cher.
« Ajoutez à cela le fait que

ça prend trois ouvriers pour
réparer un mur de gypse, dit
M. Jean, un pour poser les
panneaux de gypse, un pour
tirer les joints et un autre
pour peindre les murs. Voilà
pourquoi, le travail au noir
est si courantdansla rénova-
tion.
« Si le gouvernementn’est

pas capable de faire respec-
ter le décret, qu’il l’abolisse,
affirme, exaspéré, le prési-
dent de Construction Albert
Jean. C’est pourcela qu’il ne

 

  

  

  

Monsieur RICHARD DROUIN

Hôtel Méridien

___ LE CONSEIL
C7 DES RELATIONS
GA. INTERNATIONALES
— DE MONTREAL

Le vendredi 19 mars 1993 déjeuner-causerie (midi)

Président du Conseil et Chef de Ja Direction d'Hydro-Québec
En collaboration avec le Forum francophone desaffaires (C.N.C.) et sousla
présidence d'honneur de Monsieur Guy Rivard, ministre responsable de la
Francophonie et délégué aux Affaires internationales.
Thème: Hydro-Québec dans le monde: l'énergie au service du développement

reste presque plus de compa-
gnies commela nôtre. »
Construction Albert Jean a

été fondée par le père de
Pierre il y a 65 ans.
L'entreprise fait surtout de

la construction commerciale
et l’installation d’équipe-
ments pourles institutions,
les commerces et les entre-
prises industrielles. Elle oeu-
vre aussi dans le réaménage-
mentintérieur d’immeubles
de bureaux etfait tout genre
de réparation et d'entretien
dans le secteur commercial.
Elle compte parmi ses

clients les grandes institu-
/ tions financières (aménage-
ment de succursales, cons-
truction de chambres fortes
et installation de guichets
automatiques), les grandes
chaînes de restaurants (cons-
truction et aménagement) et
un grand nombre de locatai-
res d'immeubles de bureaux.
Soucieuse de donner un

service rapide à sa clientèle,
la compagnie dispose de huit
camions munis de téléphone
cellulaire et identifiés aux
couleurs de la compagnie
pour assurer la sécurité des
clients. Ses équipes sont dis-
ponibles 24 heures par jour,
sept jours par semaine.
Certains camions sont

équipés de génératrices, de
compresseurs, de scies à bé-
ton, de perceuses au dia-
mant, de chaufferettes d’ap-
point, d'échelles, etc.

LEA
JEAN-PAU ,

  

 

Monsieur PIERRE JEANNIOT
Directeur généralde l'IATA

Montréal
Hôtel Le Quatre Saisons

 

Le jeudi 1er avril 1993 déjeuner-causerie (midi)

Thème: L'IATA, ses défis, ses objectifs, ses relations avecla Ville de

 

 

      
     

   

   

  

  

  
L'Honorable J.C. de L'ESTRAC

Hôtel Inter-Continental

Le lundi 5 avril 1993 déjeuner-causerie (midi) .
en collaboration avec te Forum francophone desaffaires, Comité national canadien

Ministre de l'Industrie et de la Technologie industrielle de Maurice
Thème: La biennale du FFA et les investissements à Maurice

  

  
 

 

Monsieur BERNARD BONIN

Hôtel Le Quatre Saisons

Le mardi 13 avril 1993 déjeuner-causerie (midi)

Sous-gouverneurde la Banque du Canada
Thème: Politique monétaire et intégration internationale

  

  
 

 

Monsieur ROLAND DORÉ

Hôtel Le Quatre Saisons

Le jeudi 22 avril 1993 déjeuner-causerie (midi)

Directeur de l'Agence Spatiale Canadienne
Thème: Le Canadaà l'heure de la mondialisation del'ère spatiale

    

 

  

 

Sur réservations seulement

Membre CORIM: 40$ Non-membre : 50 $ (19 mars 60 $)
Téléphone: (514) 523-7520, Tétécopieur (514) 523-5910
2580, boulevard Saint-Joseph est, Montréal. (Qc) H1Y 2A2
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Les meilleurs résultats de son histoire en 1992

 

 

Ro-Na Dismat pourrait émettre des actions en 93
B_ ¢ Groupe Ro-Na

Dismat décidera d’ici quel-
ques semaines s’il fera une
émission publique d’actions.
« Nous terminons un exer-

cice de planification stratégi-
que et un des points étudiés
est l'élargissement de notre
actionnariat au public inves-
tisseur, a indiqué aux AF-
FAIRES le président et chef
de la direction de Ro-Na
Dismat, Robert Dutton.

« Nous étudions aussi la
possibilité qu’un investisseur
institutionnel prenne une
participation dans notre capi-
tal-actions, qui appartient ac-
tuellement à nos 550 mar-
chands membres. »
Le but de ce financement

est d'accélérer l'expansion
de Ro-Na.

Lapriorité est le démarrage
d’un concept de magasins
entrepôts qui rivalisera avec

 

En vente

en librairie

INtapse3

Disponible
en librairie

au début

d'avril

  

Deux ouvrages
indispensables aux décideurs,
chefs d'entreprises,
chercheurs, formateurs et
autres agents économiques.
Tout ce qu'il faut savoir sur les grappes
industrielles du Québecet surles facteurs
clés qui formentla base de l’entreprise
à valeur ajoutée.

L'Atlas industriel
du Québec
Sous la direction de

Pierrette Gagné et Michel Lefèvre

À la fois répertoire et ouvrage de référence,

l'Atlas industriel dresse pour la première fois

un portrait en profondeur des treize grappes

industrielles du Québec. Pour chacun des
grands secteurs de notre économie, on y

trouvera un état de la situation ainsi qu’un

répertoire complet des partenaires

économiques : centres de recherche et de

formation, associations sectorielles ou pro-

fessionnelles, etc. Une véritable mine de
renseignements pour tes chefs d'entreprises.

(Prix régulier : 34,95 $)

L'entreprise à valeur ajoutée:
le modèle québécois
Sous la direction de
Pierrette Gagné et Michel Lefèvre

Un ouvrage synthèse présente, dans une

perspective claire et facile à comprendre,

tous les concepts qu’il faut maîtriser pour
produire et exporter, au meilleur coût, des
produits à valeur ajoutée. Avec en prime les

quatre outils de la réussite : le projet

d’entreprise, le bilan technologique, le bilan

environnemental et la démarche qualité. Un

livre-repère indispensable pour prendre le
virage de la croissance durable.

(Prix régulier : 29,95 $)

Ces deux ouvrages ont été réalisés par Publi-Relais,
groupe-conseil en information et en édition.
  Adresser à : Publi-Relais

3983, rue Lacombe

Montréal (Québec)

H37 1M7
Télécopieur: (514) 735-3311

 

Nom

 

Adresse

 

Ville

[
[1 Code postal

Prix
Quantité unitaire*

L'Atlas industriel

du Québec _ 40,07 S

L’entreprise à

valeur ajoutée :

le modèle québécois 34,72 $ 
“Incluant TPS et 2,50 $ de frais de manutention.

le Réno-Dépôt, du Groupe
Val Royal.
« Selon notre analyse, il

resterad'ici quelques années
deux joueurs dans le marché
québécois de la quincaillerie
et de la rénovation : Ro-Na
Dismat et les magasins en-
trepôts. L'apport de ce nou-
veau capital nous aidera à
maintenir notre position
concurrentielle. »
Si la direction de Ro-Na

Dismat va de l’avant avec

son émission d'actions, elle
pourra compter sur un bilan
financier grandement amé-
lioré. « Au chapitre de la
rentabilité, l’exercice 1992
est le meilleur de tous les
temps; 1991 avait été le
deuxième meilleur. Ce revi-
rement s'explique par des
mesures prises à l’interne
pour augmenter notre effica-
cité et notre productivité », a
dit M. Dutton.
Pour l’exercice terminé le

31 décembre 1992, Ro-Na
Dismat a réalisé un bénéfice
net de 4,5 M$ (0,56 $ l’ac-
tion) sur des ventes de
449 M$. En 1991, le bénéfi-
ce net était de 4 M$ (0,47 $
l’action); elle avait subi une
perte de 500 000 $ en 1990.
Le groupe a terminé 1992

avec un actif de 87,4 M$,
contre 78,6 M$ un an aupa-
ravant.
Quantà la dette à long ter-

me,elle a diminué de 7 M$.

Elle s’élève donc à 22 M$.
Les ristournes aux mar-

chands sont passées de
10,7 M$, en 1991, à 12 M$,
en 1992. Autre signe de
bonne santé financière, les
fonds générés par l’exploita-
tion sont passés de 12,2 M$,
en 1991, a 24,6 M$, en
1992, ce qui représente une
Mimentation de 100 %.

JuILIAC

ES ROBERTS

Pierre Beauchesne acquiert et relancele
Groupe Supervision
B® ierre Beauchesne,

qui est déja propriétaire de
Fenergic, de Warwick et
Victoriaville, vient d’ acheter
le Groupe Supervision, de
Saint-Damase, dans la région
de Saint-Hyacinthe.
« 11 fallait nous regrouper

pour être plus forts », a dit
M. Beauchesne au cours

d’un bref entretien avec LES
AFFAIRES. Grâce à cette
acquisition, le Groupe Beau-
chesne devient le deuxième
ou troisième fabricant de fe-
nêtres et de produits con-
nexes au Québec, derrière
Bocenor.
Le chiffre d’affaires combi-

né de Fenergic et Supervi-

MBA

sion est de 30-35 M$ et le
nombre d’employés, de 300
à 400, selon les saisons. Les
deux entreprises fabriquent
des gammes de produits
complémentaires.
Le Groupe Supervision

avait suspendu les activités
de sa filiale, Jos Gingras et
Fils, le 8 février dernier à la

 

 

POUR CADRES
 

EN EXERCICE
 

 
Un pas de plus vers la haute direction

Pour le cadre en exercice expérimenté qui veut réaliser pleinement son potentiel
et progresser vers des fonctions de haute direction, l'Université de Sherbrooke
offre un programme M.B.A.particulièrement adapté à sa situation.

* M.BA. a temps partiel, de jour
* en Montérégie, à Longueuil
* une journée par semaine, le vendredi ou le samedi en alternance

 

 

 

SEPTEMBRE 1993
ERA Volet |

Le cadre avecformation universitaire autre qu'en administration peut
quand même être admis au MBA. pour cadres en exercice, dans le
programme préparatoire couvrantles matières du volet |
{formation de base en administration).
Durée du programme: 9 mois.
Par la suite, ce candidat pourra accéder au voletI! du programme
en septembre 1994.

IE Volet il

Le cadre enexercice possédant la formation universitaire de base en
administration peut &tre admis au programme M.B.A. pour cadres en exercice
directementdansle volet |! (formation de cadre supérieur).
Durée du programme: 18 mois.

Demande d'admission
Date limite : 30 avril 1993

me Renseignements
Programme M.B.A. Sherbrooke :
Faculté d'administration (819) 821-7333
Université de Sherbrooke Longueuil:
Sherbrooke (Québec) 514) 670-4090
JIK 2Rt (514)

s UNIVERSITÉ

DE SHERBROOKE  
   

 

UN PAYS DE CONNAISSANCE  
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suite de difficultés imputa-
bles a la récession. Les em-
ployés sont de retour au tra-
vail.
M. Beauchesne a affirmé

que l’achat de Supervision et
la réouverture de l’entreprise
avaient été rendus possibles
grâce à l'excellente collabo-
ration de tous les interve-
nants :

+ les vendeurs, les frères
Gingras, ont tout fait pour
favoriser une transaction ra-
pide. « Ils ont pensé davan-
tage à la communauté et aux
employés qu’à leur enrichis-
sement dans cette transac-
tion », a dit M. Beauchesne;

* tous les employés, y com-
pris les cadres et les ex-pro-
priétaires, ont accepté de
convertir leurs indemnités de
vacances accumulées en ac-
tionsprivilégiées; ces actions
seront rachetées éventuelle-
ment;

* tous les fournisseurs, sauf
deux, ont collaboré au règle-
ment des comptes en souf-
france et ont accepté de de-
meurer des fournisseurs de la
nouvelle administration;

* le banquier à long terme,
la Société Générale, a
consenti des conditions de
Crédit attrayantes.
M. Beauchesne pense aussi

bénéficier d’un prêt partici-
patif de la Société de déve-
loppementindustriel.
Le Groupe Supervision est

un des plus anciens fabri-
cants de portes et de fenêtres
au Québec. L'entreprise a été
fondée par Jos Gingras, le
père destrois frères qui vien-
nent de la céder à M. Beau-
chesne. Supervision vend
38 % de sa production en
Ontario et dansles provinces
maritimes.
Guy Gingras, ex-président

de l’entreprise, et ses deux
frères ont quitté l’entreprise.
M. Gingras avait déjà dé-

claré aux AFFAIRES qu’il
était « écoeuré » des
contraintes imposées à son
Industrie par les décrets du

ouvré et du verre pif
aCHH
JEAN-PAU ’

 

   



 

 

 

Qualité totale chez les fabricants : déduction
fiscale aux employéset crédit d'impôt aux PME
B_ cs entreprises manu-

facturières et leurs employés
peuvent maintenant obtenir
des avantages fiscaux s’ils
poursuivent une démarche
de qualité totale. Cet avan-
tage peut atteindre 6 000 $
pour les employés partici-
pants.
Ce programme est en place

depuis le ler janvier 1993. Il
doit prendre fin le ler janvier
1996. Très peu d'entreprises
se seraient prévalues des
avantages de ce programme

1. une déduction fiscale
pour les employés qui reçoi-
vent des bonis dans le cadre
d’un régime de participation
aux résultats d’une entrepri-
se de fabrication, peu impor-
te sa taille; et
2. un crédit d'impôt non

remboursable de 15 % pour
les PME manufacturiéres a
l'égard des bonis versés en
espèces aux employés en
vertu d’un tel régime.
L'aide fiscale octroyée aux

travailleurs est basée sur les

cial non remboursable est
fixé à 15 % des sommesver-
sées en vertu du régime. Ce
crédit peut être reporté sur
une période de cing ans.
Les entreprises autres que

les PME ne peuvent pas bé-
néficier de ce crédit d'impôt.
Elles peuvent toutefois dé-
duire, dans Je calcul de leur
revenu imposable, les bonis
versés aux employés.
Uneentreprise désireuse de

se prévaloir de l’aide fiscale
doit préalablement obtenir
un visa du ministère de l’In-

dustrie, du Commerce et
de la Technologie (MICT)
attestant que la formule de
participation aux résultats
choisie permet aux employés
de recevoir une compensa-
tion monétaire sur la base
des résultats de l'entreprise
et que l’entreprise s'est en-
gagée dans une démarche de
qualité totale.
Cette formule doit être pro-

posée à l’ensemble des em-
ployés et acceptée par la ma-
jorité d’entre eux.
L'entreprise doit également

avoir réalisé un certain nom-
bre d'étapes dans le cadre
d’une démarche de qualité
totale au moment de la de-
mande de visa auprès du
MICT. De plus, le régime
d’intéressement doit être en-
registré auprès du ministère
du Revenu du Québec.
Le régime doit prévoir que

les montants seront versés
directement aux salariés. Ces
sommes seront calculées à
partir de données qui servent
à l’établissementdes états fi-
nanciers de l’entreprise,

PA

 

 

  

Me P. Mario Charpentier fait partie de
l’étude Woods Brouillette Des Marais.
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 bonis qu’ils ont reçus dans le
cadre d’un régime de partici-
pation aux résultats de l’en-
treprise, peu importe sa
taille.
La déduction fiscale est

plafonnée à 6 000 $ etrépar-
tie sur une période de cinq
ans, avec un maximum de
3 000 $ de bonis par année.
En tenant compte que le

taux d'imposition marginal
moyen québécois pourles
employés du secteur manu-
facturier est de l'ordre de
23 %, des bonis totalisant
6 000 $ représenteraient une

jusqu'à maintenant, proba-
blement en raison du peu de
publicité dontil a fait l’objet.
Selon certains sondages,

80 % des entreprises cana-
diennes ont instauré un plan
de qualité totale au cours des
cinq dernières années. Mal-
heureusement, près de la
moitié des entreprises indi-
quent qu'elles éprouvent des
difficultés à obtenir l'enga-
gementde leurs salariés dans
cette démarche.
C’est dans cette optique

que le gouvernement du
Québec a créé. l'an dernier.
un programme d'encourage- économie d'impôt de
ment à la mise en place de 1 380 $ pour chaque em-
régimes d’intéressement des ployé.
travailleurs à l’amélioration
des résultats de l’entreprise
lorsque ceux-ci s'inscrivent
à l’intérieur d'une démarche
de qualité totale, et ce, dans
un contexte de partenariat
employés/employeurs.
Puisqu'il s'agit d’un pro-

gramme du gouvernement
du Québec,les avantages fis-
caux ne sont accordés que
par ce gouvernement.
Le programme comporte

des avantages fiscaux à la
fois pour les employés et
pourles entreprises :

@LA FLORIDE
UN RÊVE À LA PORTÉE
DE LA MAIN...

«LA PALOMA»

Ce projet résidentiel, idéalement situé
entre Boca Raton et West Palm Beach, fait
l'orgueil de ses résidents.

Crédit d’impôt
aux PME

Les entreprises admissi-
bles, soit les fabricants dont
l'actif est inférieur à 25 M$
ou dont l'avoir net des ac-
tionnaires ne dépasse pas
10 M$ (calculés, dans les
deux cas, sur la base de cor-
porations associées), bénéfi-
cient d'un crédit d’impôt ap-
plicable à l'encontre de leur
impôt québécois.
Ce crédit d'impôt provin-

1118

En opération, depuis Septembre 1990, par un groupe
d'hommes d'affaires québécois. 189 maisons, sur une
possibilité de 238, ont déjà été vendues à des canadiens
français, démontrant un intérêt manifeste pource site
exceptionnel.

 
Forfait gratuit pour les passagers

en transit (un jour ou une nuit), incluant hôtel, transport

terrestre et repas.

Unseul principe dicte notre conduite envers les voyageurs OUR GRATUIT A L'H
d'affaires : leur donnerce qu’ils souhaitent, de l'enregistrement à
l'atterrissage. et même après. Voici doncles règles d'or de KLM.

SERVICE PRIORITAIRE) Priorité lors de l'enregistrement et pourla
manutention des bagages.

(SALONS RÉSERVÉS DANS LES AÉROPORTS ) Libre accès aux salons

spécialement aménagés dans chacundessix aéroports desservis par

KLM au Canadaainsi qu’à l'aéroport Schiphol d'Amsterdam.

(DES CORRESPONDANCES RAPIDES) L'aéroport Schiphol
d'Amsterdam a, une fois de plus, été choisi «Le meilleur aéroport
d'Europe» par les voyageurs d'affaires. À Schiphol, tout est sous un
mêmetoit. C’est donc dire que les correspondances à destination
de plus de 70 villes européennessonttrès simples, très rapides.

(LA CLASSE AFFAIRESEN EUROPE) KLM est la seule ligne
aérienne qui offre unesection séparée pourla classe Affaires dans
tous les appareils qui assurentle service entre Amsterdam etles
autresvilles d'Europe.

» Projet clés en main : maisons usinées, de deux chambres,
deux salles de bains, incluant «Florida room», abri d'autos,
climatisation centrale et paysagement extérieur. offertes à
prix très abordables.

 

(LOCATIOND'AUTO GRATUITE) Seule KLM offre l'utilisation
gratuite d’une auto économique ou un rabais pourla location
d'une voiture plus luxueuse dans plusieurs villes d'Europe. et ce,
à longueur d'année.

(PROGRAMMEPOURVOYAGEURS ASSIDUS) KLM participe aux
programmes pour voyageurs assidus des lignes aériennessuivantes:

Delta, Northwest, United et USAir.

Lors de votre prochain voyage d’affaires, découvrez les règles
d'or de KLM... vous verrez, elles combleront toutes vos attentes.

 Situé près de tous les services, à 6 milles de la plage et 75
terrains de golf dans un rayon de 10 milles.

 e Service de vente et de location en français

 * Possibilité de financement.

POUR INFORMATION OU DOCUMENTATION
COMMUNIQUEZ AVEC :

LA PALOMA

* 9200 Military Trail
Boynton Beach, F1 33436
Tél.: (407) 732-1306  
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Ottawa augmente la portée de sa Loi sur les
prêts aux petites entreprises
Bc gouvernement cana-

dien vient d’accroître sensi-
blement la portée de sa Loi
sur les prêts aux petites en-
treprises.
Le nombre d'entreprises

admissibles s'est accru, le
plafond des prêts est aug-
menté ct la garantie de prêt
est plus élevée.
Ces changements font par-

tic des amendements à cette
loi que la Chambre des com-
munes vient d'adopter.
Les amendements ont été

soumis au Sénat, qui devrait
les approuver rapidement, vu
le large appui qu’ils ont reçu
à la Chambre des commu-
nes, estime le ministre d'Etat
aux petites entreprises, Tom
Hockin.

Il s’agit de la plus impor-

Mercuriades 93

tante refonte de cette loi de-
puis 1985.
Les changements résultent

des consultations tenues l’an
dernier par M. Hockin au-
près de dirigeants d’entrepri-
ses et de banques d’un océan
à l’autre.
M. Hockin est aussi res-

ponsable des Sciences et du
Tourisme, au sein du minis-
tère de l'Industrie, des
Sciences et de la Technolo-
gie du Canada.
La refonte comprend:
l. un accroissement du

nombre d’entreprises admis-
sibles, qui passeront à envi-
ron 900 000; les entreprises
ayant un chiffre d’affaires de
S M$ et moins seront désor-
mais admissibles, au lieu du
plafond actuel de 2 M$; le

la date
limite des inscriptions
est reportee au 19 mars
Ba Chambre de com-

merce du Québec vient de
repousser au 19 mars la date
limite pour soumettre sa can-
didature aux Mercuriades
93. Les Mercuriades 93 in-
novent en ajoutant de nou-

velles catégories et de nou-
veaux Mercure.
Les entreprises peuvent ob-

tenir un cahier de participa-
tion en s’adressant à la
Chambre de commerce au
(514) 844-9571.

(Ipre |

programme sera aussi dispo-
nible pour des entreprises
spécialisées, telles des socié-
tés immobilières, des établis-
sements financiers et des
compagnies d'assurance;
2. une augmentation du

montant maximum pouvant
être prêté à une entreprise,
qui passe de 100 000 à
250 000 $;
3. une augmentation du

prêt maximum, qui est porté
à 100 % de la valeur des im-
mobilisations achetées, au
lieu de 85 % actuellement;
cela permet de libérer le
fonds de roulement de l’en-
treprise;

4. une hausse de la garantie
d’emprunt du gouvernement,
qui passe de 85 à 90 % du
montant du prêt,
5. un plafond sur le taux

maximum pouvant être exi-
gé, soit le taux préférentiel,
majoré de 1,75 %:
6. une clause de rétroactivi-

té qui permet aux propriétai-
res de petites entreprises de
demander un prêt jusqu’à six
mois après avoir effectué un
achat;

7. un plafond de 25 % dans
le cas des garanties person-
nelles que les banques peu-
vent exiger des emprunteurs;

Pour accroître vos habiletés de négociateur

NÉGOCIATION D’UNE
CONVENTION COLLECTIVE
5, 6, 7 et 8 avril 1993
9h à 17h*

Découvrez l'art de la négociation. À l'aide d’une simulation de négo-
ciation d’une convention collective, apprenez à préparer une négociation
efficace et à développer les qualités d’un bon négociateur.

M: J.P, Lalancette
LLL., avocat, C.RI.

Arbitre depuis 1974, M« Lalancette a été membre, vice-
président et président de la Conférence des arbitres du
Québec, Il à œuvré plusieurs années tant dans les milieux
syndicaux que patronaux.

Participants: toute personne impliquée actuellement ou prochainement
dans des négociations de conventionscollectives. Aucun préalable acadé-
mique n'est requis.

* Horaire: les deuxièmeettroisièmejours,l’activité se prolongera tard en soirée.

Afin de favoriser des échanges enrichissants, le nombre de participants
est limité.

Le Centre de perfectionnement
de l’École des Hautes Études Commerciales

L'esprit d'entreprise

(514) 340-6001 

8. une simplification des
définitions, des formulaires
et des procédés.
Le ministre justifie l’élar-

gissement des critères de
prêts par le fait que, depuis
1984, 80 % de toutes les
nouvelles sociétés canadien-
nes sont des petites entrepri-
ses.
En outre, ce sont elles qui

créent la majorité des em-
plois : elles en ont créé
352 000 pendant les trois
premiers trimestres de 1992.
En 30 ans, cette loi a per-

mis de consentir 290 000
prêts à des petites entreprises
pour une somme globale de
8,5 milliards de dollars. Au
cours des cinq dernières an-
nées, la loi a permis 71 000
prêts totalisant 2,7 milliards.
Les prêts consentis en ver-

tu de cette loi sont faits par
les institutions financières;
ils sont toutefois garantis par
le gouvernement. entreprises.

 
Le ministre Tom Hockin rappelle que, depuis 1984, 80 % de
toutes les nouvelles sociétés canadiennes sont des petites

Le décret de la coiffure de la
Montérégie a du plomb dansl'aile

mettre leur opinion à ce sujet
au ministre, après quoi le
gouvernement publiera sa
décision finale dans la Ga-
zette officielle.
Le 4 mars, le Comité pari-

taire de la coiffure de la
Montérégie s'est désisté dans

IDD eux événements ré-
cents indiquent que le décret
de la coiffure dans la région
de la Montérégie a du plomb
dansl'aile.
Le 3 mars, le sous-ministre

du Travail, Pierre Gabrièle,
a publié un avis dans la Ga-
cette officielle du Québec
qu’il abolirait le décret de la
coiffure danscette région du
Québec. Les parties intéres-

l’appel qu’il avait logé au-
près de la division criminelle
de la Cour supérieure à la
suite de la décision du juge

sées ont 45 jours pour trans- Gilbert Morier, le 27 octo-

 

 

PERSUASIONIEEE
l'art de la vente

Entreprise spécialisée dans la formation de
personnel oeuvrant dans le domaine du détail

TOUT SE VEND ET ON SE VEND TOUS.

Persuasion offre un séminaire de vente qui vous apprendra
à vendre votre personne, vos idées et votre marchandise.
Ce séminaire s'adresse aux particuliers qui aimeraient ven-
dre leurs idées plus facilement, et aux vendeurs oeuvrant
dansle domainedudétail.

VOUS MANQUEZ DE MOTIVATION EN CE MOMENT:
savez-vous que la motivation personnelle provient de
petites réussites, et que chaque vente est une réussite.

Les sujets traités seront:
* La psychologie des clients
- L'approche du client
* La découverte parl'écoute
* Commentfaire une bonne
proposition de vente

» Commentcontrer les objections
sans choquerle client

+ La fermeture d’une vente
* Commentse faire desclients
fidèles

+ Les plaintes ou situations
difficiles

 

Martin Lajeunesse
15 ans d'expérience dansla vente

Nombre de participants: 20 personnes. Les séminaires
aurontlieu au Sheraton Laval, de 19 h à 21 h 30.

Le prix est de 45 $ incluantles taxes et manuels

Les dates disponibles: 22-23-29-30 mars

06-12-13-19-20-26-27 avril
03-04-10-11-17-18-25-31 mai
01-07-08 juin

Réservation à l’avance 433-7146

 
 

bre 1992, de rejeter 1 089
chefs d'accusation que le
Comité paritaire avait portés
contre Ginette Raymond.
coiffeuse de Laprairie.
Jacques Leblanc. prési-

dent de la Corporation des
coiffeurs et coiffeuses du
Québec, qui a déjà fait abo-
lir plusieurs décrets de la
coiffure, affirme que c'est
« le début de la fin » pour le
comité paritaire de la région
de la Montérégie. La Corpo-
ration se bat depuis six mois
pourl’abolition de ce décret.
La région compte 3 000
coiffeurs et coiffeuses.
M. Leblanc ne prend toute-

fois rien pour acquis et a en-
trepris de faire signer une pé-
tition pour l'abolition du dé-
cret parmiles coiffeurs de la
Montérégie. Le comité pari-
taire n’a pas jeté la serviette
et fait lui aussi signer unc
pétition en faveur du main-
tien du décret.
Le comité part toutefois

avec une prise contre lui
dans cette bataille de péti-
tions puisque une vérifica-
tion du ministère du Travail
a permis de relever certaines
irrégularités dans la gestion
du décret. Ces irrégularités
restent cependant cachées du
public puisque 17 des 24 pa-
ges (sans les annexes) du
rapport de vérification com-
portent des ratures. On y
constate notamment que les
états financiers du comité
n’étaient pas vérifiés par un
comptable public.

Il reste trois décrets de la
coiffure au Québec. Les
deux autres sont situés dans
les régions de l’Outaouais et
de la Mauricie/Bois-Francs.    
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Le Groupe Croix Bleue : baisse de l'excédent
net à cause de l'immobilier
B_ ¢ Groupe Croix

Bleue/Canassurance a subi
une légère baisse de son ex-
cédent net en 1992 en raison
des pertes subies dansle sec-
teur immobilier.
L'actif combiné du groupe

atteint 204 M$.

Léger recul de
l'excédent net

L'Association d’hospitali-
sation du Québec, commu-
nément appelée la Croix
Bleue, a subi un léger recul
de son excédentnet, qui s’est
élevé à 1,56 M$,en regard
de 1,92 M$ l’année précé-
dente. Ces résultats ont été
réalisés après une charge de
256 000 $ représentant sa
quote-part annuelle à la So-
ciété canadienne d’indem-
nisation pour les assuran-
ces de personnes (SIAP)
pour l'indemnisation des as-
surés des Coopérants.
La Croix Bleue a recucilli

des primes de 91,2 M$,en
hausse de 10 % sur l’année
précédente. Elle a terminé
1992 avec un actif de
55,3 M$,soit une augmenta-
tion de 20 %. Quant à l'avoir
propre des assurés, il était de
18,4 M$ à la fin de 1992,
comparativement à 16,9 M$
à la fin de 1991.
La Croix Bleue, l’un des |

principaux assureurs québé- |
cois dans le domaine du
voyage, a protégé 460 000
personnes en 1992, compara-
tivement a 345 000 en 1991
eta 130 000 en 1986.

Trois compagnies

La Croix Bleue a une filia- |
le, la Corporation financiè-
re Canassurance, une socié-
té de gestion qui détient des
intérêts majoritaires dans
trois compagnies : Canassu-
rance, compagnie d’assu-
rance-vie, L'Union québé-
coise, compagnie d’assu-
rances générales et Canas-
surance, compagnie d'as-
surances générales.
La première a obtenu un

bénéfice net de 1,26 M$ en
1992, comparativement à
695 000 $ l’année précéden-
te.

Ce résultat a été atteint
après une provision de
5,2 M$ au titre de pertes sur
des prêts hypothécaires et
des immeubles, alors que
l’année précédente, cette
provision n'avait été que de
526 000 $.
Elle a également dû verser

environ 200 000 $ à la SIAP
en raison de la débâcle des
Coopérants. C’est dire
qu’avant ses postes extraor-
dinaires, Canassurance Vie
avait réalisé un bénéfice de
6,7 M$,représentant 5,5 fois
le profit de 1991.
Canassurance Vie a termi-

né 1992 avec un actif de
125 M$, en légère baisse sur
celui de 1991, à la suite du
ménage fait dans son porte-
feuille de placements dans le
secteur immobilier. Son
avoir propre était de 8,9 M$
à la fin de l'exercice, compa-

rativement à 7,7 M$, un an
auparavant.
Son revenu de primes a été

de 38 M$, en baisse de près
de 2 M$.
L'Union québécoise, com-

pagnie d'assurances généra-
les a réalisé un profit net de
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Nous resserrons

537 000 $, comparativement
à 321 000 $ en 1991. Sonre-
venu de primes s’est élevé à
4,5 M$,en hausse de 21 %.
La compagnie a terminé

1992 avec un actif de
9,1 M$, en regard de 8,6 M$
un an auparavant. Elle avait

un avoir propre de 6,1 M$ à
la fin de 1992.

Profit de 66 000 $

Canassurance, compagnie
d'assurances générales a
poursa part réalisé un profit

de 66 000 $, en regard de
1 000 $ l’année précédente.
Ses primes nettes gagnées
sont demeurées stables à
10,5 M$. Son actif et son
avoir propre à la fin de 1992
étaient respectivement de
15,2 M$et de 3,6 M$.
 

nos liens avec

les entreprises.

Nous nous sommes engagés à

donnerà notre clientèle québécoise

le meilleur service au moindre coût

possible.

Pour offrir un service de qualité,

il faut d’abord recevoir des produits

de qualité. C’est pourquoi nous

collaborons encore plus étroitement

avec nos clients et fournisseurs

 

  

   

Si chacun

partage le même

souci de qualité, nous

deviendronstous plus compétents

québécois afin de définir des

normes toujours plus

élevées.

   

   

  

 

et plus concurrentiels.
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Le meilleur de nous-mémes
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70 % des entreprises canadiennes dispensent de
la formation
Au Canada, 70 % des

organisations du secteur pri-
vé dispensent de la forma-
tion structurée à leurs em-
ployés.
C’est ce que révèle un son-

dage réalisé par le Centre
canadien du marché du
travail et de la productivité
auprès de 17 000 entreprises
de tousles secteurs d'activité
économique.
L'enquête, qui porte sur les

efforts de formation en 1991.
indique que 67 % des socié-
tés qui emploient de deux à
19 personnes ont formé leurs

employés durant cette pério-
de.
Dans le cas des compa-

gnies de 100 travailleurs et
plus, cette marque passe à
98 %.
Parmi les types de forma-

tion qui sont donnés, l’initia-
tion arrive en première place
(61 % des répondants ont
utilisé de tels programmes),
suivie de la formation en in-
formatique (57 %), de la for-
mation en santé et sécurité
(44 %) et de la formation en
gestion (40 %).
On notc également que

8 % des entreprises qui ont
participé à l'enquête ont dis-
pensé à leurs employés de la
formation en acquisition des
connaissances de base en
écrit et en calcul.

Dion
Management
s'allie à un
partenaire
international
ED ion Management

devient le partenaire pour le

Qualité totale et rémunération :
deux partenaires méconnus
E_ arémunération est la

suite logique des modifica-
tions apportées aux métho-
des de travail dans le cadre
d’une démarche de qualité
totale.
Dans unc étude préparée

sur le sujet, Luc Saint-Pier-
re, conseiller principal à la
firme Sobeco Ernst &
Young, donne cinq moyens
pour adapter la rémunération
à ce processusfort exigeant.

1. Développer une vision
claire des stratégies et de la
culture. Une entreprise qui
maîtrise un tel atout est en
mesure d'établir des liens
entre ses priorités et le de-
sign de sa rémunération, en
plus d’être capable de définir
ses attentes avec précision.

  

incitatifs, voiture et avantages.
Poste réf. # 3032
Revenu : JUSQU'A 100 000 $

Poste réf. # 3031
Revenu : JUSQU’A 85 000 $

2. Impliquer les employés
dans 11 conception du systé-
me. Quand on permet aux
travailleurs de s’exprimer sur
les changements éventuels a
la rémunération, on atténue
la résistance au changement,
en plus de favoriser l’émer-
gence d’un système adapté à
leurs besoins.
3. Opter pour des mesures

simples et pertinentes. Si on
désire récompenser des com-
portements ou des résultats
spécifiques, il faut opter pour
un programmesimple et per-
tinent.
Des mesures complexes ne

sont pas comprises et
n'acheminent pas aux em-
ployés des messagesclairs.
4. Faire un suivi du systè-

  

produits en télécommunications. Pourtousles postes, une solide
connaissance del’industrie des télécommunications et une grande
expérience dansle domaine sontnécessaires. Si vous êtes ingénieur
en génieélectriqueetêtesbilingue, vous êtes un candidat potentiel.

DIRECTEUR DES VENTES AU NIVEAU NATIONAL
TORONTO OUEST, Notre client vous recherche pour bâtir une équipe
gagnante de directeurs des venteset d'ingénieurs de systèmes. Votre
grande expérience des venteset votre leadership sur le marché des
télécommunications sont essentielles pour ce poste. Salaire de base,plus

REPRÉSENTANT DES VENTES SENIOR
OTTAWA.Votre solide connaissance de l'industrie des
télécommunications et votre réussite antérieure en marketing et dans
les ventes d'équipements de télécommunications sontessentielles pour
ce poste. Notre client vous recherche pour développerle morché
d'Ottawa. Salaire de base,plusincitatifs, voiture et avantages.

  Carriéres et Opportunités
contractuelles pour candidat(e)s

 

avec Fred Ferrie.
Poste réf. # 2770
Salaire: 48 000 $ SOUTIEN À LA CLIENTÈLE ET AUX OPÉRATIONS
Notre client, une société minière du nord du Québec, recherche un
informaticien professionnel, diplômé et possédant une expérience
concrète de H/W, S/W et des réseaux. Le candidat devra être
familier avec VMS, DECNET, ETHERNET etles PC. Communiquez

me de rémunération. Le sui-
vi et le contrôle sont néces-
saires pour assurer que le
système est bien aligné par
rapport aux systèmes ini-
tiaux.
Cela indique également

aux employés que le pro-
gramme est toujours un élé-
ments stratégique important.
5. Permettre la décentrali-

sation tout en s’assurant de
la cohérence.
Pour être efficace, il faut

offrir aux différentes unités
une certaine latitude quant à
la conception du système de
rémunération. Ainsi, les spé-
cificités relatives aux plans,
aux marchéset aux technolo-
gies de chaque unité sont
respectées.

ANReek

J
Nee client est un chefdefile international dans le domaine de

l'équipementélectronique. Il organise une équipe qui
développera considérablement la part de marché de sa gamme de

 

   bilingues

OPPORTUNITÉS OUTRE-MER

145 rue

 

Québec de la firme Interna-
tional Search Associates
(ISA).
Cette société regroupe des

firmes de recrutement de
personnel de direction éta-
blies à Toronto, dans cinq
grandes villes américaines,
au Mexique, en Europe ainsi
qu’en Asie.
De plus, deux nouveaux

conseillers, Karen C. Han-
na et Gilles Rouleau, se joi-
gnent à Dion Management.
Ils sont spécialisés dans le
recrutement de personnel
hautement spécialisé en re-
cherche médicale, en télé-
communications et en bio-
technologie.

- r

Mieux gerer

les urgences
”~ =

grace à la

gestion
- 7 - -

interimaire
Avec introduction

d’un service de gestionnaires
intérimaires, Rourke Lizot-
te & Associés (Montréal)
propose aux organisations un
outil pour mieux planifier le
travail et gérer les situations
d'urgence.
« La récession et la re-

structuration de plusieurs en-
treprises ontfait naître ce be-
soin d’avoir accès à des per-
sonnes qualifiées sur une ba-
se intérimaire, a expliqué
André Lizotte, président deif

Wellington Ouest,Suite 210
Toronto (Ontario) MSJ 1HS
Téléphone: (416) 593-1660

Télécopieur: (416) 593-1661

LO al @

   

    

  

Cote compagnie canadienne, dontle siège social est à Toronto,s'est
distinguée au niveau international pour son expertise donsla

conception de systèmes de facturation de téléphonie. Sa croissance
constante a créé le besoin de plusieurs nouveaux postes qui offrent
l’occasion unique de voyagerà l'étranger.

GESTIONNAIRE DE PROJET - Dirigez une pete équipe d'implantation de
sème en utilisant votre connaissance de

néesrelationnelle.
Poste # 3049

la conception de base de

ANALYSTE PROGRAMMEUR(2) - Utilisez vos connaissances du VAX
et de SQL pourimplanter ces applications de pointe.
Poste # 3051

Pour ces deux postes, le logement payé porla compagnie, la voiture et
les dépenses de voyage sontinclus. Les candidats ivent être
parfaitementbilingues et accepter de passer des périodes de 4 à 6 mois
à l'étranger. Excellentes ssibilités de carrière. Les candidats doivent
communiquer avec Stephen Barringer.
 

RECHERCHONS FORMATEURSBILINGUES EN CICS
(Postes contractuels)
Nous avons immédiatement besoin de formateurs en CICS à temps
partiel pour les cours suivants : Introduction au CICS, CICS pour
concepteurs, CICS avancé,Installation/migration du CICS. Locaux et
matériel pédag ique fournis. Les candidats doivent être parfaitement
bilingues, posséderdesolides connaissancestechniques du CICS,
ainsi qu’une bonne expérience de la formation de groupe. Ce poste
est idéal pourles professeurs contractuels ayant leur propre clientèle
ou les employés permanents cherchant à augmenter
De 350 $ à 1000 $ parjour
Poste réf. # 3054

eurs revenus.  

la firme de conseillers en
ressources humaines Rourke
Lizotte & Associés.
« Nous avons créé ce ser-

vice de placement de ges-
tionnaires intérimaires après
que plusieurs de nos clients
nous aient indiqué qu’ils
étaient souvent débordés de
travail, mais qu’ils ne pou-
vaient se permettre d’embau-
cher des cadres sur une base
permanente. »
Parmi les secteurs de com-

pétences dans lesquels Rour-
ke Lizotte offre son service,
on retrouve l’informatique,
le marketing, les ventes, la
distribution ainsi que l’admi-
nistration.
« Aux Etats-Unis, 12 mil-

lions de personnes sont des
travailleurs intérimaires et ce
mouvement touche de plus
en plus les cadres et les pro-
fessionnels ». a indiqué M.
Lizotte.

Alliance
internationale

pour Belle

isle, Djandji
Hafirme conseil de re-

cherche de cadres Bell Isle,
Djandji sc dote d'un réseau
à l'étranger grâce à une affi-
liation avec Penrhyn Inter-
national.
La société montréalaise

établit cette alliance dans le
but de mieux répondre aux
besoins de ses clients qui
doivent affronter les défis de
la globalisation des marchés.
Penrhyn International re-

groupe onze firmes indépen-
dantes spécialisées dans la
recherche de personnel de
direction. Le réseau est pré-
sent dans 10 pays ct affiche

+ Carrières

  

un chiffre d’affaires global
de plus de 13 M$.

Desjardins
crée un
centre de
carrière
H__ a Confédération des

caisses populaires et d’éco-
nomie Desjardins du Qué-
bec a mis sur pied un centre
de carrière à l’intérieur de
son organisation,
En collaboration avec

Right Associés, une firme
spécialisée en réaffectation
et en transition de carrière,
Desjardins a créé cette res-
source qui permet aux em-
ployés mis à pied de se trou-
ver un nouvel emploi.
À l’origine, ce service ne

s'adressait qu’à 54 person-
nes qui avaient été licenciées
à la fin d'un projet spécifi-
que. Le concept est simple :
Desjardins et Right Associés
aident les personnes licen-
ciées à se relocaliser profes-
sionnellement, touten les as-
surant de leur salaire jusqu'à
ce qu'ils se trouvent un em-
ploi.
La mission du Centre de

carrière Desjardins, qui ex-
ploite un bureau à Léviset
un autre à Montréal, a toute-
fois été étendue aux 36 000
employés de Desjardinset de
ses 11 fédérations.
Selon Right Associés, 1l

faut en moyenne quatre mois
pour relocaliser une person-
ne. Sur les 54 employés qui
ont utilisé le centre à l'origi-
ne, plus de 60 % se sont
From un sm I
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Radio

Nature du travail :

tion CHOT-TV.

Compétences exigées:

des médias;

un atout,
- Expérience en marketing
- Qualité de bon gestionnarre

Rémunération:

 

Coordonnateur(trice) des ventes locales
pour sa station de télévision CHOT-TV

Relevant du Directeur général des ventes et du marketing
{division Outaouais). lef{la) coordonnateur({trice) sera
responsable de la vente de publicité locale relative à la sta-

- Diplôme universitaire ou formation équivalente,
- Minimum de trois(3} ans d'expérience en vente auprès

- Excellente connaissance du marché de l'Outaouais serait

Sera établie en fonction de la formation et de l'expérience.
Fin du concours : 1er avril 1993

Faire parvenir votre curriculum vitae :

Radio-Nord Inc.
Service du personnel
171, rue Jean-Proulx
Hull (Québec) J82 1W5
Télécopieur: (819) 770-0272

Nord
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1500 $
Æ%. la suite d’un canu-

lar, le maire d’une munici-
palité a été condamné pour

d’une employée.
Telle a été la décision du

juge René Beaudry du Tri-
bunal du travail dans l’affai-
re Commission de la santé
et de la sécurité du travail
c. Olynyk!.
Le maire avait convoqué

dans son bureau son direc-
teur général dans le but
avouéde lui faire une bonne
blague à l’occasion du ler
avril. Cette blague était or-
ganisée en collaboration
avec le contremaître de la
municipalité et un employé.
La secrétaire du maire se

trouvait dans le bureau,
mais ignorait tout de la bla-
gue qui se préparait.
Le contremaitre et le sala-

rié, de connivence avec le
maire, feignérent de discu-
ter vivement de la suspen-
sion fictive d’un employé.
Soudainement, le salarié
sortit un pistolet de départ
chargé à blanc et fit feu en
direction du contremaître
qui s’écroula au sol.
L’employé pointa ensuite

l'arme vers le maire: c’est
alors que le contremaître
s'est relevé, mettant fin à la
supercherie.

Stress

Cependant, par son réalis-
me, le canular avait ébranlé
sérieusement la secrétaire
du maire. Elle dut s’absen-
ter du travail pour une pé-
riode prolongée, souffrant
d’un syndrome de stress
post-traumatique.
Selon le psychiatre expert,

l’expérience qu’avait vécue
la secrétaire du maire pou-
vait s'apparenter, au niveau
traumatique, à un vol à
main armée dans une ban-
que.
La CSST, se basant sur

l’article 237 de la Loi sur la
santé et la sécurité du tra-
vail, porta plainte contre le
maire, l’accusant d’avoir
agi de manière à compro-
mettre la santé, la sécurité
et l’intégrité physique de la
travailleuse.
Le Tribunal du travail sta-

tua qu’il n’était pas obliga-
toire pour la poursuite de
prouver qu’il y avait eu at-
teinte grave à l'intégrité
physique de la travailleuse
pour conclure à la culpabili-
té du maire.
La Cour s’estima d’avis

que le danger résultant de
ce canular était de nature à
compromettre la santé de la
travailleuse puisque les ef-
fets d'un tel événement au 

avoir compromis la santé ’

ET

Un poisson
d'avril entraine
une amende de

niveau psychologique pou-
vaient être assimilés à un
vol à main armée.
Le Tribunal s’est dit

d’avis que le maire avait
commis une grossière im-
prudence en organisant pa-
reil canular.

Il avait contrevenu à son
obligation de prendre les
mesures nécessaires pour
protéger la santé d’une per-
sonne travaillant sous son
autorité immédiate. Il exis-
tait un danger réel, prévisi-
ble et grave découlant de la
réalisation du canular
qu’aurait dû prévoir le mai-
re. Selon le Tribunal, le
maire n’a pas démontré
qu’il avait pris les mesures
nécessaires pour que ce ca-
nular ne provoque des
conséquences néfastes sur
la santé de sa secrétaire.
Compte tenu de la gravité

de l’offense reprochée, la
Cour condamna le maire à
une amende de ! 500 $.

! D.T.E. 93T-174.
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Me Jean-Claude Turcotte fait partie de
l'étude Loranger Marcoux.
 

of UNIVERSITE
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Philip L. Grenon

La qualité totale
dans une entreprise

de services

Date: 6-7 avril 1993

Heure: 8h30 à 17h00

Rens.: (418) 656-3202

Fax: (418) 656-5538    
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donc d’être à la hauteur afin que la

 

 

 

 

 

 

 
 

Le marché obligataire:
on s'y connaît!

Les obligations d’État. Les obliga- l’entrée sur le marché obligataire.

tions de sociétés. Les obligations à Voici quelques-unes des émis-

coupons détachés. Aux Services sions présentement offertes par

l’entremise de la Ligne Verte:d’Investissement Ligne Verte® inc,

nousconnaissons le marché obliga-

 

  Beri, ix

  

taire sur le bout de nos doigts. Nous Coupon Hydro Ontario
15 octobre 1999 60.22% 783%

sommes conscients que de nombreux atSoa” 50.005 775%
Province du

investisseurs optent pour les obliga- NouveauBrunswige 99.258 811%
; . Province dela C.-B.

tions en raison de leur rendement " 8.50% 28août2013 98,008 860%
itre hypothécaire TD

; ; ; ., , 7,125 1€! avril 1998 99,55$ 717%

eprouve et de la sécurité qu elles Les prix énumérés étaient en vigueur le 3, mars 1993. les
titres énumérés sont sousréserve deleur disponibilité, et les

offrent le choix par excellence prix peuvent varier 
 

pour un RER. Nous nous assurons Alorstirez profit de l’expéri-

ence, des techniquesde pointe et de

négociation d’obligationssoit à la la réputation enviable de la Ligne

portée de bon nombre d’investis- Verte. Communiquez avec nous dès

seurs. La commodité et la sélection aujourd’hui pour obtenir les docu-

que procure la Ligne Verte facilitent ments d’information Ligne Verte.

Montréal (514) 289-1479, Ville de Québec (418) 654-0700 ou 1-800-363-1531,

Province de Québec 1-800-363-1171

   
    
  LIGNE VE 

$ Marque de commercede La Banque Toronto-Dominion. Les Services d’Investissement Ligne Verte inc.,
unefiliale en propriété exclusive, est l'usager inscrit.  
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La Cour supérieure accorde une injonction

donnant accès à des documents privés
Il est possible, dans cer-

tains cas, de mettre la main
sur la preuve d’un fait ma-
jeur mêmesi celui qui la dé-
tient refuse de la communi-
quer.
C’est ce qui se dégage de

la décision du juge Denis
Lévesque de la Cour supé-
rieure, le 7 octobre 1991,
dansle litige opposant Stein-
berg à Jannock.
Lorsque quelqu'un soup-

çonne une autre personne
d'avoir violé un engagement

contractuel, elle peut tenter
d'en obtenir la preuve en
instituant une procédure ju-
diciaire alléguant cette viola-
tion. Elle pourra ainsi obte-
nir cette preuve par le biais
de requêtes ou d’interroga-
toires dans le cadre de cette
procédure.
Un inconvénient majeur

toutefois : si la preuve n’est
pas obtenue ou si elle révèle
qu’il n’y a pas eu de viola-
tion, la partie réclamante au-
ra institué un recours judi-

ciaire inutile et verra son re-
coursrejeté avec dépens.
Elle pourra également,

danscertaines situations, être
elle-même poursuivie pour
avoir institué des procédures
judiciaires abusives.

Il existe une autre façon de
faire : demander une injonc-
tion contre la partie soupçon-
née pour la contraindre à
fournir copie des documents
qui contiendraient la preuve
d’unetelle violation.
C’est ce qu’a fait Steinberg

dans son litige avec Jannock.

Vente de Lantic

Les faits qui ont précédé le
litige sontles suivants.
Steinberg et Jannock

étaient, jusqu’en mars 1990,
propriétaires, chacune pour
50 %, des actions émises de
Lantic, une compagnie de
sucre.
Conformément à une clau-

se de premier refus, Stein-
berg a vendu ses intérêts

 

 

Dans la jungle de
l'informatique, savoir
s'entourer de vrais
professionnels est la
condition principale
de votre réussite.

Le détaillant Supermicro est un spécialiste qui vous
guide à traversla jungle del'informatique.

Il offre la réponse à vos besoins en matière d'équipements,
de logiciels et de services en micro-informatique. Membre d'un
réseau provincial regroupant plus de 25 marchands ayant accès
à un important pouvoir d'achat, il est en mesure de vousoffrir
un service professionnel ainsi que des prix très compétitifs.

Votre détaillant Supermicro, le guide de votre réussite.

 

 

CENTRE DE MICRO-INFORMATIQUE
 

La bannière informatique du futur
SIEGE SOCIAL (514) 368-0414

Alma (418) 668-3378 + Amos (819) 732-8263 + Baie-Comeau (418) 589-4276 + Beloeil (514) 464-6809 + Chambly (514) 658-7823
Chicoutimi(2) (418) 696-2959 (418) 696-0201 + Drummondville (819) 478-0994 + Granby (514) 378-9264 » Jollette (514) 755-1904 + Matane (418) 566-2160

Mont-Laurier (819) 623-5832 » Montmagny (418) 248-3150 + Montréal(514) 365-4111 « Rimouski (418) 722.7897 « Rouyn-Noranda (819) 764-9415
Sept-lles (418) 962-0855 + St-Bruno(514) 653-7858 * St-Jean-sur-Richelleu (514) 349-5342 » St-Jérôme (514) 438-3543 « Ste-Thérèse (514) 430-7930
Terrebonne (514) 471-3544 » Trois-Rivières (819) 378-1799 « Val D'Or (819) 874-3873 + Valleyfield (514) 371-7310 » Victoriaville (819) 758-1800   

dans Lantic à Jannock,le 19
mars 1990, pour 110 M$.
Une clause du contrat pré-

voyait que,si Jannock reven-
dait les actions de Lantic à
un tiers dans les deux années
suivant la signature de cet
acte de vente, Jannock devait
verser à Steinberg l’excédent
du prix d’achat par action
sur le prix d’achat des ac-
tions que Jannock avait ac-
quises de Steinberg.
Le 6 juillet 1990, Jannock

et B.C. Sugar annongaientla
conclusion d’un contrat par
lequel B.C. Sugar faisait
l’acquisition de 50 % des ac-
tions de Lantic pour 110 M$.
Selon l’annonce faite. Jan-
nock s'était aussi réservée le
droit d’obliger B.C. Sugar à
acheter l’autre 50 % d’ac-
tions à compter du 31 dé-
cembre 1991 et avait accordé
à B.C.Sugar le droit strict
d'acheter ces actions après le
31 décembre 1993 à un prix
qui devait être déterminé se-
lon une formule convenue.

Renseignements
refusés
Steinberg a demandé à de

multiples reprises, mais en
vain, à Jannock des détails
sur la vente. Steinberg cher-
chait à vérifier si cette vente
ne contrevenait pas à la clau-
se du contrat intervenu entre
elle et Jannock.
Steinberg avait donc des

raisons sérieuses de craindre
qu’une violation avait été
commise au contrat de vente
de ses actions sans pouvoir
obtenir l’information qui lui
permettrait d’instituer le re-
cours légal requis pour faire
valoir ses droits.
Donc, avant d’instituer un

recours qui aurait pu être re-
jeté par la Cour, Steinberg
s’est adressée à la Cour su-
périeure afin d'obtenir une
ordonnance d’injonction
pour forcer Jannock à lui li-
vrer copie des documents
concernant la vente des ac-
tions entre Jannock et B.C.
Sugar.
Le tribunal a tout d’abord

conclu que si Steinberg avait
institué une action contre

 

Jannock en alléguant viola-
tion de son contrat, Jannock
aurait pu être contrainte à
déposer les documents en
question.
La clause stipulée dans le

contrat de vente entre Stein-
berg et Jannock concernant
les transactions ultérieures
comportait nécessairement
« l’obligation implicite et
accessoire de fournir à la de-
manderesse l'information
qui lui permettra d’établir sa
réclamation puisqu'elle est
admissible et pertinente dans
le cadre d’unlitige ».
Après avoir souligné qu’il

n’existait aucun précédent, le
tribunal a indiqué que, de-
vant le refus de Jannock de
fournir l'information requise
et pertinente, Steinberg avait
effectivement le droit d’ob-
tenir une injonction obli-
geant Jannock lui transmet-
tre les renseignements néces-
saires à la détermination de
l'existence ou non d'une vio-
lation de contrat.
L'injonction fut donc ac-

cordée en faveur de Stein-
berg.

Procédure coûteuse
Soulignons cependant que

le recours à une injonction
pour obtenir la preuve d'un
fait ou l’accès à un docu-
ment n'est pas chose facile
et peut être extrêmement
coûteux.

Il s’agit donc d’un remède
qui n'est pas véritablement
disponible que dans le cadre
de litiges majeurs quand tous
les autres moyens pour re-
chercher la preuve requise
ont été épuisés.

HHA  
Me Jean H. Gagnon fait partie de
l’étude Pouliot, Mercure.
 

[/
N
E
R
S

laTour
Centré-Ville
appartements-hôtel

 

LE CENTRE-VILLE DE MONTRÉAL À

59°
® Stationnementintérieur gratuit
® Studios rénovés de 350 pieds carrés

et plus avec cuisinette

© Petit-déjeuner continental gratuit
© Appels locaux gratuits
© Journal gratuit

* Sur réservation seulement, selon la disponibilité.

Offre en vigueurjusqu'au 30 avril 1993.

Occupation simple ou double. Taxes en sus.

Le meilleur rapport qualité-prix
400, boul. René-Lévesque Ouest (coin Bleury)

1-514-866-8861, ou (ligne sans frais) 1-800-361-2790
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LE DIFFICILE CYCLE DE CREDIT MINERA LES
PROFITS DES BANQUES EN 1993 ET EN 1994
Les provisions élevés pour pertes déprimeront encore les
profits des banques. En revanche, à court terme,les titres
bancaires bénéficient en bourse de la baisse destaux d'intérêt
et de la hausse conséquente du marchéobligataire pp. 26,27
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CIRCO CRAFT : UN SECTEUR TROP RISQUÉ
POUR EN FAIRE UN BON PLACEMENT
A LONG TERME
Le fabricant decircuits imprimés à haute technologie
oeuvre dans un secteur caractérisé par des vagues de
prospérité suivies de baisses importantes p

                                                                                                                        

Les investisseurs oublient le potentiel à long
terme de Bombardier
H__es investisseurs sem-

blent aveuglés par les pro-
blèmes immédiats de Bom-
bardier (Mtl, BBD.B,
10,75 $) et oublient le grand
potentiel à long terme de
l’entreprise.
C’est du moins ce que

croient deux analystes finan-
ciers de Montréal qui suivent
la compagnie de près, à la
suite des récents déboires du
titre.
Les investisseurs ont mal

accueilli l'interruption de la
production par le consortium
formé par Bombardier pour
construire les wagons des
trains- navettes du tunnel
sous la Manche à l'usine de
Bruges (Belgique). Le titre a
chuté de 12 $ sous les 10 $,
avant de se stabiliser au
cours récent.
« Les investisseurs et les

gestionnaires voient tout en
noir, a expliqué aux AFFAI-
RES Normand Roy, analys-
te et vice-président de Lé-
vesque Beaubien Geof-
frion. Ils se concentrent sur
les problèmes du contrat de
l’eurotunnel et l'absence de
nouvelles commandes du
Regional Jet (RJ). »
Selon M. Roy, les investis-

seurs oublient que la plus
grande partie de la croissan-
ce des profits de Bombardier
proviendra du transport en
commun. « Pourl'exercice
terminé Je 31 janvier dernier,
l’apport de ce secteur sur le
bénéfice par action sera nul.
Par contre, pendant l'exerci-
ce 1995, il grimpera à 0,32-
0,33 $ l’action », a calculé
l’analyste.
Normand Roy estime que,

si on regarde Bombardier
avec un horizon temporel de
deux ans, on peut prévoir
une bonne croissance des
profits.
De son côté, Jon Reider,

analyste financier et vice-
président de Richardson
Greenshields, qui suit Bom-
bardier depuis plusieurs an-
nées, n’en revient pas du
traitement que subit cette so-
Ciété.
« Après la performance de

Bombardier pendant la ré-
cession et avec la reprise
économique qui s'annonce,
les investisseurs s'inquiètent.
Cela n’a pas de sens ! »
M. Reider a pris en exem-

ple la performance de la so-
ciété montréalaise dans les
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Source : Déclsion-Plus 
avions d’affaires. « On pré-
disait à Bombardier qu’en
récession, ce serait beau si
elle livrait 10 Challenger.
Or, l’an dernier, elle en a li-
vrés 21, en dépit du contexte
économique. »
Cela pousse l'analyste à

dire que la chute récente du
titre en bourse crée « une
des meilleures occasions
d’achat depuis deux ans ».
Selon le communiqué de

Bombardier, la congestion
totale de la ligne de produc-
tion des wagons pourle tun-
nel sous la Manche explique
la décision d’interrompre la
production. C’est le plus ré-
cent problème associé à ce
contrat de 650 M$.
Bombardier a déjà saisi le

groupe responsable de la ré-
alisation du tunnel de récla-
mations au titre de rembour-
sements pourdestravaux qui
n’étaient pas prévus au con-
trat et au cahier des charges
original.
Bombardier tente de négo-

cier avec le consortium une
compensation pources tra-
vaux additionnels. L’inter-
ruption de la production peut
être vue, dans ce contexte,
comme un moyen de pres-
sion dansle cadre de ces né-
gociations. Bombardier a
déjà inclus dans ses résultats
financiers son évaluation des
revenus additionnels.
Autrement dit, si la société

 

ne recevait pas le montant
prévu, elle devrait prendre
une perte exceptionnelle. De
plus, Laurent Beaudoin,
président du conseil, a décla-
ré en janvier que Bombardier
était prête à aller en coursi
les négociations échouaient.
« Il est évident qu’il y aura

un règlement, a expliqué
Yvon Turcot, porte-parole
de Bombardier. Personne ne
conteste qu’il y a eu des dé-
passements. Il s’agit de s’en-
tendre sur le montant. »
Ces dépassements attein-

draient 60 M$, selon John
Catalano, analyste de RBC
Dominion, Valeurs mobiliè-
res. M. Catalano recomman-
de également le titre de
Bombardier.

Commandes du RJ

Un autre foyer de décep-
tion est le rythme d’entrée
des nouvelles commandes
pour le RJ. Bombardier pos-
sède 30 commandes fermes
pourcet avion cn plus de 36
options et de 74 lettres d’in-
tention, L'entreprise n’a ja-
mais caché qu’elle préfére-
rait avoir un carnet de com-
mandes mieux gami.
Le 14 janvier, M. Beaudoin

avait mêmeaffirmé qu’il es-
pérait toujours pouvoir an-
noncer des commandes
avant la fin de son exercice
financier, le 31 janvier, ce
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Activités: fabrication de matériel de transport, de produits de consommation motorisés,
d'avions et de matériel de défense.

Cours récent: 10,75$ Bas: 10,009 Dividende: 021$
Haut: 16,75$ Rendement: 20%

Quatre derniers trimestres Fin d'exercice, Croissance
(au 31-10-92) 31 janvier 1992 1991 1990 |moy. (2 ans)

Multiple Ventes (M$) 30024 28363 20938 19,7 %
AE Bénéfice net/action ($) 0,73 0,71 0,68 3,6 %
st 082$ 131X gongs autfaction (9) 131 139 100 145%
action (e) 149$ 72% Avoir act./action ($) 567 4,64 3,54 26,6 %

Valeur Rend. moyen/avoir (%) 14,2 17,2 21,1 Rendement
comptable Dette totale/avoir act. 0,44 0,48 0,51 moy. (3 ans)
par action 5,97$ 1,8X Ratio fonds de roulement 1,8 16 14 17,5%

Ventes 4 009,5 M$ Encaisse (M$) 1792 85 797

 

  
  
   
   
  
   

   
  
qui n’a pas été lc cas.
Cette torpeur ne surprend

pas Normand Roy. « L’in-
dustrie aéronautique a un cy-
cle bien défini, a-t-il expli-
qué. Aprés son sommet, elle
vit trois années de pertes
pour ensuite repartir. » Cela
cible le creux en 1993, après
le sommetde 1990.
Bombardier prévoit livrer

cinq RJ en 1993 (exercice
terminé en janvier dernier),
18, en 1994, et 24, l’exercice
suivant. Selon Jon Reider,
cet avion est le bon produit
pour le bon marché. Il ne lui
manque qu’un meilleur con-
texte économique.
« Lorsque Comair essaiera

ses RJ dansle prochaines se-
maines, cela pourrait avoir
un impact important sur les
autres lignes aériennes », a
ajouté l’analyste de Richard-
son.
Ce que les analystes repro-

chent aux investisseurs, c’est
de souffrir de myopie.
« Pendant qu’on est aveuglé
par les difficultés d’un con-
trat, on oublie que Bombar-
dier a décroché des contrats
pour 2,5 milliards de dollars
en décembre dernier », a
souligné John Reider.

Carnet de
8,2 milliards

Son carnet de commandes
atteint maintenant 8,2 mil-
liards comparativementà 5,8
milliards au 31 janvier 1992.
Bombardier vise depuis
longtemps l’équilibre entre
ses activités aéronautiqueset
de transport en commun. Au
31 décembre 1992, 51 % de
son carnet de commandes

provenait de l'aéronautique
et 49 % du transport en com-
mun.
Selon M. Reider. il ne faut

pas oublier également que
Bombardier a prouvé qu’elle
était une compagnie intelli-
gente. Elle a diversifié ses
activités pour que des pro-
blèmes dans un secteur ne
ruinent pas toute la compa-
gnie. L’analyste donne en
exemple les importants pro-
blèmes du groupe des pro-
duits de consommation mo-
torisés (Sea-Doo et Ski-
Doo). Ces problèmes, réglés

  
Tableau : Cote 100 inc.  

maintenant, n’ont pas empê-
ché Bombardier de faire
croître ses profits dans l'en-
semble.
Jon Reider prévoit un pro-

fit entre 0,90 et 0,95 $ l’ac-
tion pour l'exercice qui vient
de se terminer et entre 1,25
et 1,35 $ l’action pour 1994,
Normand Roy a avancé le
chiffre de 0,85 $ l’action en
1993, de 1,05 $ l’action, en
1994, et de « bien belles
choses après 1994 ».

MTL
BERNARD

MOONEY
 

R.C.S.L
à été mandaté par son client pour

vendre

 

Un bel immeuble a bureaux
en plein quartier des affaires !
 

commerce.

Tél. 
Nous sollicitons des offres d'acheteurs sérieux désirant
mettre la main sur un superbe édifice à bureaux de 28 000
pieds carrés répartis sur cinq étages, sis au :

614 de la rue Saint-Jacques Ouest
Montréal (square Victoria)

000

Cet immeuble de cinq étagesfait partie du quadrilatère où
sontsitués l'édifice de la Bourse et le Centre mondial de

renselgnements

* Facilité d'accès par la station de métro Square-Victoria
- Possibilité d'agrandissement à 33 000 pieds carrés
* Terrain d'une superficie de 7 603 pieds carrés

Pour plus d'information, veuillez communiquer avec:

M. Claude Foucreau, conseiller principal
Courtier R.C.S.1. Inc.

: (514) 393-4836    
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H__ es provisions élevées
pour pertes déprimeront en-
core les profits des banques
en 1993 et 1994,
C’est du moins l’avis

d'Alain Tuchmaier, de
McLean McCarthy.
En revanche,a court terme,

les titres bancaires bénéfi-
cient en bourse de la baisse
des taux d’intérét et de la
hausse conséquente du mar-
ché obligataire. Le jeudi, 4
mars dernier, l'indice ban-
caire de la Bourse de To-
ronto, a augmenté de
3,17 %. Quelque 7 M d’ac-
tions des six grandes ban-
ques ont été échangées.
Le comportement des ban-

ques à la bourse est lié à ce-
lui du marché obligataire.
puisque les institutions dé-

qu’elles gèrententre les obli-
gations et les titres à divi-
dendes, selon leur rapport

PASE
Le difficile cycle de credit minera les profits des

 

 

 

Les banques ont prêté et investi 9,3 milliards dans Hees-Edper
EE ugh Brown, de

Burns Fry, estime que les
six plus impartantes ban-
ques canadiennes ont prêté
et investi 9,3 milliards de
dollars dans les sociétés de
l'empire Hees-Edper, des
frères Bronfman.
De ce montant, 1,5 à 2

milliards de dollars sont des
prêts accordés aux entrepri-
ses à la tête de l’empire :
Hees International Ban-
corp (Mtl, HIL, 7,325 $).
Brascan (Mil, BL.A, 10 $),
Trilon Financial Corp.
(Tor, TFC.A, 1,81 $) et Ed-
per Entreprises (Tor,

EDP.A, 3,25 $), par exem-
ple. La baisse des cotes de
crédit des sociétés de l’em-
pire sous le seuil acceptable
pour les institutions a pour
effet de retirer ces sociétés
du marché de la dette.
Selon Burns Fry, la Ban-

que CIBC (Mil, CM,
27,50 $) aurait prêté et in-
vesti 2,35 milliards dans le
groupe Hees-Edper : 46 %
de son avoir ordinaire. Elle
aurait prêté 350 M$ à Bra-
malea (Mtl, BCD, 0,53 $),
850 M$ aux sociétés immo-
bilières, 650 M$ aux socié-
tés de ressources naturelles.

Quelque 500 M$ auraient
été prêtés ou investis dans
les sociétés à la tête de
l’empire.
La Banque Toronto-Do-

minion (Mtl, 7D, 15,75 $)
aurait prêté et investi 1,9
milliard, 41 % de son avoir
ordinaire : 300 M$ à Bra-
malea, 400 M$ aux sociétés
immobilières, 500 M$ aux
sociétés de ressources natu-
relles et 650 M$ aux socié-
tés à la tête.
La Banque Royale (Mtl,

RY, 25,25 $) aurait égale-
ment prêté et investi 1.9
milliard, soit 32 % de son

 

avoir ordinaire : 275 M$ à
Bramalea, 600 M$ à l’im-
mobilier, 550 M$ aux res-
sources naturelles et

450 M$ aux sociétés à la té-
te.

La Banque Scotia (Mtl,
BNS, 23,63 $) aurait prêté
1,6 milliard, soit 39 % de
son avoir ordinaire :
300 M$ à  Bramalea,
500 M$ à l’immobilier,
400 M$ aux ressources na-
turelles, 200 M$ aux socié-
tés à la tête et 200 M$ dans
les sociétés de l'empire en-
gagées dans les produits de
consommation.

La Banque de Montréal
(Mtl, BMO, 27,50 $) aurait
prêté et investi 1,3 milliard,
soit 29 % de son avoir ordi-
naire : 240 M$ à Bramalea,
410 M$ à l’immobilier,
350 M$ aux ressources na-
turelles et 250 M$ aux so-
ciétés à la tête.
La Banque Nationale

(Mtl, BN, 9 $) aurait prêté et
investi 365 M$, soit 29 %
de son avoir ordinaire :
5 M$ à Bramalea, 170 M$ à
l'immobilier, 150 M$ aux
ressources naturelles et
50 M$ aux sociétés à la tête
de l’empire.  
 

placent une partie de l'actif
risque/rendement.
Salomon Brothers, de

New York, a ajouté la Ban-
que CIBC (Mil. CM,
28.37 $). la Banque Scotia
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TROPSPORT ACQUISITIONS INC.
(antérieurement Karhu Canada Inc.)

35 000 000$

Débenture de premier rangfinancée par:

Allstate Canada, Compagnie d’Assurance-Vie

La Confédération Compagnie d'Assurance-Vie

L’Impériale, Compagnie d’Assurance-Vie

La Maritime, Compagnie d’Assurance-Vie

Compagnie d’Assurances New York Life du Canada

Financement négocié, placé et gérépar.

pe PENFUND
FINANCEMENT À LONG-

TORONTO (416) 865-0707

 

(Mtl, BNS, 24.87 $) et la
Banque Toronto-Dominion
(Mtl, TD. 15,88 $) à saliste
de recommandations
d'achat, le 23 février. La

 

Penfund Capital (No.1) Limited

La Laurentienne Vie Inc.

TERME POUR L’ENTREPRISE

 

MONTRÉAL (514) 499-9670

Banque de Montréal (Mt,
BMO,26,25 $) et la Banque
Royale (Mtl, RY, 23.50 $)
étaient déjà sur sa liste.

Les titres bancaires sont un

 

achat pour un ou deux tri-
mestres. Après, ils ne se
comporteront pas mieux que
le marché, a fait valoir un
analyste de Toronto.
Kevin Choquette, de Lé-

vesque Beaubien Geof-
frion, croit également quela
hausse boursière des titres
bancairestire à sa fin.
« La volatilité des taux mi-

ne la marge d'intérêt des
banques ».
La chute des taux d'intérêt

et la concurrence féroce que
se livrent toutes les banques
pour les prêts aux particu-
liers et aux petites et moyen-
nes entreprises et pour les
hypothèques résidentielles,
exercent aussi une pression
sur les marges.
Ces trois catégories de

prêts ont un taux de défaut
historiquement inférieur aux
prêts corporatifs et commer-
ciaux. La demande de crédit
étant anémique, les banques
doivent faire preuve d’origi-
nalité pour obtenir leur part
du gâteau.

L’immobilier
commercial:
un boulet

« Le cycle de crédit est
beaucoup plus difficile que
la plupart des observateurs le
croient. L'immobilier com-
mercial connaît des change-
ments structuraux, qui pren-
dront des années à se résor-
ber », a indiqué M. Tuch-
maier. Il suggère de profiter
des pointes à la hausse pour
vendre lestitres bancaires.
La Banque de Montréal, la

Banque Toronto-Dominion
et la Banque Scotia, les ban-
ques les mieux protégées
vis-à-vis leurs prêts à Olym-
pia & York Developments
en 1992, présenteront des
profits inférieurs cette année
par rapport à l'année derniè-
re. Elles n'ont pas inscrit de
provisions records en 1992.
Leurs résultats comparatifs
apparaîtront donc moins
bons. En revanche, la Ban-
que Royale, la Banque CIBC
et la Banque Nationale
(Mtl, NA, 9 $) ont inscrit des
provisions massives en 1992.
Leursrésultats de 1993 mon-

treront un revirement, sur
une base comparative,
Roy Palmer, de Bunting

Warburg, estime qu’à ce
stade-c1 du cycle des taux. le
taux de croissance économi-
que est un facteur plus perti-
nent que le marché obligatai-
re pour évaluerles banques.
Les prêts non productifs et

les provisions pour pertessur
prêts ont un impact immédiat
et prédominant sur la renta-
bilité des banques.
Si l’économie n’est pas as-

sez vigoureuse pour dimi-
nuer les prêts non rentables,
les bénéfices des banques ne
s’améliorerontpas.
« La croissance du chiffre

d'affaires et de la part de
marché n'ont pas suffi à
compenser les pertes sur
prêts, qui demeurent à des
taux anormalement élevés ».
peut-on lire dans les com-
mentaires accompagnant les
résultats de la Banque de
Montréal. Ses prêts ont aug-
menté de 8 % ; son bénéfice
a fléchi de 5,5 %.

Provisions de 3,7
milliards en 1993

Au premier trimestre, les
banques ont donné un avant-
goût de ce que 1993 nous ré-
serve. Les banquesprojettent
des prêts non rentables de
3,7 milliards pour 1993,
comparativement à 6 mil-
liards en 1992, à 2,7 mil-
liards en 1991 et à 1,5 mil-
liard en 1990.
Les prêts non productifs

(prêts à intérêt non compta-
bilisé et prêts à intérêt ré-
duit) représentent globale-
ment 3,2 % de l’encours des
prêts et des acceptations ban-
caires, comparativement à
3,15 %, à l'issue de 1992.
Seule la Banque Nationale
fait état d'une baisse de ces
prêts : de 45 M$ depuis le
31 octobre. Son bénéfice a
augmenté de 15,4 % au pre-
miertrimestre.
La Banque Royale, qui

avait estimé au départ les
pertes sur prêts à 700 M$
pour 1993, a augmenté ses
provisions à 820 M$, dont
295 M$ ont été imputés au

——————
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banques en 1993 et 1994
 

DONNÉES FINANCIÈRES DES BANQUES AU PREMIER TRIMESTRE
 

 

 

         

Banques Bénéfice net Rend. de l'avoir (%) Rend. de l'actif! {$) Provisions pour pertes (000 $)| Prêts non productifs

1etri.93 [par action ler tri. 93 1er tri. 92 1er tri.93/ 1er tri.92 1ertri. 93 [année 1993 (p)

B.de Montréal 115 M$ 112$ 125 151 0,56 0,65 162 650 2,3 milliards de $
Banque CIBC 169 M$ 074% 106 135 0,05 0,71 220 880 3,1 milliards de $
B. Laurentienne 75M$ 036$ 76 121 0,36 0,46 9 36 210 M$
B. Nationale 45M$ 028$-| 108 113 0,46 0,53 75 300 938 M$
B. Royale 254 M$ 071$ 148 145 0,73 0,76 295 820 3,8 milliards de $
B. Scotia 165 M$ 070$ 13,9 16,9 0,65 0,77 116 465 2,2 milliards de $
8. T-D (7 M$)3 (0,05 8) (07)] 96 nil 0,66 150 600 1,7 milliard de $
  

 

premier trimestre.
En fait, les provisions spé-

cifiques sont de 980 M$. La
banque a soustrait une provi-
sion générale de 120 M$,ef-
fectuée précédemment. En
1992, la Banque Royale
avait imputé des créances ir-
récouvrables de plus de deux
milliards. Quelque 3,8 % de
ses prêts et acceptations ban-
caires sont non productifs:
le plus haut taux de l'indus-
trie. La détérioration du por-
tefeuille de prêts aux entre-
prises est surtout imputable
au secteur immobilier com-
mercial de Toronto. Plu-
sieurs de ses clients corpora-
tifs connaissent des problè-
mes de liquidités, révèle la
banque. Dominion Bond
Rating Service (DBRS) a
abaissé la cote de la Banque
Royale et maintenu celle des
autres banques.

Les autres
revenus stagnent

Les banques ne peuvent
comptersur la hausse des re-
venus autres que d'intérêt
pour alimenter leur croissan-
ce. La plupart des banques
ont gelé leurs frais de servi-
ces. La Banque Royale accu-
se une baisse de ses dépôts
de 900 MS.
Toutes les banques ont mis|:

en oeuvre des programmes
de retranchement de postes
et de succursales pour
s'adapter à la faible progres-
sion de leuractif.
A la lumière des résultats

du premier trimestre, le res-
serrement des dépenses
d’exploitation ne sera pas fa-
cile à atteindre.
La Banque Toronto-Domi-

nion, la Banque Lauren-
tienne (Mt, LB. 19,25 $), la
Banque Scotia et la Banque
de Montréal ont toutes affi-
ché une hausse de leurs frais
autres que d'intérêt.

l’intégration de Central
Guaranty Trust.
Plus significatif : la banque lières.

 

a également essuyé une perte
de 22 M$ sur valeurs mobi-

Si le marché ne

1 : rendement partranche de 100 $ d'actif; 2 : prêts dontles paiements sont en retard de 90 jours; 3 : perte aprèsle paiementdes dividendes
privilégiés, inclut une provision pourrestructuration de 79 M$. Tableau : LES AFFAIRES

s'améliore pas, des provi-
sions de 72 M$ devront être
comptabilisées en 1993.

  

 

M. Tuchmaier croit que
d’autres banques devront re-
fléter la dévaluation de leur
portefeuille de valeurs mobi-
lières en 1993, Detelles pro-
visions pourraient surprendre
les analystes.
Value Line Investment

Services a abaissé la plupart
des prévisions de bénéfices
des banques canadiennes
pour 1993. Le service de re-
cherche américain prévoit un
bénéfice net de 2,45 $-
2,55 $ l’action pour la Ban-
que de Montréal.
La Banque de Montréal a

divisé ses actions, à raison
de deux pour une, et majoré

son dividende de 5,7 %.
Value Line a réduit de

0,25 $ les projections de bé-
néfice de la Banque Scotia, à
2,70-2,80 $. La Banque a
majoré son dividende trimes-
trie] de deuxcents, à 0,28 $.
Value Line a soustrait

0,30 $ du bénéfice prévu de
la Banque CIBC, à 3,35 $
l’action ; la Banque Nationa-
le réalisera un bénéfice de
0,80 $ à 1 $ l’action ; la
Banque Toronto-Dominion
devrait déclarer un bénéfice
de 1,50-1,60 $ en 1993.
DOMINIQUEI

EAUCHAMP

«Notreespritd'équiabe nous mainisentaupramierrang?
GERARD TARDIF, cvA.

Gérard Tardif, C.M.A., est vice-président finances auprès de WMI Waste Management du Canada Inc., une

entreprise d’envergure internationale spécialisée dans le domaine de l’environnement, du traitement des

déchets et des services connexes.Il joue un rôle clé au sein d’une équipe de hauts dirigeants quitravaillent à

réaliser des objectifs financiers ambitieux et à assurer la croissance à long terme de l’entreprise.

Plusieurs banques ontfait “s
part d’une diminution des re-
venus tirés du marché des
capitaux. Les gains, obtenus
dans les marchés monétaire
et obligataire, avaient aidé
les banques à absorber leurs
pertes en 1992.
La seule mauvaise surprise

au premiertrimestre est celle
de la Banque Toronto-Domi-
nion, dont le bénéfice a chu-
té de 99 %. La banque a im-
puté 79 M$ d’une provision
de 140 M$liée aux coûts de 

«Le succès remarquable de notre entreprise vient de sa grande capacité à s'adapter rapidement au

changement. Mais puisque notre secteur d'activité est de plus en plus complexe, concurrentiel et réglementé,il

est indispensable que nous puissions planifier à long terme. Notre stratégie d'équipe consiste à simplifier la

structure de façon à réagir rapidement et à améliorer les communications et les services offerts à nosclients.

«Je crois que ma formation de C.M.A. a joué un rôle prépondérant dans le succès que j'ai obtenu jusqu’à

maintenant. Elle m'a permis d’utiliser les donnéesfinancières pour bien guider l’équipe et établir des plans.»

Gérard Tardif est l’un des milliers de comptables en management accrédités qui utilisent leurs aptitudes en

managementet leurs compétencesprofessionnelles pour aider leur entreprise à réussir. Lorsque vous retenez les

i services d'un C.M.A. comme Gérard Tardif. vous avez une longueur d’avance.

Le «M»fait toute la différence.
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~
£
6
6
1
S
i
e
w
£
T
1
p
a
w
e
s

‘'
SI
YI
V4
4Y

S
3
1
n

 



 

R11]

 

L’action est passée de 8,25 $ à 6 $ en neuf ans

Circo Craft : un secteur trop risqué pour en faire

un hon placement a long terme
portant fabricant au Canada
de circuits imprimés a haute
technologie, utilisés dans

Craft (Mu, CCC, 5,625 $) placementrisqué à long ter-
doivent se rappeler que son me.
secteur d’activité en faitun Circo Craft est le plus tm-

H_ es investisseurs qui
achètent des actions de la
nouvelle émission de Circo
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Attendez-vous a obtenir davantage du seul courtier
exécutant indépendant national, au pays.

Service spécialisé
dans les options.
Exécutions éclair. Frais
de courtage réduits.
Service spécialisé dans les options.

Si vous négociez des options, voici ce dont vous avez besoin: un service spécialisé
offert par des courtiers qui comprennent exactement ce que yous voulezfaire et, pour des
opérations rapides et efficaces, un accèstéléphonique PA une équipe de négociateurs
d'options.

Optionsde vente, options d'achat, opérations mixtes, opérations sur doubles options,
couvertes ou à découvert. nos courtiers en options parlent le mêmelangage que vous!

Exécutions éclair.

Le système de négociation des ordres au marché («MOST»), mis au point par la
bourse de Toronto, nous permet généralement d'exécuter vos ordres tandis que vousatten-
dez au bout dufil.

Frais de courtage réduits
Chez Placements Marathon,vousprofitez aussi de réductions sur les frais de courtage

qui, en comparaison avecles taux des courtier traditionnels, peuvent vousfaire réaliser
des économies de 85%. Les sommesainsi épargnées abaissentvotre seuil de rentabilité et
vous permettent d'augmenter votre bénéfice dès qu’il y a gain.

Nos courtiers exécutants vous offrent donc un meilleur service doptionstout en vous
faisant économiser davantage. Nulle part ailleurs vous n’obtiendrez autant!

Voici les économies que vous pouvez réaliser chez Marathon:

 

 

    

OPTIO ° OURTA ; JF. ARATHO 0 TN: 0

20 à 1,00 134,00 $ 55,00 $ 79$ 60%

15 à 1,55 105,00 $ 53,00 $ 52$ 50%

5a33/8 78,00 $ 40,00 $ 38$ 49%  
 

Service 24 heures, accessible 7 jours par semaine au

1-800-361-8600

PLACEMENTS

PLarationervice de courtier exécutant

Pour en avoir plus pour votre argent! @
TORONTO NEWFOUNDLAND HALIFAX NEW BRUNSWICK MONTREAL OTTAWA HAMILTON LONDONexNO)

CALGARY VANCOUVER VICTORIA

 

  

 

    
  

l’industrie des télécommuni-
cations, de l'informatique,
de l'automobile et de l’élec-
tronique industrielle.

40 M$ investis au
cours des cinq
dernières années

Ce secteur est caractérisé
par des vagues de prospérité
suivies de baisses importan-
tes. De plus, pour demeurer
concurrentielle, une entrepri-
se comme Circo Craft doit
constamment investir des
sommes substantielles. Au
cours des cinq dernières an-
nées, la société montréalaise
a investi environ 40 M$, ré-
vèle son prospectus.
De tels investissements,

bons pour l'économie, ne
sont pas désirables pourl'in-
vestisseur s'ils ne génèrent
pas des rendements intéres-
sants. Or, la performance
historique de Circo Craft in-
cite à la prudence.
La société a émis des ac-

tions dans le cadre du REA
en 1984, à 8,25 $ l'action.
Le titre a atteint un sommet à
11,75 $, en 1986. avant de
chuter à 1,25 $, en 1990. De-
puis, le revirement des pro-
fits a fait progresserle titre à
plus de 6 $. Ce n’est tout de
même pas le meilleur place-
ment à long terme : de
8.25 $ à 6 $ en neufans!
Lors des cinq dernières an-

nées, le rendement annuel
moyen de l'avoir de Circo
Craft a été de 4 %. Mêmesi
ce calcul ne rend pas justice
aux progrès récents de sa
rentabilité, il indique tout de
même les risques associés à
ce genre de titre.

Perte du contrôle

Circo Craft prévoit l'émis-
sion de 4,7 M d’unités dont
le prix n’a pas encore été di-
vulgué. Chaque unité com-
prend une action ordinaire et
un demi-bon de souscription.
Du placement, 2,7 M d’ac-
tions ordinaires sont vendues
par Hans-Karl Muhlegg
(2,2 M) et Renato Cervini
(500 000), les fondateurs de
l’entreprise. L'exercice des
bons de souscription leur
permettra de vendre respecti-
vement 800 000 et 200 000
actions additionnelles.
Cela signifie qu'après le

placement et en supposant
l'exercice de ces bons, la
participation de M. Muhlegg
passera de 65 à 31,4 % ct
celle de M. Cervini, de 9,2 à
2,67 %.
L'autre actionnaire d'im-

portance est le Régime de
retraite des employés mu-
nicipaux de l'Ontario
(OMERS) avec 9,2 % des
actions avant le placementet

2,67 % aprèsle placementet
compte tenu de l’exercice
des bons de souscription.
Circo Craft empochera tout

de même au moins 10 M$ de
l’émission. Cet argent servi-
ra à rembourserla dette qui a
financé l’acquisition d’élé-
ments d’actif de Digital
Equipement Corporation,
a Puerto Rico.

Revirement de
la rentabilité

En 1992, Circo Craft a réa-
lisé un revirement de 8,8 M$
de sa rentabilité, affichant
des profits de 3 M$ (0,25 $
l'action). Au cours du qua-
trième trimestre, l’entreprise
a généré des bénéfices de
1,5 M$ (0,12 $ l'action)
contre une perte nette de
479 000 $ (0,05 $ l'action).
« Il s'agit du septième tri-

mestre consécutif au cours
duquel la compagnie a amé-
lioré sa rentabilité », a indi-
qué la direction en publiant
ses résultats.
Sans tenir compte de

l’émission, le titre se vend à
1,59 fois sa valeur compta-
ble de 3,54 $ et à 22,5 fois
ses profits annuels. Ce n'est
pas une aubaine, les investis-
seurs ayant déjà anticipé une
partie des meilleurs profits
en vue pour 1993,

Solide bilan

L'automne dernier. John
Drolet. analyste de Léves-
que Beaubien Geoffrion.
prévoyait que Circo Craft
terminerait l'exercice avec
des profits de 0,20 $ l'ac-
tion. L'entreprise a dépassé
cette prévision : c’est un très
bon signe. L'analyste voyait
0.30 $ en 1993.
Circo Craft jouit d’un bilan

solide. Au 31 décembre
1992, son ratio de fonds de
roulement était de 2,19. Le
ratio de sa dette totale sur
son avoir était de 0,22, une
amélioration sensible sur son
ratio de 0.43 au 31 décembre
1991.
Les 2 M de nouvelles ac-

tions sont admissibles a une
déduction de 100 % dans le
cadre du REA. Les preneurs
fermes sont ScotiaMcLeod,
Lévesque Beaubien Geof-
frion, Nesbitt Thomson ct
RBC Dominion.
Le prospectus révèle que

Northern Telecom (Mtl,
NTL, 55 $) était le plus im-
portant client de Circo
Craft : 49 % des ventes en
1992. Le prospectus note
également que les cing diri-
geants se paient en moyenne
260 000 $ chacun.
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La tendance boursière est à la hausse, mais la

DFE EIN tN TES

résistance est forte
IDD ans leur élan haus-

sier, les marchés boursiers
tentent de percer un autre
important point de résistan-
ce. La confiance semble as-
sez solide pour pousser les
indices vers de nouveaux
sommets.
L'indice TSE 300 (Tor, TT,

3467 pts) a traversé, en dé-
but de février, au point D, la
première formation en trian-
gle (lignes B et C) d’impor-
tance du début de sa tendan-
ce haussière.
L'indice tente maintenant,

au point E, d’en franchir une
plus importante encore (li-
gnes À et C).
Les volumes élevés des

deux derniers mois indiquent
que l'indice pourra y arriver.
La partie se jouera dans les
prochainsjours.
L'indice industriel DowJo-

nes (New York, DJI, 3404
pts) demeure en retard sur lc
TSE 300 ct tente également
une sortie de triangle.

Wise et Mazarin

Le titre des Magasins Wi-
se (Mtl, WSILA, 12,63 $) est
à surveiller. Il se déplace ho-
rizontalement dans son beau
couloir ascendant. Le nom-
bre de transactions quoti-
diennes est au calme plat.
Une augmentation de volu-
me qui pousserait le cours
au-dessus de 13 $ offrirait
une excellente occasion.
Le titre de Bramalea (Tor.

BCD, 0,53 $) a doublé dans
la deuxième moitié de fé-
vrier. Le titre se déplace
maintenant a l'horizontale
aprés avoir perdu la moitié
de ses gains. Une nouvelle
poussée au-dessus de 0,60 $
accompagnée d'une forte
augmentation de volume si-
gnaleraient une nouvelle ten-
dance haussière. Le titre va-
lait 24 $ en 1989.
Le titre de Saskatchewan

Oil & Gas (Tor. SKO.
5,75 $) valait 16 $ en 1990.
Depuis un an, 1l s’est cons-
truit un solide support au-
dessus de 4 $.

    Indice Industrie! D.J. Indice Composé TSE 300    
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Mazarin Société Explor
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Le titre a progressé de plus

de 30 % la semaine dernière
sur des volumes de transac-
tions très élevés.
La Société d’exploration

minière Mazarin (Mtl,
MAZ, 0,99 $) maintient une
belle tendance haussière. Le
titre en est à sa deuxième
poussée de volume.Il est ce-

source: DECISION-PLUS  

 

pendant trop tard pour en
profiter. Toutefois, le titre
devrait offrir d’autres excel-
lents points d’entrée lors de
ses prochains creux.
Les acheteurs sont nom-

breux durant les poussées à
la hausse et les vendeurs se
font rares pendant les accal-
mies.

source: DECISION-PLUS

Méfiez-vous des titres qui
maintiennent des tendances à
la baisse pendant les mar-
chés haussiers.
Certainstitres comme Mol-

son (Tor, MOL.A, 27 $) et
Ivaco (Mtl, IVA.A, 3,25 3)
n’ont rien de très intéressants
à offrir pour le moment. On
ne peut pas dire que les in-

vestisseurs se les disputent.
Cestitres pourraient quand

même devenir intéressants.
Pour y arriver, ils devraient
passer au-dessus de leurs li-
gnes de tendance à la baisse
et réaliser des creux et des
sommets plus élevés les uns
que les autres.
Ce n’est pas encorele cas.
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BPour vous familiari-
ser davantage avec l’ana-
lyse technique, vous pou-
vez recevoir gratuitement
le guide sur l’analyse tech-
nique et le comportement
des investisseurs écrit par
Michel Carignan, prési-
dent de Décision-Plus.
Ce guide comprend plus

de 30 pages de textes et de
graphiques. Pour l'obtenir,
prière d'appeler chez Dis-
nat aux numéros suivants :
Montréal : (514) 842-
8471 ; ailleurs au Québec:
1-800-361-1845.   
 

 

Michel Carignan est président de Dé-
cision-Plus.
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dessus.

En période de récession, ce n'est pas la peine de réfléchir trop longtemps avant de
saisir une offre aussi tentante. Pour repartir du bon pied, 'Hotel des Gouverneurs
vousinvite, du 12 octobre 1992 au 30 avril 1993, à profiter de son confort et de son
service réputés,à des prix qui font rêver.
Pour réserver, composez sansfrais, le 1 800 463-2820 ou communiquez avec
votre agent de voyages.

* Occupation simple ou double.
Ces tarifs sont offerts aux individus,
sans limite et sans condition.

RESERVATIONS
1800463 2820

 

HOTEL
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6ouise M. Langelier intervient chaque année il so E
yy u - » ROYAL TRUST GR. ’

dans 327 décisions d’entreprises eu 1MMF cae
RanTBia (>~ : n

Sans étre dans le secret des changement de vie. Parce ME(Gdr =
dieux, Louise M. Langelier joue qu'ils changent de vie , (5
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Qu’ adviendra-t-il de mes
placements a la compagnie
d'assurance-vie La Souve-
raine ?

M.O.
Montréal

Ba Société canadienne
d’indemnisation pour les
assurances de personnes
(SIAP) est l'organisme qui
assure les clients d’une com-
pagnie d'assurance-vie ayant
fait faillite. C’est le cas de
La Souveraine. Un syndic
verra à sa liquidation.
Vos épargnes et vos place-

ments à La Souvcraine sont
protégés selon les limites
édictées par la SIAP. Ces H-
mitessont:

+ jusqu’à 200 000 $ de ca-
pital assuré d’une police
d’assurance-vie ;

* jusqu’à 60 000 $ de la
valeur de rachat de la police
d’assurance-vie et des som-
mes non-enregistrées dans
des contrats de capitalisation
(ce sont l’équivalent des cer-
tificats de dépôt dans les
banques) :

* jusqu’à 60 000 $ de vos
REERet FERR enregistrés à
La Souveraine :

+ jusqu’à 2 000 $ par mois 

 

de rentes viagères et de ren-
tes d'invalidité qui ne peu-
vent être encaissées en un
seul montantforfaitaire ;

+ jusqu’à 60 000 $ des
prestations d’assurance-ma-
ladie.
Dans le cas du rembourse-

ment en un seul montant for-
faitaire d’une rente viagère
ou d’une rente d'invalidité,
la SIAP couvre la valeur ac-
tuelle de la rente jusqu’à
concurrence de 60 000 $.
Advenant qu'une personne

possède à la fois un REER et
un FERR à La Souveraine, la
valeur accumulée dans les
deux régimes est protégée
jusqu’à concurrence de
60 000 $.
Quant aux outils d'épargne

de La Souveraine, leurs inté-
rêts, sans être versés, cou-
rent toujours. Le taux d’inté-
rêt n’est cependant pas con-
nu. Le taux accordé dépen-
dra du prix payé par l’acqué-
reur des éléments d’actif de
La Souveraine. À ce niveau,
l’épargnant devra probable-
ment se contenter d’un taux
d'intérêt minimum.
Quant au capital assuré des

polices d’assurance-vie, bien
que la limite du SIAP soit de

 

250 000 $, Yves Millette,
vice-président de cet orga-
nisme, est convaincu que
l’offre de l’éventuel acqué-
reur assurera aux clients de
La Souveraine le maintien de
la totalité du capital initial
assuré par Jeur police d’assu-
rance-vie.

Les actions de
Paul Martin, de
Simon Lemaire
et d'Immogroup
Lemaire ne
valent rien

Je détiens actuellement des
actions de Paul Martin, de
Simon Lemaire et d’'Immo-
group Lemaire. Ces actions
ont-elles une valeur ? Sinon,
peuvent-elles un jour repren-
dre de la valeur ? Que dois-
je faire avec ces actions ?

M.S.J.

Longueuil

B® aul Martin, Immo-
group Lemaire et Simon
Lemaire ont cessé leurs acti-
vités depuis maintenant plus

PORTEFEUILLE

UTTEAUTTUNTNTUTER

 

de deux ans. Cestrois entre-
prises ont été victimes de la
récession et des problèmes
dans l’industrie de la cons-
truction et dansl'immobilier.
En tant qu’actionnaire de

ces compagnies, vos actions
ne valent rien. Commeces
sociétés ont déclaré faillite,
les espoirs de reprise sont
nuls.
Les pertes subies avec ces

titres peuventservir à réduire
d’autres gains en capital.

l'immeuble à
revenus, un
excellent
placement

Nous avons acheté notre
maison en 1963. C'est un
immeuble de quatre loge-
ments. Nous habitons l’un
d'eux, les autres étant tous
loués.
La propriété est entière-

ment payée. J'ai 82 ans, ma
femme, 70 ans. Devrait-on
vendre notre immeuble ou le
conserver ? Nos enfants sont
nos héritiers légaux.

' J.O.B.
Rivière-du-Loup

VOICI LES GAGNANTS DES GRANDS PRIX DE PERFORMANCEDISNAT:

- GRAND PRIX DE PERFORMANCE = Disnat
Une division de Valeurs Mobilières Desjardins Inc.

Les epargnes et les placements à La Souveraine sont

protegyes selon certaines conditions
 

Ha rubrique Votre ar-
gent vise à répondre, chaque
semaine, aux préoccupations
des lecteurs en matière de fi-
nances personnelles, de place-
mentet de fiscalité.
Les questions et réponses

seront publiées dans le jour-
nal.
Nous vous invitons à com-

muniquer vos questions direc-
tement à l'auteur de la chro- 

Faites-nous parvenir vos questions
nique en les télécopiant au
(514) 392-4723 à l'attention

de l'auteur ou en les faisant
parvenirà l'adresse suivante :

Claude Chiasson
LES AFFAIRES
1100, boul. René-
Lévesque Ouest
24e étage
Montréal (Québec)
H3B 4X9  
 

== ur le plan purement
financier, un immeuble a re-
venus bien situé et facile a
louer est toujours un excel-
lent placement.
Au cours des deux dernié-

res années, les taux d’intérét
ont chuté sensiblement.
Nombre de retraités ont ainsi
vu leurs revenus de place-
ment fondre comme neige au
soleil.
Le propriétaire d’un im-

meuble à revenus entière-
ment payé n’a pas ce problè-
me. Que les taux montent ou
baissent, ses revenus de lo-

cation resteront les mêmes.
Et, s’il y a une hausse de

l’inflation. si faible soit-elle,

 

VALEUR DU PORTEFEUILLE:

 

il pourra majorerses revenus
de location.
Si votre santé le permet et

si vos revenus de retraite ac-
tuels suffisent à vos besoins
financiers, vous seriez bien
avisé de conserver votre pro-
priété.

HACO
‘

IAN 
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Ter prix

10 000 $ Monsieur J. L. Petitclerc St-Luc 173 262,05 $

Zeprix
3 000 $ Monsieur Jacques Hamel Ste-Foy 169 524,20 $

-3eprix
: 2000 $ Monsieur Vincent Sanzori Candiac 169 427,82 $

4e prix
] 000 $ Monsieur Johnny Salera Laval 167 947,97 $

Se prix
500 $ Monsieur André Duhaime St-Lazare 167 648,85 $

Traitement réalisé par Systèmes de Marché Boursier EMSInc.

BDisnat
———————————————————————————
Unedivision de Valeurs Mobilières Desjardins Inc.
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Cambior formera une
filiale publique d'exploration

@ambior (Mtl, CBJ, 12,25 $) regroupera certaines
propriétés d’exploration dans une nouvelle compagnie
qui sera inscrite à la cote des principales bourses cana-
diennes.
C'est ce que LES AFFAIRES ont appris de différentes

sources. Robert Lavallière, directeur des relations avec
les investisseurs pour Cambior, a déclaré que sa compa-
gnie n'avait aucun commentaire à faire sur cette informa-
tion. Il y a normalement deux façons de procéder pour ef-
fectuer une telle opération. La première est de distribuer
les actions de la nouvelle compagnie aux actionnaires de
la compagnie mère. Les actions sont ensuite inscrites en
bourse et des financements publics sont effectués si né-
cessaire. Dans ce cas, la compagnie mère ne garde géné-
ralement pas d’actions de la nouvelle société.
La deuxième façon est de créer la nouvelle compagnie,

puis d'effectuer une émission publique pour distribuer
une partie du capital-actions. Les fonds sont soit remis à
la compagnie mère, qui voit sa participation réduite de
100 % à la proportion désirée, soit laissés dans les cof-
fres de la nouvelle compagnie.
L'intérêt de Cambior dans cette transaction est d’aller

chercher des fonds d’exploration auprés du public. Cam-
bior bénéficierait des découvertes importantes et n’aurait
pas à imputer à son budget annuel les dépenses d’explo-
ration, qui s’élèvent à près de 6 M$.
Jusqu’à maintenant, les succès d’exploratiton de Cam-

bior ont été minces, en dépit de la grande qualité des pro-
priétés qu’elle a acquises de Soquem. Cambior a acheté
des gisements, à basprix, plutôt que de les trouver.

La récession japonaise
affecte le prix des métaux
H__ récession qui sévit au Japon fera baisser le prix

des métaux ou empêchera toute remontée cette année.
C’est ce que croient les analystes miniers londoniens in-
terrogés par l’agence Dow Jones. Les firmes newyorkai-
ses Merrill Lynch et Sharps Pixley sont du mêmeavis.
Le Japon vit présentement sa pire récession des 20 der-

nières années. Merrill Lynch prévoit une baisse de 0,4 %
du produit intérieur brut en 1993, au lieu d’une augmen-
tation de 0,9 %, commeon s’y attendait le mois dernier.
Le Japon a consommé 12 % du cuivre produit dans le

monde en 1992.
 

BAROMÈTREDES RESSOURCES

 

 

 

 

Fermeture  Fermeture Variation
05-03-93 26-02-93 %

Métaux!
Aluminium ($ US la Ib) 0,53 0,54 - 1,85
Argent ($ US l'once) 3,59 3,69 - 2,71
Cuivre ($ US la Ib) 0,97 0,97 0
Nickel ($ US la Ib) 2,69 2,78 - 3,23
Or ($ US l'once) 329,75 329,60 0,04

Platine ($ US I'once) 341,40 345,00 - 1,04
Zinc ($ USla Ib) 0,45 0,46 -2,17
Indice CRB 207,09 203,20 1,91
Indice Dow Jones (denrées) 127,44 124,93 2,00

Pétrole (prix par baril, $ US)
West Texas Intermediate 20,95 20,55 1,95
Brent (Mer du Nord) 19,50 18,90 3,17
 

Bois de sciage?
(prix des producteurs pour le 2 X 4, longueurs assorties)
 

 

 

 

Bois vert (Montréal) $ CA 435,00 435,00 0
Prix composés
Toronto $ CA 378,30 378,30 0
Columbus $ US 431,64 432,48 - 0,19

Marché à terme (Comex)
Livraisons Var. (%)

Argent ($ US l'once) mars 3,57 3,57 0
mai 3,59 360 -0,28
juil. 3,62 361 028

Cuivre ($ USla livre) mars 0,95 0,95 0
mai 0,96 0,96 0
juin 0,96 097 -1,03

Or ($ US l’once) avril 33040 32900 042
juin 33170 33030 0,42
août 333,10 331,90 0,36

Platine ($ US l'once) avril 343,50 346,50 -0,86
juil. 34200 34500 -087
janv.94 339,00 343,00 -1,17
 

1: London Metal Exchange
2 : prix fournis par l'Association des manufacturiers de bois de sciage du Québec;

prix par 1 000 pieds mesure de planche

Source : Dow Jones
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le fédéral ne
bouyera pas cette année
© ttawa n’assouplira

pas de façon significative les
mesures fiscales sur les ac-
tions accréditives minières
en 1993.
C’est ce qui se dégage des

entretiens qu’a eus LES AF-
FAIRESavec certains hauts
fonctionnaires et homme po-
litiques fédéraux.
D'abord, la bureaucratie

fédérale demeure peu sym-
pathique à unetelle mesure.

Industrie pétrolière

Ces mêmes fonctionnaires
ont toutefois approuvé une
mesure visant à améliorer les
conditions fiscales des accré-
ditives pétrolières lors du
budget spécial de décembre.
« Cette mesure a eu un im-

pact immédiat sur l’industrie
de l’exploration pétrolière.
Pour le secteur minier, nous
ne croyons pas qu’une amé-
lioration des déductions fis-
cales soit suffisante pour
renverser la tendance », a
expliqué un haut fonction-
naire du ministère de l’Ener-
gie, mines et ressources
(EMR)du Canada, qui veut
garder l'anonymat.
Et même avec l’appui total
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des fonctionnaires du EMR,
poursuit-il, toute nouvelle
politique doit être approuvée
par le ministère des Finan-
ces. Avec le problème du dé-
ficit canadien et l’antipathie
de ce ministère envers les
accréditives, les chances
qu’une nouvelle mesure fis-
cale soit approuvée devien- |
nenttrès minces.

Autres lobbies

En fait, les prospecteurs et
les quelques députés abiti-
biens qui défendent le dos-
sier ne font pasle poids poli-
tique face aux lobbies des
pétrolières, des agriculteurs
de l’Ouest ou des pêcheurs
de Terre-Neuve.
Les politiciens fédéraux

rappellent de leur côté les
100 M$ de l’entente Cana-
da-Québec sur le développe-
ment des ressources minié-
res. Seulement 4 à 5 M$ de
cette entente sont toutefois
consacrés aux travaux d’ex-
ploration,le reste allant à des
projets miniers en dévelop-
pement.
Pourtant, l'optimisme était

revenu à la suite du rempla-
cement de Bruce Hall, sous-
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RENDEMENT ANNUEL

COMPOSE AU

29 JANVIER 1993.

LE RENDEMENT PASSE

NE GARANTIT PAS LE

RENDEMENT FUTUR.

COMMUNIQUEZ AVEC

NOUS AU 871-7500

POUR CONNAÎTRE LA

SUCCURSALE LA PLUS

PRÈS DE CHEZ VOUS.

ministre en titre du EMR,
par Ronald Bilodeau, qu’on
dit plus ouvert face aux de-
mandes des prospecteurs mi-
niers. L'arrivée du nouveau
ministre, Bill McKnight,
permet d’espérer une amé-
lioration, jusqu’a preuve du
contraire.
Chez les prospecteurs, on

continue d'espérer, cepen-
dant, que M. McKnight an-
noncera de bonnes nouvelles
lors du congrès du Prospec-
tor & Developers Associa-
tion à Toronto, à la fin de
mars.

Une industrie
mal en point

Selon Donald Cranstone,
fonctionnaire au secteur de
la politique minérale du
EMR,les prévisions de dé-
penses d'exploration des
compagnies minières s’éle-
vaient à 498 M$ pour 1992.
Les dépenses réelles se situe-
ront autour de 450 M$.
Toujours selon les évalua-

tions préliminaires, il y au-
rait eu seulement 40 M$
d’amassés par le biais des
accréditives en 1992 au Ca-
nada, soit à peu près le mê-
me montant qu’en 1991,
mais loin du sommet de 1,18
milliard obtenu en 1987.
« Pour 1993, on n’anticipe

rien de mieux qu’en 1992 »,
a déclaré M. Cranstone.
En 1987 et 1988, les petites

compagnies d'exploration
dépensaient presque la moi-
tié des fonds d’exploration
au Canada. En 1992, cette
proportion est tombée à
moins du quart.
Selon le document intitulé

L'industrie canadienne des
minéraux face à la concur-
rence mondiale, les réserves
de minerai ont diminué
continuellement depuis
1981.
Et les dépenses d’explora-

tion ne sont pas suffisantes
pourrenverser la tendance.

Nouveau débouché
pour les juniors :
l’ACDI

Pendant que le gouverne-
ment fédéral ferme les robi-
nets pour l’Abitibi et recotise
même ceux qui ont investi
dans les actions accréditives,
l’Agence canadienne de dé-
veloppementinternational
(ACDI) les ouvre pourles
investissements miniers en
Amérique du Sud.
L’ACDI fait face à des

coupures de budget pour
1993-94. Cependant, l’orga-
nisme a dégagé des surplus
pour l’exercice courant et
distribue la manne à qui le
veut bien. Plusieurs en-
treprises minières canadi-
ennes en ont déjàhp
Aika|HHT
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; Mars 1993
MUNICIPALITÉ DE LA PAROISSE DE BAIE ST-PA£IL

6, Route de l'Équerre
Baie St-Paul
GOA 1B0

VENTE PAR
SOUMISSIONS PUBLIQUES
GOLF DE BAIE ST-PAUL (CHARLEVOIX)

La Municipalité de la paroisse de Baie St-Paul recevra
des sournissions pourla vente du golf municipal de Baie
St-Paul, situé dans la paroisse de Baie St-Paul, jusqu'à
16 h 30, le 2 avril 1993; ces sournissions seront ouvertes
le même jour et à la même heure en présence des
intéressé(e)s au bureau dela municipalité.

Tous les intéressé(e)s peuvent se procurer les
documents de vente par soumissions au bureau du
secrétaire-trésorier de la Municipalité de la paroisse de
Baie St-Paul, au 6, Route de l'Équerre, Baie St-Paul, à
compter de 15 h le 9 mars 1993, contre le versement
d'une somme de vingt-cinq dollars (25 $) non
remboursable;

Pour être considérée, toute soumission devra être
déposée sur la formule de soumission préparée par la
municipalité et être accompagnée d'un chèque visé de
vingt-cinq mille dollars (25 000 $), fait à l'ordre de la
Municipalité de la paroisse de Baie St-Paul;

Les soumissions identifiées "Paroisse de Baie St-Paul-
vente du golf municipal” devront être transmises sous pli
scellé à monsieur RémiFillion, secrétaire-trésorier par
intérim, au 6 Route del'Équerre, Baie St-Paul;
La municipalité ne s'engage à accepter ni la plus haute,
ni aucune des soumissions reçues;

PAROISSE DE BAIE ST-PAUL
CE 3IEME JOUR DE MARS 1993

 

REMI FILLION
secrétaire-trésorier par intérim 

 

    



 

Freewest : la découverte de Verneuil s'étend
Bes travaux de forage

sur la propriété Vemeuil, de
Ressources Freewest (Mtl,
FWE, 2,25 $), ont détecté de
fortes teneurs en or et l’ex-
tension de la zone découver-
te précédemment.
Le forage VP93-22 a tra-

versé 20,3 pieds titrant 0,29
once d’or la tonne, à une
profondeur de 449 pieds.
Dans le même forage,

deux autres intersections au-
rifères ont été relevées à 334
et 350 pieds de profondeur,
donnant 0,13 et 0,10 once
d’or la tonne sur une largeur
de 9,8 et 6,6 pieds respecti-
vement.
Un autre forage, placé à

435 mètres plus à l’ouest, a
intersecté 10,2 pieds a 0.23
once d’or la tonne, à une
profondeur de 379 pieds.
A 50 mètres encore plus à

l’ouest, un forage a traversé
6,6 pieds de minéralisation
titrant 0,11 once d’or la ton-
ne, a une profondeur de 417
pieds.
Freewest doit investir

500 000 $ en travaux d’ex-
ploration afin d'obtenir une
participation de 50 % dans la
propriété Verneuil, détenue
par Golden Tag Resources
(Van, GOG, 0,70 $) (40 %)
et Consolidated Gold
Hawk (Alberta, CGK.
0,32 $) (60 %).
De l'or natif a été observé

sur les carottes. La propriété
couvre 282 claims.
Une anomalie géophysi-

que. qui origine sur la zone
découverte. semble se pro-
longer encore sur une lon-

gueur de | 600 pieds vers le
nord-est.
Freewest amorcera un autre

programmede forage vers le
20 mars afin de vérifier l’ex-
tension de la zone principale,
désignée par Zone Toussaint,
et de deux nouvelles zones.
Ressources Orient (Mtl,

ORR, 0,12 $) et Mines Mes-
seguay (Mtl. MSY, 0,04 $)
sont également actifs dans la
région de la découverte.

La Bourse
surveille
Aurochs

B_cs négociations surle
titre de la Société d’explora-
tion minière Aurochs ont
été suspendues par les auto-
rités réglementaires afin
d’éclaircir une situation am-
bigué.
Selon un porte-parole de la

Bourse de Montréal, le pré-
sident d'Aurochs, Paul-An-
dré Billette, n’a pu être re-
joint durant plusieurs jours,
malgré les tentatives répé-
tées pource faire.
Par après, M. Billette a ex-

pliqué que c'était une ques-
tion de maladie.
La Bourse essaie égale-

ment d'expliquer pourquoi
seulement 100 000 $. sur un
financement de 400 000 $,
ont été effectivement dépen-
sés sur une propriété en Abi-
tibi.
Tous les fonds du finance-

ment devaient être dépensés
sur cette propriété.

Toujours selon un porte-pa-
role de la Bourse, les inves-
tisseurs ne devraient pas per-
dre les déductions fiscales
reliées à l'achat des actions
accréditives.

Novicourt :
emission de
droits

ENJ ovicourt émettra
des droits aux actionnaires
inscrits au registre de la
compagnie le 12 mars 1993.
Les actionnaires recevront

un droit pour chaque action
en leur possession.
Dix droits permettront de

souscrire à neuf actions or-
dinaires de Novicourt au prix
de 2,50 $ au plus tard le 2
avril 1993 à 16 h 30.
Entre-temps les droits se-

ront inscrits aux cotes des
bourses de Montréal et de
Toronto.
Noranda (Mtl, NOR,

19,50 $), qui détient 57 %
des actions de Novicourt par
le biais de Minéraux No-
randa, s’est engagée à exer-
cer les droits qui lui sont dé-
volus, ainsi que ceux qui ne
seront pas exercésparles au-
tres actionnaires.
Le produit du placement

servira à financer la part de
Novicourt du financement
du projet Louvicourt.
Enfin, le conseil d’admi-

nistration de Novicourt a dé-
claré, le 1er mars 1993, un
dividende trimestriel de
0,10625 $ l'action privilé-
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VOUS AVEZ...
… la passion de votretravail
… la passion de votre domained'intervention
… la passion del'entrepreneurship

VOUS VOULEZ...

… partir votre entreprise

VOUS ÊTES...

d'inscription :

… étudiants ou diplômés de moins de
5 ans des programmes de sciences comptables
ou de sciences administratives de niveau
baccalauréat, maîtrise ou doctorat.

INSCRIVEZ-VOUS...
… au plus tard le 31 mars 1993

et déposez votre projet avantle 15 mai 1993

Pour informations etformulaire

MonsieurRobertSheitoyan, Ph.D.
Coordonnateur du Prix - Tél.: (514) 987-3895

w La Corporation des CGA du Québec
Tél: (514) 861-1823

«A
LA CORPORATION PROFESSIONNELLE
DES COMPTABLES GÉNÉRAUX LICENCIÉS

DU QUÉBEC

  
 

 

 

giée, série A, aux action-
naires inscrits aux registres
le 25 mars 1993.

Intermont :
le puits est
à 2 440
metres de
profondeur
He forage d’un deuxiè-

me puit d'exploration de gaz
naturel effectué par Bow
Valley Industries (Mtl, BV],
12,75 $) dans la région de
Saint-Hyacinthe a atteint une
profondeur de 2 440 mètres
le 4 mars dernier.
Le puits de forage, désigné

par le nom de BVI Wences-
las#], vise la profondeur de
3 500 metres, ou les géolo-
gues espérent trouver une
importante nappe de gaz na-
turel. La cible doit étre at-
teinte au début d’avril.
Intermont détient une parti-

cipation de 14 % dans ce
puits, Amerada Hess Cana-
da 25 % , Exploration Te-
renex (Alberta, XTX, 0,27 $)
11 % et Bow Valley 50 %.
Bow Valley exécute les tra-
Vaux.
La propriété couvre plus de

1,8 million d’acres. L'an der-
nier, Bow Valley a effectué
un forage à 66 kilomètres au
sud-ouest de ce puits. Il à re-
coupé la formation rocheuse
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recherchée, mais elle ne
contenait que du gaz carbo-
nique.

Financement

de Virginia
H__es Mines d’Or Virgi-

nia (Mtl, VIR, 0,73 $) vien-
nentde réaliser un placement
privé de 326 000 $ auprès
des Valeurs mobilières
Marleau Lemireet des diri-
geants, en échange de
l’émission de 436 666 ac-
tions au prix de 0,75 $ l’ac-
tion, dont 277 333 actions
accréditives.
Chaque action est accom-

pagnée d’un bon de sous-
cription exercable a 1 $ pen-
dant 18 mois. Les fonds ser-
viront à l’exploration de la
propriété Sagar II et aux au-
tres projets de la compagnie.

Messeguay

vend sa

participation

dans Joubi
E_es Mines Messeguay

(Mtl, MSY, 0,05 $) ont ven-
du leur participation de 16 %
dans la mine Joubi aux Mi-
nes Western Québec (Mtl,
WOM, 0,87 $) au prix de
100 000 $ plus une redevan-
ce de | % du produit net
d’affinage.

  

@ ©

En 1992, la production de
minerai de Joubi a atteint
37 000 tonnes à une teneur
de 0,244 once d’or la tonne,
pour un total de 9 000 onces
d’or.

Minnova fera
évaluer
l'offre de
Metall
EVE innova (Mu,

MVA, 15,75 $) a choisi Lé-
vesque Beaubien Geoffrion
pour faire l’évaluation de
son actif et de celui de Me-
tall Mining (Tor., MLM,
11,50 $), en relation avec
l’offre publique d’achat ef-
fectuée par Metall.
Wood Gundy a été manda-

tée pour donner un avis im-
partial sur l’offre. Puisqu’il
s'agit d’une fusion, les ac-
tionnaires minoritaires de
Minnovaauront à se pronon-
cer lors de l'assemblée an-
nuelle prévue pour le 26
avril.
Metall, qui détient 50,4 %

des actions de Minnova, pro-
pose d'échanger une de ses
actions plus 4 $ pourchacu-
ne des actions de Minnova.
Certains gestionnaires de
portefeuille jugent que l’of-
fre de Metall est insuffisante.
mR
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Un logiciel de traitement de l'impôt reconnu pourla puissance
de ses automatismes de calcul et sa simplicité d'utilisation.

ET DE LA RAPIDITÉ DE TED!

Avec TED (Transmission Électronique des Déclarations),
votre déclaration bénéficie d'un traitement plus rapide de la
part de Revenu Canada. Vous recevez votre remboursement

l'intérieur d'un délai 2 semaines!

mess==EE EE EE EE EE ECE EE EE EEE CEE En ER EE rE Er EN CRC EEE 72 00 70 0 008el

& Veuillez me faire parvenir PC-IMPôTS version ÉCRAN, incluant TED et un
a manuel de référence au prix de 76.78 $ (incluant taxes).

 

 

 

 

 

 

(514) 431-7080

  
 

Payez par chèque l'ordre de:

Progiciels PC-IMPÔôTSinc. 580 Laviolette CP 636, St-Jérome, QC, J7Z 5V3

= NOM
| ADRESSE
& VILLE PROVINCE
3 CODE POSTAL DISQUETTE: 3 12" OU 5 14"

a

PC-IMPOTS ET TED...
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Taux d'intérêt en vigueur le 9 mars 1993

Co DEPOTS A TERME CERTIFICATS GARANTIS 1 HYPOTHEQUES
e Sle DÉPÔTS À COURT TERME Intérêt versé annuellement Intérêt versé annuellement RÉSIDENTIELLES

22 = = EN Dépôt 30- 60- 90- |120- {180- 270- Dépôt 1 2 3 4 5 Dépôt 1 2 3 4 5 REER 6 mois lan 2 3 4 5
SEE Z| SEY min (8) [59]. |89). (119. 179. (269). (364). Wmin.($) an ans ans ans ans [min (9) jan ans ans ans ans [tan [Sans ouv. fer. ouv. fer. ans ans ans ans

BANQUES
Banco Central — |= I= 5000 (43% [4% |4% [4% |5 5 —-— |= = |- |-— |- 5000 1514 |{— |— |— |— — ;- - — |= |= |= — |=
Commerce (CIBC) V2 |1 2 5000 |5 5 5Y4 |5% |SYs |5/4 1000 [4% |5 5 52 (5% M1000 [5%(5% 6'2 |7 5/2 |7 8 — 8 7Va (7% |B8Va 8% |8,95
Commerc.Ital. 2 24 — 50004(5 5 5 5 5" |5Ya — |- = = |= |- 1000 16,05/6,30 |6,55 {7,05 17,30 |6,10 |73508— |— |— [74 |7%4 |BVa 8% |8,95
Laurentienne Vo 34 |2 30004 [214 [3% |3% [334 |4 4 1000 14% |5 5Y |5%4 |6%4 M1000 [544 [5/2 [5% |6/2 |7Va 5/4 |7V4 BB 7'2 (8's [74 [7% |B 8% [87
Hong Kong du Canada 1 1 — 50004(3" (4 iy 4 (42 |4'2 10003 [5/4 [52 |5% |6 64 M1000 [5% (6 6's [6% |7 57 |7's M8 72 |8 TVs (7% [BY 8% [87s
Montréal 1 1 2 5 000413 32 |4 4 4 4 1000 [42 [43/4 [4% 1544 |5V2 M1000 [512 [5% |5% [6% [6% PSV |6V2 M73%4 }7/4 [7% |7Va (7% [8s 8Ye [8,95
Nationale 1 1 — 500043 4 4 4 4's 44/4 1 0003 j5 5% |5'2 15% |6 1000 |6 [6% (62 [6% [7's 16 8 845 (7,95 8,45 (7,70 18,20 [8,70 94 |9'%
Nationale de Grèce 12 134 24 5000 (5 5 574 |5V4 |5V4 |5'a — |- |= = |= |- 1000 [5% [6% |(6'2 |6% |7/4 [6Ys |8 8a |7% Bla |TV: (8's [8% QV4 (92
République Nat. (N.Y) — — — [25000 {3,80 [3,90 |3,95 (4,10 (4,10 (4,10 §10000 |5,05 |6'2 |6,60 |7 7 — == |= [+ I= — 1 - |- = I= |= — |=
Royale 1 13% 50004}— [312 (4 4 4 4 500 [4% [5 5 512 |5% 500 |5'%2 |5% |6 6'2 (63% 15/4 169% B7% |7Va (7/4 |TVa (758 [BY 8% 18,95
Scotia We he — 50004 {2% |342 (32 (32 |4 4 1000 (5 5% |5Y [5% 16 1000 (52 (5% |6 6'2 (6% ]5'2 |7 73/4 [TVs (7% |7Va |7% [8's 8% [8,95
Soc. Générale Canada — — — 5000 [3Ys (3a [3Us |3Va (3% |3% J10000 |37% ([— |[— |= |— — |+H + + + 1 = 8 = = J- = |- I- — =
Toronto-Dominion 1 1 2 5 0004 [494 [434 (43% [4% |5 5 10003 [434 |5 5V4 |5V2 15% Q1000 (5'2 1534 |6 62 [6% 5% [6% B— 17% |8 7 17% (8 [8% [895
COOPERATIVES
Cais. d’écon. Des). 2 1 1 2a 5000 |4% (42 |5 5 Sls |544 1000 4% [— |— |— |— 1000 |5Ys |5'2 |6Ys [6% |7 5% |7 8 To (Ta |TVa |734 |8V4 8% [8,95
Cais. pop. (Mtl)? 1 1 2 50004|— [3% |4 4 4's (4s 1000 14 — = |= [= 1000 |5% (6 6% |7 Ta 15% |72 BB 712 [8's (TVs [8% |844 8% |8,95
Cais. pop. (Qc) ? 1 1 — 3000 |— (4% [4% |5 5 5 1000 |4' [5 5/4 |5% |6%2 W1000 [5/4 [52 [5% |6Y |7 5/4 17 8 72 |8 TVs (8% [Bla 83% [8,95
FIDUCIES
Canada Trust — 1 234 5000415 5 5 5 5 5 —|- = = |— |- 1000 52 (5% |6 7 6% 5/2 |6% Q7% [699 |— |7Va 1754 |Bl4 834 |8,95
Canadienne Italienne 272 — 5"2 50004j5 5" |5% (574 |5Ya [544 — = |= (= |= |- 1000 [5% [6 6' [7 7 5% |7 8 72 |8 TVs |7%4 (8 8% |9
Fiducie Confédération — 12 3 5000 (5'2 (5% (5% |5Y2 |5/2 |5% —j- + = |- |= 1000 16 (6/2 16% |7'4 |7 16 72 §7% j— 8Y |7W |B 8's 8% |9
Fiducie Desjardins — 14 3/2 5000 |5 5 5" |5V4 |5Y |5"2 - = |= |= |= |- 1000 [5% (6/4 |6% |7 TVs |5% [TVs g— |— |— |7Va (7% (8% [8% [8,95
Fiducie Sun Life — — 1404410000 |5 5 5 5 5 5 —_ = = |= |= |- 1000 |5'2 |5% [6% |6'2 [7 52 |7 8 734 |8 TVs |T% (BY 8% |8,95
Metropolitan Trust — = |= 50004|5'4 [542 |5%2 (5/2 |5'2 (512 —-— = |= = = |= 1000 [5% (6Ys |6Y2 (7 Ms 15% |Tv Q— A MH |— |— |— — |=
Montréal Trust 219 2 22 50004 (5% |5Y (544 |5%a [5/4 |5'a —|- = |- |— |= 500 [5% |6'4 |6% |7 Ta §5% (T's [8 Ta |8 7a |734 184 8% [8,95
Sherbrooke Trust 12 1 154 50004|4% [4% |5 5% |5%s 15/4 — |= |= |= |= [= 1000 (5% 16 62 17 74 5% |7'4 NB 742 18a (TVs [7% |8'a 8% |9
Soc. de Fid. Mutuelle — — — 500045" [52 |5'2 |5%2 15/2 1542 - = |= = |= |- 5000 |6 |645 (655 17,05 755 j— (— = |— — = |— |— —- |=
Soc. Nat. de Fiducie —- |= |= 2000 (5 5 5's 1514 |5Y [5% - = |= = |= |= 500 (5% |6 62 [7 Va |5% 174 ÿ=H — |— [72 (8 8's [8% |9
Trust Bonaventure — 3% = 5000 [5's [5's |5Y [5's |BYa |5l4 — = = |= |= |- 1000 [5% (6'4 (6% |7 Ta 5% (TVs f— |— |— 174 [7% |8'4 8% (9's
Trust Central Guaranty 1's 4,07 3'« 5000 [54 1514 [5's 1514 |5Vs 514 — = |= |= |= |- 500 5% (6 644 [6% |7 5% |7 8 72 |8 Tha (7% [8's 8% [895
Trust Général 1 1 134  50004|4% [4% |5 5's 1514 |5Ys — |= |= |= |= |= 1000 (5%|6 6/2 |7 Ta 1554 |7'4 NB Ta 1844 (TVs (7% (814 834 {9
Trust Household — |2 4; 5000 (5" [5% |5'2 (5'2 |5/2 |5"2 — |= |= |= |= |- 500 6 [6% [67s |7 [7's 16 7's §— [778 |— (M 18 8% 19 94
Trust La Laurentienne — — 2% 5000 [434 [4% [4% (4% [4% |5 — |= |= |= I= |— §1000 [572 5% 16 [6% |7'4 52 Ta Q— |— |— |— |— |— —- |=
Trust National 1 — {12 5000 55 5 514 (5|5Y% |5Va —- = = + 1 |- 500 [5% |6' [64 |7 7 5% |7 2 |— 18 Th [7% (8% 8% (895
Trust Nord Américain — — — 5000 [5'4 |5'4 |5Ys |5% [5/4 |§'4 — = = |= |= |= 500 [5% [6/4 [6'2 |7 Ta |5% 174 B=- |— — |— |— |— — |-
Trust Prenor — 1a [172 5000 |5% [5%4 [5% 1574 |5% [BY —— |- - |- |-= 1000 [5% (6 62 |The 174 1594 |7'4 72 [7 734 [T'2 [7% (8's [8% (9
Trust Prét Revenu 2% 13 — 5000 |5'« (54 [5/4 [554 |5'2 |5'% — |= = |= = |= 500 |5%|6'4 (6Y2 |7 72 |5% {7BB 7 |8 7'a [7% [8's 834 |8,95
Trust Royal 1 1 — 5 0004/5'4 [SY |5'2 15%? |5% (5% — + — = |- I= 1000 6 [6's |6'2 |7 74 16 TVs B7% |74 8 [T's |P4 [8 [8% 1895

|          

  
                   
 ! Les certificats de dépôt garantis ne peuvent pas être encaissés avantterme, sous aucune considération. 2 Les taux peuvent varier d'une institution financière à l'autre.
3 Versement semestriel 4 Dépôts rachetables

 TOUS LES TAUX SONT SUJETS À CHANGEMENT SANS PRÉAVIS.

 Source : LES AFFAIRES,renseignements colligés par France Weinstein et Yolande Trépanier. Tableau : LES AFFAIRES

 

 
Ne vous laissez pas aveugler par les faillites spectaculaires

El est grand temps de met-
tre vos lunettes roses pour
scruterl’économie canadien-
ne.
Les faillites pullulent. Par-

mi elles, des firmes de gran-
de renommée : Birks, Les
Magasins Pascal, Olympia
& York et Les Coopérants.
D'autres sociétés également
très connues éprouvent de
sérieusesdifficultés financiè-
res.
C’est le cas de Nationair,

 

LES CAHIERS SPÉCIAUX |

de Royal Trustco et de
Trustco Général. De voir
des entreprises de grande re-
nomméeenfaillite ou en dif-
ficulté financière tend à dra-
matiserla situation.
A cela s'ajoute les milliers

de mises à pied annoncées
par IBM, le Canadien Na-
tional et General Motors
(GM). Ces cas, bien que
spectaculaires, ne reflètent
pas la santé économique ré-
elle du pays. Mettez vos lu-
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nettes roses. Vous découvri-
rez alors un grand nombre de
bonnesstatistiques.
Par exemple, du quatrième

trimestre de 1991 au quatriè-
me trimestre de 1992, les
ventes au détail ont crû de
1,7 % au Canada. C’est la
plus forte croissance enregis-
trée depuis 1988. Cette per-
formance a été réalisée mal-
gré l’accalmie des ventes de
GM etde l’industrie de l’au-
tomobile en général.
Actuellement, 11 % des

Canadiens aptes à travailler
sont au chômage. On ne doit
pas oublier les autres (ils for-
ment 89 % de la main-
d’oeuvre disponible) qui,
eux, travaillent et s’enrichis-
sent. Depuis six mois, le re-
venu disponible réel a crû de
4 % au Canada. Les dépen-
ses de consommation ontfait
un bond de 3 % pour la pé-
riode.
Une fois de plus, cet enri-

chissement est survenu en
dépit des nombreuses mises
à pied annoncées par GM et
IBM.
Nos entreprises n’embau-

chent plus, dit-on. Mais,
alors, comment, depuis six
mois, le nombre net d’em-
plois créés a-t-il pu croître
de 2 % ?
Nosentreprises ne font pas

que créer de nouveaux em-
plois : elles investissent éga-
lement. En 1992, la valeur
de leurs achats d'équipement
et de machinerie a grimpé de
7 %. En 1993, Randall A.
Powley, économiste de Sco-

tiaMcLeod, prévoit un autre
bond de 9 % de ces investis-
sements.
Au dernier trimestre de

1992, nos exportations ont
progressé de 18 % par rap-
port au dernier trimestre de
1991.
D’autres données économi-

ques montrent que le Canada
continue sur sa lancée. En
décembre dernier, la valeur
des permis de construction
non résidentielle émis par les
municipalités a bondi de
19,6 %. En dépit d’une pau-
se des ventes au détail en dé-
cembre 1992, le produit inté-
rieur brut (PIB) canadien a
progressé de 3,5 % sur une
base annuelle au quatrième
trimestre de 1992.

La récession est
terminée depuis
deux ans

Commel’a écrit M. Pow-
ley dans sa lettre économi-
que datée du 26 février 1993,
la récession est terminée de-
puis deuxans. Et les données
économiques récentes feront
bientôt taire les sceptiques
qui ne cessent de remettre en
question la présente reprise
économique.
Ne parlons pas seülement

des statistiques passées:
parlons du présent, des taux
d'intérêt qui baissent. La se-
maine dernière, les banques
ont réduit leur taux préféren-
tiel de 0,25 %, le fixant à
6,25 %. En même temps ou
presque, elles ont annoncé

une réduction de leurs taux
hypothécaires.
Même les taux des hypo-

thèques de quatre et de cinq
ans ont été réduits, eux qui,
depuis la crise monétaire de
l'automne 1992, étaient de-
meurés élevés, à 9,25 % et
9,5 % respectivement.
La semaine dernière,les fi-

ducies les ont réduits à
8,75 % et 8,95 % respective-
ment. Au moment d’écrire
cet article, la Banque Roya-
le et la CIBC emboitaient le
pas. Ces baisses de taux acti-

veront d'ici quelques mois la
croissance économique.
Enfin, ne perdons pas de

vuel'activité économique au
sud de notre frontière. Le 5
mars dernier, le département
américain de l'emploi a con-
firmé cet éveil avec la créa-
tion de 350 000 emplois (le
secteur de l'agriculture ex-
clu) en février. Cette crois-
sance de l’économie améri-
caine profitera au Canada.

EN
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Marchés monétaires
CANADA—

09-03 02-03 23-02 16-02

1. Taux d’escomple 5,66 5,89 6,09 6,30
2. Taux préférentiel 6,25 6,50 6,50 6,75
3. Bons du Trésor (3 mois) ! 5,41 5,68 5,96 6,00
4. Papier commercial (90j.) ‘ 5,72 6,01 6,28 6,29
5. Acceptations

bancaires (90j.) 5,51 5,75 6,05 6,08
6. Argent à demande‘ 5,25 6,00 6,00 6,25
7. Rendement des

obligations
Canada 6 sept. 93 - 8 34 % 5,88 6,27 6,54 6,34
Canada 15 juin 94 - 9 V2 % 6,35 6,51 6,75 6,63
Canada 1er juin 11 - 8 2 % 8,12 8,17 8,29 8,40

ETATS-UNIS mmemmennnnennennnt
1. Taux d’escompte 3,00 3,00 3,00 3,00
2. Federal Funds 3,06 4,00 3,09 3,00
3. Taux préférentiel 6,00 6,00 6,00 6,00
4. Bons du trésor

13 semaines 298 297 296 294
26 semaines 3,09 3,05 3,06 3,09

5. Certificats de dépôt
(90 jours) 2,68 2,67 2,62 2,70

6. Papier commercial GMAC
(90 jours) ; 3,16 3,10 3,24 3,10

7. Eurodollars (90 jours) 3,25 3,18 3,12 3,25

! Achat minimum de 1 M$

Tableau : LES AFFAIRES       
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Nouveau record pour le Dow Jones tandis
que le TSE 300 poursuit sa remontée
H__ a baisse du taux de

chômage aux Etats-Unis et
les taux d’intérét maintenus
trés bas ont alimenté la haus-
se des bourses nord-améri-
caines la semaine derniére.
Le lundi 8 mars, l’indice

industriel DowJones a fran-

chi un nouveau record en fin
d'après-midi, dépassant de
27 points le précédentrecord
de 3 442,14, établi en février
1993, après une poussée de
65 points.
Cette hausse suit le gain de

| %, la semaine dernière, qui
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Ferm. Var.en1 Ratio 52 dern. sem.
93-03-05 semaineCours/bén. Haut Bas

BOURSEDE MONTREAL
XXM 181603 3878 38,65 1891451627.37
Banques 217623 10479 26,63 219846 162256
Mines et métaux

~~

184150 -130 9900 196170 1622,56
Pétroleetgaz 1258861409 9900 131720 110291
Prod. forestiers 230363 8504 nd.239048 205612
Prod. industriels

|

162539 — 829 6135 181102 12746
Serv. publics 178187 4563 18,10 181270 1665.95

BOURSE DE TORONTO

TSE 35 18566 361 nd. 19521 167.24
TSE 300 352449 7280 66,89350306 314997
Minesetmétaux ~~ 281956 - 8855 nd 323646 2528.95
Or et argent 591306 15640 44,12 593101 424847
Pétrole et gaz 380045 70,93 nd. 380287 296255

Pitesetpapiers ~~ 345578 12636 nd 3469.28 280532
Produits So
deconsommation61540914462 1942 643501 559931
Prod. industriels | 2129.37 52267244 223566 164873
immeubles Co
etconstruction 3050.72 -7950 nd 678876 2679.69
Transport +Envir. 444324 17.94 ‘nd 528380 354453
Pipelines ~~356945 9200 2151 360193323326
Services publics 325893 58981255 333730 297962
Comm. & médias 7109.04 -8303 20357 750527 653968
Commerce3735413351 2419 417497 3498.15
Serv. financiers 269452 11079 2973 290888242525
Conglomérats 395083 19500 nd. 420255 322179
Bio-tech 54439 7.93 nd 99148 46102

ÉTATS-UNIS

0J,30ind. 340458 3377 353 344214283229
DJ, transport 153845 20.35 nd 158558 1127,29

DJ.servpublics23873 _-1441482387319842
DJ,65actions | _1262771066nd.127815101054
NYSE composé 24599 -191 nd 24760 20529
Amex 41380 696 nd41918 356,84
S&P50044611273 2317 44893 37136
NASDAQ 68137 1060 nd 70098 487.00

AUTRES |
Londres F.TIMES 2922.10 5410 nd. 292210238100

 

 

Tokyo Nikkei225  16817,70 -135,65 nd. 2380118 1430941

Ferm. Ferm. Ferm. 1991-92

93-03-05 93-02-26 93-02-19 Haut Bas

DOLLAR CANADIEN 0

New York en $ US 80.22 8003 7939 8929 7773 
 

avait amené le Dow à
3 404,58. Le S&P 500 a ter-
miné la semaine avec un ac-
croissement de 0,62 %, à
446,11, tandis que l’indice
composite NASDAQ a bondi
de 1,58 %, à 681,37.

Prises de profit
probables

Aprèsun tel record, le mar-
ché devient plus vulnérable à
des prises de profit. Ce phé-
nomène est sain et souhaita-
ble, disent les analystes, per-
mettant à d’autres investis-
seurs d'entrer dans le marché
à des prix raisonnables.
Cependant, si rectification

il y a, elle ne devrait pas être
ni très longue, ni très abrup-
te. Des taux d'intérêt bas de-
viennentle plus puissantsti-
mulant boursier, permettant
aux bourses de récupérer ra-
pidementaprès un repli.
Le rendement des obliga-

tions du gouvernement amé-
ricain qui arrivent à échéan-
ce dans 30 ans est mainte-
 

Rectificatif
HE_ à semaine derniè-

re, nous avonsfait état de
la performance du systè-
me de Jacques Bou-
dreau pour négocier l’or.
L'investisseur de Bou-
cherville nous avait indi-
qué qu’en 1992, ses si-
gnaux techniques lui
avaient procuré un rende-
ment de 82,8 %.
Or, M. Boudreau nous a

rappelé, tout penaud,
pour nous signaler une
petite erreur. Sa perfor-
mance en 1992 a plutôt
été de 19 %, respectable
par rapport à la baisse de
6 % du prix de l'or en
1992, mais moins ex-
traordinaire que le
82,8 %.
Jacques Boudreau avait

oublié, dans ses calculs,
de retrancher la partie du
capital ajoutée pendant
l’année, qui gonflait le
rendement.
Nos excuses.
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nant de 6,76 %, contre 7 %
il y a trois semaines. Les
bons du Trésor américains
qui viennent a échéance dans
trois mois ne donnent que
3 % de rendement, contre
4,04 % il y a un an.
Plusieurs compagnies ont

ainsi des rendements en divi-
dende égalant celui des bons
du Trésor. Dans cet environ-
nement, les actions devien-
nenttrès attrayantes.
Les statistiques économi-

ques américaines sont très
bonnes en général. Le taux
de chômage a diminué : il
est passé de 7,1 %, en jan-
vier, à 7 %, en février, aidé
par la création de 365 000
emplois durant la période.
L'indice précurseur s’est ap-
précié de 0,1 % en janvier.
Par contre, la baisse des

dépenses de construction de
1,3 % en janvier, la baisse de
1,3 % des commandes ma-
nufacturières et la baisse de
13,6 % des ventes de mai-
sons neuves tempèrent l’op-
timisme des investisseurs.
L'état de l’économie japo-
naise, une grande consom-
matrice de matières premiè-
res et de haute technologie
américaine, inquiète égale-
ment.
Après avoir ratissé les ti-

tres cycliques, les gestion-
naires de portefeuille améri-
cains regardent plus sérieu-
sement les titres de croissan-
ce.
La dernière récession a

perturbé légèrement ceux
qu’on qualifiait traditionnel-
lement de titres de croissan-
ce.
Selon Hugh Johnson, pré-

  

| Bourse de | Bourse de | Bourse de

Montréal Toronto | New York

Titres transigés | 592 1230 | 2644
Titres en hausse | 297 (50%) 612 (49 %)) | 1594 (60 %)
Titres en baisse | 178 (30 %) | 391 (31%) | 731(27 %)

Titres inchangés | 97 (20 %)| 227 (20%) | 319 (13 %)

Hauts (52 sem.) | 187 554
Bas (52 sem.) | | 37 36    

 

  

sident de First Albany
Corp., on retrouvera ces ti-
tres dans les secteurs de la
technologie, des services de
la santé, du secteur environ-
nemental et même dans les
services éducatifs,
Dans le secteur de la tech-

nologie, le producteur de cir-
cuits électroniques Intel
(NASDAQ, INTC,
115,775 $ US) et le concep-
teur de logiciel Novell
(NASDAQ, NOVL,
30,25 $ US) sontles titres
de croissance préférés de M.
Johnson parce qu’ils aide-
ront à améliorer l’économie
et la productivité américai-
nes.
Dans les autres secteurs, le

spécialiste fait état de U.S.
Healthcare (NASDAQ.
USHC, 42,50 $ US) et de
Waste Management (New
York, WMX, 37,00 $ US).
Un autre analyste met Mi-
crosoft (NASDAQ, MSFT,
82,50 $ US) en tête de liste,
parce qu’il pense que les
nouvelles machines seront
informatisées et qu’il faudra
quelqu'un pour leur fournir
les logiciels.

On se tourne vers
les bourses
canadiennes

La semaine dernière, la pu-
blication financière améri-
caine Barron’s a choisi les
bourses canadiennes comme

thème de sa chronique sur
les marchés boursiers mon-
diaux.
L'indice TSE 300 s’est bien

comporté depuis le début de
l’année. Il a terminé la se-
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DYNAMIQUE

maine à 3 524,49, en hausse
de 2,1 % sur la semaine pré-
cédente et de près de 6 %
depuisle début de l’année.
Les deux gestionnaires in-

terrogés par Barron’s diver-
gent un peu sur l'ampleur de
la hausse et le rendement
prévu, mais les deux recon-
naissent que l’économie ca-
nadienne montre des signes
de redressementetils inves-
tissent actuellement dans les
mêmessecteurs.
Celui de l'énergie est leur

premier choix. Renaissance
Energy (Tor, RES, 22,50 $),
Elan Energy (Tor., ELN,
15,00 $), Dorset Explora-
tion (Tor., DXL, 16,25 $) et
Total Canada Oil & Gas
(Tor..TOG. 14,50 $) sont
leurstitres favoris.

  

        
  

Le TSE a 4 000
en 1993

Dans les autres secteurs,
les gestionnaires favorisent
Rogers Communications
(Tor., RCI,A, 16,75 $) et No-
randa (Tor., NOR, 16,25 $).
On cite également Finning
(Tor., FTT, 13,50 $), distri-
butrice des produits Cater-
pillar au Canada, comme bé-
néficiaire de la reprise éco-
nomique canadienne.
À la suite de la remontée

de la semaine dernière, cer-
tains analystes commencent
à parler timidement de 4 000
pour le TSE en 1993. Ri-
chardson Greenshields par-
le de 3 900. La plupart situe
leur objectif entre 3 600 et
3 700, avec danger de repli
après 3 600.

FRANCIS00  
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   1a Lincoln Continental 1993, version Executive, avec GEF 320oil ouvrant à commandeélectrique. sièges individuels en cuir et console

peut être louée pour 399 $ par mois pendant 24 mois en vertu de La location Tapis Rouge. Approbation de crédit requise. Le total des

versements de localion-bail est de 14376 $: acompte de 3 20008 et dépit en garantie d verser. Des conditions de Kilométrages'appliquent.
Ces deux offres excluent les frais de transport. d'inmatriculation, d'assurance eLautres laxes applicables. Le concessionnaire peut

QUAND VOTRE SENS DES BONNES AFFAIRES SALLIE
A VOTRE GOÛT DU LUXE. 599 $ PAR MOIS OÙ 35495$,

    

vendre où Touer à prix moindre, Voyez votre concessionnaire Lincoln pour tous les détails de cette offre d'une duréelimitée.

 

LANCOLN CONTINENT \L  
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Newbridge atteint un
nouveau sommet
N.D.LR. Nous publions souscette rubrique les noms de

valeurs dont le cours a varié de façon sensible ou dontle

volume d'échanges a été important dans la semaine

précédant celle où nous mettons sous presse.

ECELFACT|——

Acier Leroux : + 0,58 $ (26,7 %) à 2,75 $
Br centre de service d’acier Acier Leroux (Mtl, LER)

poursuit sur sa lancée depuis la publication de ses résultats
annuels.
Au quatrième trimestre, la société a réalisé le meilleur bé-

néfice trimestriel depuis 1989 : 561 000 $ ou 0,14 $ l’ac-
tion. L'action s’échange sous sa valeur comptable de 2,90$.

Call-Net Ent. : + 4 $ (21,3 %) à 22,75 $
He revendeurde lignes téléphoniques interurbaines En-

treprises Call- Net (Mtl, CN) solidifie son premier rang ca-
nadien en acquérant son principal concurrent, Cable & Wi-
reless Canada. La transaction de 35 M$ lui apporte 7 000
nouveaux abonnés et des revenus annuels de 75 M$. Call-
Net prévoit réaliser des revenus de 175 M$ en 1993, contre
82,8 M$ en 1992.  

Minerais Lac : + 1,50 $ (20,7 %) à 8,75 $
H_firme américaine Salomon Brothers recommande

l’achat de la société aurifère canadienne Minerais Lac (Mtl,
LAC), dont elle a haussé les prévisions de bénéfice pour
1993 et 1994.
Le courtier newyorkais prévoit un bénéfice de 0,17 $ US

l’action en 1993 et de 0,18 $ US l’action en 1994, contre
0,09 $ en 1992, et vise un cours-cible de 9 $ US. Son coût
de production est passé de 245 $ à 213 $ US l’once depuis
1991 ; il glissera à 200 $ US l’once en 1993-94,

Newbridge Networks : + 9,63 $ (15,8 %) à 70,50 $
HE e fabricant d'équipements de télécommunications

Newbridge Networks (Tor, NNC) gagne sans cesse de
nouveaux adeptes des deux côtés de la frontière.
Smith Barney, de New York, a envoyé à ses clients un

rapport favorable sur Cisco Systems (Nasdaq, CSCO,
92 $ US) et sur Newbridge.
La mention de Newbridge, aux côtés d’une vedette améri-

caine de la haute technologie, accroît sa crédibilité aux yeux
du milieu financier newyorkais.

Groupe SNC A : + 1,75 $ (17,9 %) à 11,50 $
EL_es investisseurs ont bien accueilli les résultats finan-

ciers annuels du Groupe SNC (Mtl, SNU.A).
L’entreprise a réalisé un bénéfice de 9,3 M$ ou 0,64 $

l’action. Quelque 3,2 M$ de ce profit représentent des gains
à la vente de trois filiales non stratégiques.

BanqueScotia : + L633 (6,9 %) à22,25 $
Banque Ro ale : +1 $C,5 %) à 26,38 $
Banque CIBC : + 1 S87 0) 22838%
Banque Nationale : + 35 $ (2,9 %) à 9 $
Banque Tor.-Dom.: + 0,38 $ @,4 %) à 16,13 $
Bes banques bénéficient de la baisse des taux d’inté-

rêt : celle-ci rend leur rendement de dividende plus attrayant
face aux autrestitres à revenu(obligations) et élargit tempo-
rairementla marge d'intérêt entre les dépôts etles prêts.

TransCanada PipeLines : + 0,38 $ (2,1 %) à
18,13 $
Grice a l'intérêt d'investisseurs institutionnels améri-

cains, BCE (Mtl, B, 46,13 $) a pu vendre rapidementson in-
térêt résiduel (4,5 %) dans TransCanada PipeLines (Mtl,
TRP), pour 150 M$. Les actions ont été vendues en deux
blocs de 4 M d’actions et 3,96 M d'actions par le biais des
courtiers Gordon Capital et BBN James Capel.

 

 
Alcan : - 1,13 $ (4,7 %) à 22,88 $
Inco :- 1,25 $ (4,2 %) a 28,13 $
H_es titres des producteurs de métaux usuels ont faibli

la semaine dernière. Le prix du zinc a plongé à un plancher
de 16 mois (0,45 $ US la livre), en raison d’inquiétudes
quant au niveau des stocks. Le cuivre est aussi 7 % sous le
prix moyen de 1,04 $ USlalivre enregistré en 1992.
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: Lesgagnants ss … Lesperdants . “ Les plus actifs
Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. “Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnie (000) 3) ($) ($) en ($) en (%) Compagnie (000) (S) (5) ($) en (3) en (%) Compagnie (000) (S) (%) ($) en (3) en (%)

BK MTL SPEC 17 v300 240 300 +105 53.8 STELCO INC B 3 200 v200 200 -100 -33.3 DOFASCO INC 2796 $135 1258 1358 + 79
LEROUX ACIER 11 V275 217 275 +58 26.7 TRUSTCO G PR 11 425 310 310 -115 -27.1 BQ NATIONALE 3557 59" 3 8 9 +4 29
COHO RES 36 190 158 185 +35 23.3 CDA TUNGSTEN 9 100 v85 100 -20 -16.7 TR-CDA P 2224 De 2 1754 18's a 2.1
ONDAATJE CP 4 325 300 3255 +60 226 CABANO TRANS 11 140 vi1&0 110 -20 -154 Baia 1961  V$26%« 2, 26%s +13 55
CALL-NET ENT 27 v823 19 22% +4 21.3 ROGERS AG94 24 230 190 200 -35 -14.9 ANGER OIL 1234 $6%4 6°e
LAC MINERALS 273 85/4 7's 8% +12 20.7 RYL TR SER Q 4 $5's 405 405 -70 -14.7 ÉOMEARDIER 8 1150 $11"e Jo 1078

TAL 80  V$14% 12 14%  +2% 198 CARENA DEVLP 6 210 171 1 -29 -145 BOT 1072 1614 15'2  16'a a 24
CROWNX INC A 247 v330 260 315 +50 18.9 LOGISTEC CLB $12"/a 127s 127/s 2s -142 CDN Pac LTD 981 18 16‘ 2 18 +1's 6.7
GROWNX INC 15 $6172 51/2 6% #1 186 AUBERGES GV 5 110 105 105 -15 —125 ROGERSCMMB 695 162 1558 164 Ja 15
SNC GROUP À 168 $11% Fe 1% 41% 17.9 TRILON F À 23 215 Vit 185 -25 -11.9 AIR CANADA 652 315 285 310 +26 92
*:- de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires *: - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires * - - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires

52 sem. ; Vol. Div. Rend.Bén./ cours/ 52 sem. ; Vol. Div. Rend.Bén./ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend. Bén/ cours/|
Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (3) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (%) avt($) ben. |

1

A/B 19% 14% BQ TD $1614 15'2 16's +%2 1072 076 47 133 121 Ps 499  COGECOPRB $Pa Ta Pa a
375 100 BRAMPTONBA 350 235 260 +25 27 —68 250 7 COMORES. ns 190 158 185036 2 20

83 1 19, 8 BRASCANCLA $10Os 10% + 22 104 101 -1.14 + !
3, 1 aa si 8 en 25e : 050 3.7 an 15 3  BREXEXPLA 7.7 7 4 10 233a  15'« COMINCO LTD $17'2 14 165 —2 124 030 18 058 291
18 v7 ACABIT EXPL 8 7 7 25 38 11 BROOKLIN MIN 8 28 28 A 1 24 24 COMINCOPR A $24 24 4 41, 1 200 83 |
14 3  ACHATESRES 6 6 6 8 ¥217s 18 BRUNCORING $217 20 21s +s 14 128 59 176 124 14 9 COMMSAILLTE $124 12 124 «4 1 020 16 064 191 |

; !
vwA A Ta 0e 5 4 0.104 22 32, 8 C/D EnSR 20 20 2 a oS om 20 0m 818 2 AGROMEX INC 5 5 5 1 0.04 g :

7'2 221 AIR CANADA 315 285 310 +26 652 -264 30e 2356 CIMPBK $287s 26° 28'2 +1a 558 132 46 040 713 300 205 CONTPHARMB 260 260 260 015 173
26% 19's ALCAN ALUM $237 2255 22s -1's 343 0.30% 16 046% J13s 8e C-MAC INDS 81350 12% 13% +55 35 3 6 CONILPREC 408 M88 -003
33 10 ALDONAMINES 15 15 15 45 1 001 150 190 /110  CABANOTRANS 140 110 110 -20 #1 010 110 are 28s COOPFEDPFD $25 244 25 42 1 275110

250 140 ALGO GRP A 215 205 205 -10 4 0.09 19 7 CACHEEXPLOR 15 15 15 17 002 2312 41 CORBY B NV Ura Are dre wa 1112 24 200 B35
190 100 ALICOUCHET 125 125 125 45 1 002 625 4 490 CAE INDSLTD $5'2 5% 5M ty 132 016 30 030 175 ra ara Corey LTD A $484 4834 4834 : 112 23 194 251

9 5 ALLELIX PHAR $7 B's 6s 4's 2 —.17 V23 144 CALL-NETENT 823 19 20% 44 27 9 160, COSCIENTGRP {75 175 175 -10 002 11 008 232
27.22 ALTAEGY775 $26'4 26 26's 's 3 194 74 176 7 CAMBIORINC $12 12 124 81 014 11 034 360 Jpeg. fon OFF $0 36 38 34 008 02 084 42:
18's 94 ALTAENERGY $18 172 18 4b 18 035 19 053 340 205 20 CAMBRDGMR34 25 25 25 -2 2 18 Je CROWNXS200 $18 16% 18 +4 1 |
15% 12 ALTANATGAS  $15's 14% 144 —s 2 068 46 043 343 20's 10°s CAMBRDGESHP 8142 14 14 4's 5 032 23 -2.33 an’ 20 CROMNX INC $62 52 Bs a1 15 -1.05

200 150  AMELID 167 167 167 +2  * 007 42 019 90 10 230 CAMDEVCORP 315 300 315 +25 1 187 17 S30 1; CROWNKINCA TZ 315 +0 247 O3 95 08
228 13" AMERBARRICK $22% 214 22's +5 73 008405 062 357 18°s 15 CAMECOCORP  $18's 17% 174 -'s 67 050 28 015 1192 3 475) CROWNXSER 1 813 127 12%. 2
15 4 AMERRESERVE 10 8 8 +2 6 055 5's 300 CAMECOOC94 485 445 465 -20 8 132 9'z CROWNXSERZ $13 13 13 41%

225 100 AMISCO IND 155 150 155 +5 6 010 65 025 62 58 35 CAMPBELLRES 40 35 40 5 8 001 400 7 2 pews Spe 8: Bra | |
10 3  ARMISTICE RS 5 50 5 1 4 25 3  CANACOMNG 8 6 6 2 5 8 320 CSRESLID $§ Pa Ta ve 5 024 312
24 8 ASBESTOS CP $17 17 17 A : 004 4250 V65 11 CANAMMODCY4 65 47 60 +12 254 2 Ae Gey, $17 162 17 #s 19 080 47 152 112
14 11  ASTRALINCA  $14 14 14 4 030 21 069 203 285 117 CANAMMANAC 270 211 240 +30 273 008 40 90 CURRAGHINC 10 15 131 -2.05
124 10" ATCOLTD | §12's IVe 12% #5 4 024 20 148 82 84 300  CANGENE CP 330 315 315 -0 1 0.45 val, 10, DATAMARIONC ST 5 A QU 1 010 14 033 212

200 100 AUBERGESGV 110 105 105 -15 5 —260 18 10% CANSTARSPRT  §$15'2 15's 15s + 5 020 13 032 480 + 16% DENBRIDGCAP $38 36'4 384 +234 17
9 48 AUDREY RES 8 5 6 39 0.95 J16' 12% CANWESTGLOB  $16% 18% 16% +s 11 020 12 089 183 49 20 DENISONMNA R B 32 3 53 088

365 195 AURRESOURCE 330 320 325 7 —30 5% 415 CARAOPERA 440 435 440 87 008 18 029 152 Bh 3 DENISONMNB 25 2 23 94 -320
V36 16 AURIZON MNS % 202 42 18 002 160 5% 410 CARAOPERATN 440 435 440 -10 124 008 18 027 163 37 160 DEVIEKCORP 260 250 260 30 7 -085
67 18 AURTECINCA 58 4 5 +4 201 8 120 CARENADEVLP 210 171 171 20 6 017 99 +55 6 405 DMR GROUPA 8° 52 52 a 8 033 167

420 325 AUTOSTOCK 350 340 345 +5 3 014 41 023 150 260 80 CASCADEAG97 155 131 140 -10 19 130 45 DMRGRPNVS4 80 70 70 -15 20
33 10 AVCORP IND 17 15 15 4 68 -038 23 20% CASCADEPRA 821% 21% 21% +4 6 188 86 272 172 DOFASCOS26 5244 24 2404 +1 260 105
22's 18% BCTELEPHNE $20"; 19% 20% +a 48 116 57 178 114 330 85  CASCADESD93 115 100 105 ~-10 29 310, 30 DOFASCOAPG4A D 0° 0 42 A
29% 26% BANKMILSRI $28% 28'> 2854 +2 29 225 78 85s 5's CASCADES INC $6% 6% Ga 2s 100 031 206 174 Te DOFASCO INC $1300 12s 13s 41 2796 -2.96
27, 24"; BANKMILSR2 $26's 257s 26  +'s 11 169% 65 82 Ta CASCADESPAP $82 Bla Bu —a 16 gra 5'2 DOM TEXTILE $s 9 Ps a 172 —1.84
29% 26's BANKMTLSRA 8277s 27" 276 +%s 4 225 B1 82 5% CASCADES SA 8% Pu 5 1 144 10's DOMCO LTD Sa 144. 1030 21 085 163
25% 19's BANKNS $255# 22's 25's +1; 601 112 45 294 85 10% 8% CCLINDSA $9 9 8 — 1 023 26 215 42 Dis 420, DOMTAR INC $e Ss 52 de 382 -166
28/2 25% BANKNSPHC S27 26% 27 «a 3 225 83 10%  B% CCLINDSB $9 @ 9 + 12 028 31 124 73 ans 107 DOMTARPRE SIP M4 tle 30135 220
29% 26% BANKNSSER5 928% 28 284 +2 6 231 82 172 13 CDAMALTING $14% 14 14% +s 6 036 25 170 85 17% 13  DONAHUECLA  $17'4 164 17% +s 9
V25' 24% BANKNSSERG  $25% 25 25% +'« 24 179 71 185 85  CDATUNGSTEN 100 85 100 -20 9 -212 350 75, DONAHUEDS4A 320 280 320 +40 18
22/2 20 BANK NS SRI $21% 21% 21% 42 3 128 59 28's 255 CDNIMPSR6 $27s 26% 274 #2 7 225 83 1854 12% DONOHUECLB  §18'« 18 18" 1 -1.54
21% 19% BANKNS95% S20; 20% 20 +4 5 176 86 28% 25% CDNIMPSRE  $27's 26% 27's +2 8 222 82 SS, 152 DONOHUEG2S S16 1512 16 +2 8 156 98
26 1 BAREXORINC 0 18 20 +1 161 29% 262 CDNIMPSRO $2B%4 28% 28% + 3 227 80 Says 5 DORELCLE Sila 113s 112 44 43
17'2 13% BC GAS INC $14% 13% 14% +s 43 090 61 269 55 27% 25 CONIMPSRIO  $26' 26% 26% + 14 190472 1% 8 DOREL IND A $1194 1h 115s $B 27 031 375
4753 40%BCE INC $46", 4552 46/5 4% 360 264 57 387 119 28'; 25% CDNIMPSR11  $27% 274 274 pu 4 221 80 10 2 DUFRESNOYA 8 7 7 + 3
43 41 BCEINCPRO $42% 424 42% 4 264 6.2 12515 24%; CONIMPSRI3 825% 2505 25% 4% 2 175 70 410 210 DUNDEE CLA 400 380 400 +20 5
Tis 345 BCE INC WT 455 435 450 +1D 181 16% 13 CDNMARCONI  $14Us 14% 14 +% 2 028 20 105 136 445 105 DYLEXLTDA 135 118 120-9 568 001 08 051 24

V35 244 BCE MOBILE $5 3 35 +2 106 -0.06 29% 22%CDN OCC PET $27% 27% 274 + 17 040 14 026 1067 30 4 DYNALTAENRG 16 15 15 4 6
18 6 BELMORALMNS 10 10 10 3 1 007 19' 132 CDN PAC LTD $18 162 18 +91 032 18 -349

325 150 BENVEST CAP 325 295 315 +5 85 036 87 19% V11% CONTIRECLA  §$13% 11% 13s +5 178 040 30 116 113 E/F
7'a 5% BGR PRECS A $6% 6% Ge a 4 024 281 22% 414 CDN TIRECP $1414 14/2 a 1 040 28 106 137

35'2 12% BIOCHEM PHRM  $16s 14% 15% + 212 -027 23 187 CONUTILCLA  $21% 20% 21% #4 2 142 66 212 101 8% 5 ECHOBAYMNS $67 6% 62 + 17 007414 0104
20% 7e BIOMIRA INC $11" 10105 #4 17 0 22% 187 CONUTILCLB $21; 21 212 4% 2 142 66 205 105 V15 70 ELANENERGY  §15 145 15 +114 161 044" 341

465 210 BIONAIRE INC 430 405 410 5 96 0.40 46% 38 CELANESECDA $45 43% 45 41h 3 150 33 224 201 7 6% EMCOLTD $67 6% Be TR 0.67
V20% 19% BK MTL PEAC $20% 197% 20% +m 14 110 53 1 7CFCFINC $11 10% 10% — 7 010 09 024 443 12% 10 EMPIRE CO A $12% 12M 12% + * 020 16 045 275

¥300 193 BK MTL SPEC 300 240 300 #05 17 su 6% CGE INC $7 Ts Tw -s 2 044 56 017 463 49 13 ENCOR INC 2 202 + 970 —055
8 30 BMICGROUPA  §7% 7h 7a + 54 006 08 063 123 440 300 CGIGROUPA 350 325 345 +5 8 0.16 216 185 110 EQUITYINVST 125 125 125 1
25% 23" BOMBARD PR $24% 24% 24% du 1 188 77 8 220 CHATEAUSTRS 87 6% 7 4m 6 0.84 115 30 ESPALAU INC 86 65 66 +1 2 006 9102
16% v10 BOMBARDIERA $11V 10 11 231 020 18 079 139 19 12% CHAUVCORES 817 16% 16% —/ 214 9 4 EXPLABIOR 7 7 7 2
16% V9BOMBARDIERB $117 a 10a 1150 021 20 143 76 39 1  CHESBAR RES 7 202 1 5 -0.02 10 5  FAIRFLDEXPL 0 10 10 2
25 6 BORALEXA 2 4 2 i 0.09 51% 21% CHRYSLERCP $49 49 49 41% * 060415 466% 84 220 110 FALCONBGOLD 145 145 145 -5 1 005 34 036 40
2% 21 BOWVAL205 $24% 24 24 2 1 205 85 12% 475 CIMSTLAWA $5 Gh 6h 4 5 —53 8% 255  FCAINTL LTD 30 320 30 +5 3 —.16
13 8% BOW VALLEY | $127 122 12%18 021 60.7 21% 14 CINRAM LTD $21% 20h 21 8 020 10 068 309 18% 117 FID DESJ SR1 $132 13% 13% + 3 151 114
20% 16'2 BOLAUR $19 18% 18% -Y 16 076 40 206 92 Ba 215  CIRCO CRAFT Su 5h 5h 28 007 786 14 10% FINNING LTD $13% 13/2 13% + 34 012 09 006 2271V23% 10% BOMIL $23% 21% 23% +l'u 639 112 48 238 98 225 100 CMPRESOURCE 150 150 150 22 270 135 FLETCHR CHLG 178 178 178 +13 5 012 69 -0.09
19% 7% BO NATIONALE $9Us 8% 9 +4 2652 040 44 116 78 20% 15% CO-STEELING  $20% 19% 20% + 2 032 16 011 1830 16% 14% FLETCHR CLA $16% 15% 16% «1% 23 204

V26% 212 BO ROYALE $26% 24Va 26% +1% 1961 115 44 294 90 7x 310 COCACOLBEV 475 450 465 +25 41 005 11 097 255% 23% FLETCHRIN2 $24247% Wh 4M * 235 94
20% 18% BORY145 $19% 19% 19 + 13 145 74 8% 425 COGECO INC $8% 8% Bu «4 40 008 09 006 1458 x, 2h FLETCHR 28 son 224% 24h 4 1 190 78
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52 sem. -
Haut Bas Compagnie Haut Bas Clo Vol. Div. Rend.Bén./ cours/

ot. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén
52 TS TT= sem. paVol. Div. 37

Z 2 Forse1c 484 408 EXPLICATION DES COTES BOURSIERES Haut Bas Compagnie Haut Bas Clot. Var. 000 A)a1) ar —

A 0 9 % - ; ancioée À .
— NARS) BE A

JB, FOREXGR 0, #2 42 10 0% 190 pes titres transigés a la Bourse de Toronto ct a la Bourse de Za 124 RNASENRGY 20% 22s 22; 1 204 02 1023

|

2D

3 3 . 4 Po Le ; =
;

51% 14'a FOUR SEASONS se as ue 7 152 63 282 95 ontréal sont énumérés par ordre alphabétique des noms des com-|

|

34 "2 icy ae an 285 -25 198 -267 >

490 265 FPILIMITED 30 ar at 5 011 06 015 1150 pagnies. Vousretrouverez uniquementlestitres qui ontété transigés 28 7 BES ORCOINC 12 5 “5 5 % pos EB

350 171 FREEWESTRES 230 220 225 -8 5 2 lors de la semaine dernière gés $ 5 RSTEMSA 7 155 2 9 +005 2

ine ¢ ‘ oo LAMS 7 2 2 im

G/H a gauche à droite, les colonnes indiquent: le haut et le bas des 15 2 RICHMONT MIN 140 125 - 2 a 012 108 P

LE emières semai ; ; i ¢

RIO

ALGOM $19'a 187s 19's 5! 3 I

49 25 GASPESIEEX 4 3H HU ag Lu la semaine d anes, le nom de la compagnie, le haut et le bas de 345 175  ROCTEST LTEE 35 315 35 2 006 to . a | D

5 4 GLD BRIAR MN 8 4% 4% 4 8 semaine dernière, le cours de la dernière transaction de la se- 305, 195 ROGERS AG94 230 190 200 -35 24 13

» ° a SLONSTARBS 50 KL Se Se 1 007 maine, la variation hebdomadaire, le volume transigé dans la se- m4 13 POS CNE, Ses a a +s + -186 2

; . “+
+

? - - | —

350 230 GOLDCORP À 310 300 300 3 205 50 maine,le dernier dividende sur une base annuelle en argent, le ren- ao ACMMB S162 190 16h 14 605 +R 5
2e Lo, ’ 8

;

9. Ba Es 8 10 180 =, ! dement de ce dividende, le bénéfice par action des quatre derniers 294 26 ROVALBSRY $s > 2e Ha 3 225 81 27 | ©

#50” Socio HANA SE 2 00% Lr 412 trimestres etle ratio cours/bénéfice. 2 aa ROYAL

B

SR G $27 274 292 a 3 213 77 2
à 2

xs 1" RGP, 2 = 2 6 Les cours et le volume prennent en considération les fractionne- 28 26's ROYAL B SR1 7° a 2 1 % TB, 71 | @

2 2 GALS! 875 $2478 2417 241, 14 ! 188 77 036 52 ments qui onteu lieu lors de la semaine. a a ROMTECH wow wow 2 , 058 ©

8 LAUR B 55 4 _ : ne 12
65 6 65 -1 1 |

2. 200 CRWUFTSS op ob, abe © gp 0 08 0908 Les courssous 5 $ sont indiqués en cents ; ceux de 5 $ et plus]

|

325; 2e: Miam ps pi et BOT MOTS

= 672 GRILLI PROP 58 8 8 ¢ 037 216 sont en huitiéme. va a an. BK DER K S243a 2476 244 4's 62 157464 |
8 - . i

1514 a. ROEOUEN a ne ne 3, n 050 34 235 Le symbole ($) à la suite du dividende ou du bénéfice signifie Jeno AYLIR sen hi] 40 i io ; 12 73

5 7 . i primé ;
} ;

a 2, SRS $29 2514 2596 d'u 1 188 74 98 qu’ils sont exprimés en SUS. Le ratio cours/bénéfice et le rende- Be 103 RU TRUSTED i» 169 169 Tow She

SL 8 GTCTRNSCNE so Be 8 ue 65 0.10 12 ment sont alors calculés dans cette devise. Le symbole (v) signifie wo sme an ne

yy 3 QULLEVINA 440 44 449 | 1012 233 20.1 un nouveau haut ou bas au cours des 52 dernières semaines SIT

350 360 éviations : * —- — LL

aD Gllrhon 75 7e 7% s 7 a ne 084 Abréviations: 102 64 SANFRANA $10 100 106 T4 1 058 177

| 25 GWUILIES 552 F6 5e vs 7 135 44 RT ou RTS: droit(s) de souscription que 84 SAFRAN a Fe ‘

! s 9 ' ' . 42
012 1056 10% —

IPs 5, HÉESINTLBC 3764 Pa 73 02 OH 098 181 148 WT : bon de souscription Mo 210 SAN-GEST 268 20 om 00° 3 0% 31 0 4

aaaete 5018 020 24 0% 51 PR : action privilégiée Too fs SASCORGCP 9 803 5 005 15 031 105
: ae Ba 5»

2 ; HOLLINGER $10'4 10 a. #, 208 040 39 03 23 CL: suivi des lettres A, B, X, ou Y détermine la caté a = SATURN SOLUT Bu 7 pa ve - 529 ses

s HORSHAM(THE) 813 122 127s + : ie d'actions EPTRE RES $6s 6s 6 -

250, 175, HUBBARDHLDG 210 200EY mn as MU gorie d'actions 18,

©

1° SCEPTREWT rs € 119

ae 52e HD BAC 0,2 9000 1 02 95 ON 16's O's SCOTTHSPILY 892 $s Ps +s 3 026 28 073 128

4% 20 HYPOCRAT % 85 8 1 268 | oe 2 Source : Corporation FRI = fi SCOTT PAPER $127 12 127 lu 2 040 08 0%

2 4 SEAGRAM LTD $34's 32 3 3 ;

HJ | Haut Sa ; Vol. Div. Rend.Bén/ cours/ Ga 57 SARSCANADA 376 6 na wo 02° 34 ant

NL
ut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (8) (%) avt{$) bén. ‘ 80 30 SEG EXPLORAT 65 55 5 5 30

Ts 5 ram wo oa er 475 355 SENVESTCAP 4/5 450 475 +25 11 005 11 006 792

[195 85 IDEAL METAL 165 156 _ 2 216140 -870t 1 25 20; NATLBKSRI1  S24's 23% 23's da 8 55 10 SER TECH INF 53 48 8 2 12

1120 60 IGLOQ VIKSKI 0nd 063 | 2% 22 NATLBNKSRY S26 26's 26's + 238 89 194 2 SHELCDAA

|

887 US = 07

14 352 MASCOLID 070 120 45, 68 005 42 004 LS C5 ONEWGOLDCORE 77 7 4000 18088 125 3 SHÉRMAGINC  72D MD 119 50008 09

[ie 33 MASCOLID S30 3P4 380 ou 196 148 39 273 140 | 7 52 NADUSS 862 64 82 a 1 052 81 165 90 SHIRMAXFASH

|

120 115 115 -5 16 ri

148 37 IMPERIALOIL Sib. 83 Ae 60 218 | 7 Ge NFLDLTS5 Ba 62 62 4 1 7 Te SHLSYSTMuSE

|

SIT 2 Ms IDe +2 21 8°

| He 2NOL $204 27» 9. iy a 0404 18 235 ue i 10 NORAEXPLOR 65 58 65 +10 156 0% 89 159 0 Son $131 1234 127s 13 032 25 008

J55 12 INTER 7 t 96 | 4 23'2 NORANDA FLT 5 5 SILCORP A 50 -

"160. 30 INTERMONT EX a 5 oon 9 035778 | J9 2 6'« NORANDA FOR Cr a Be 124 ox 13 2551907 110 40  SILCORP'B 70 70 70 te |

0, M INTERMONEEX 58 58 80-143 2003 | PC 4s NORMDANG  SI®s 18s 10 ou 169 040 43 077 122 6¢ 340  SIMARD-BEAUD 380 360 380 27 01 32 00 |

LA Pa INTRAWST DEV ET 2 > 26 + 83 200 77 051 510 21 17's NORANDA 6% E Sa 1914 19% ne : 0 53 -1.03 13% 7s SNC GROUP A $115 a 1s oe 168 017 1 0.03 !

1 gp MEN SN 10 10eA GR 2 16 SE | Ms TR NMMOATTS Ga2m 0e US dd oo som EE SU RE
8: 5 IP RN 223 2 14°s NORCEN SBT 72 17 50 3 ARCAN A 210 21 )

8 à IRVINCTOY NV s. 6 8 «a 6 022 36 057 107 | 222 1494 NORCEN VOTE HAY va ma Le > 060 34 034 515 1954 J13  SOUTHAMINC  $13%s 3 re EN 2 020 2e

ga V6 > IRWIN TOY V =: >, a “a 4 02 63 930 174 | ge 7's NOVA CORP Bi ga +8 o 050 35 a 36.5 2 ne SPR AEROSP $1716'2 16% ta 46 0.24 “ 43 129

A la 35 186 | 7 NOVA i ra PIRIT LAKE

Ba ACOSO $194 19% 190 <u 1 116 60 19 100 | 170, 100 NOVA Soc m031500 5 1975 #20), 140 SPORTSENEM AD 00 0 5 2
TE OS0) 2 Be Br +2 1 La 10. NOVASCPWR S11 10s 11 va 3 075 8 15% 6  SRTELECOM $15's 142 15 33 014 09 069 100

5's 160 IVACO ING A or j 24 20: NOVAD.I25% S23 2Bs 20% 4 2 5 35 STGENEVIEVE M45 50 +5 a 2 UT

on 8 30 315 35 -0 75 -188 | 35 15 NOVA-COGESCO Pe fe 1098 42 140 100 STSAUVEUR 120 12 i 00

BY ae Naso stn $4 13 10 Se 2 14 4 nova 7 2 5 72 7195 So 0 SIELCONCA

À

230 206 230 99 29 01e

8? 485 MACOMNDS2 SE Be Be 350 290 NOVICOURT WW 315 +5 1 0% wo 00 STECOWES ow 200 20 100 3 7%
Be 205 205 205 5 020 98 52 5 NOVICRTPRA $3 * : 181 4 STELCO MRY4 19 19 79

LTD $15 15 15 34 080 s 5 Fe 6 003 05 100 94 16

1812 JANNOCKLT 53 093 161 + 205  STELCO 194 se 52 5a =

i NOCK 8% $14'4 1354 1354 4 3 120 88 80 40 STRATMINA 504

6

à

« 12 JEANCOUTUA  §15'2 157s 15's —'5 55 012 08 059 256 14 14 SULLIDAN EXP 14 poz 3

% 0 pri an M1 a | ° 340 275 SYNERGIS A 25 275 2 15 4 <6626850

8 A S5°» 490 5 “te 111 '
, ; - -1.62

bomma Sod LU om esoin de plus Te at, =H
: 15 60 TECHMIRELTD 110 100 100

KEa de revenus? 2 i8 394, 7 me
Bo To KAURLGRRA 8 : 0%250 us: 14 Tiieme0s Ss ime tee se om oo 208

¢ 5 KAUFEL GRPB SD4 72 Pe ; 402 30° 4 28% 292 oe 005

Fide TP Ph 71 BE Le Fonds de revenu Industriel compte wy Ee fell or ng ae
KNOWLDG HS 65 60 60 1 : i 5 350  TELEMEDI ’ 13 128

490, 95 KWGRESOURCE 300 260 300 am Lu 75 25 000 investisseurs. Be 17a TELUSCOME SIA ROC0 05 0% inn

Ws 2's LABATTIOHN 526% 25's 25's 259 082 32 114 227 Dr 6 TEMBOINGA Slo 84 0 me BS 082 69 128 104

\ pa! D! LAFAAOCPRE oh ont Ky «l'a 273 018 21 006 1458 | (800) 303-4357 18, 2 TERRES NOIRE Bonn5 00 27

205 214 M5 3 gar 17 Ji « 12's THOMSONCORP  $14's 13s 134 -

204 15 LAFARGECORP  S21'2 212 212 +1'; 1 030417 090% M ie :.- {> 135 80 TIE TELE CDA 19011816 ANT £3 045441 056 78

Be Ge LADA ES 88 016 14 05 216 | dckenzie <=x 2 I IMMAGGLD 0 D #0 2 or
a We 11 14 —e 381 01 _ - SZ € 24 TIOMINRES ce

395 25 LAPERRIERES

|

70 350 365 “an 36 010 27 O4 78 | LeGroupe de fonds industriel À ac ok Ze 2512 TOR-DOMSAF 3274 2744 27 2 25
5 200  LAPIERRE CLA 345 325 335 +10 7 (5 14) 866-1505 ik J oN 25'a  20'2 TORSTAR CLB $24 2342 24 ss 7 0 fs

160 75  LAPIERRED95

|

125 120 125 «5 4 “ J14%s 490 TOTAL D&G Sida 12 144 43 84 35 121 198

107 2 8's LASSONDE A $10 9. 10 Ve 3 019 19 074 136 !
11% 5's TOTAL PETE $8 Te 8 8 té 80 020 719

Ze 200 LARBNKSES S2614 254 204 vu 5 219 83
Be a Iee eo mtSia am ap BEE

Wo 1B LURBKLIN $1900 100 190 2 63 Me $i NRTHOONOL $122 12's 12 Ma 5 We 16% TRCOAPPRE  SIg'a 18s 18's wz 11 125 68

PT1h D0 2 1 NATHOONSRS S205 208 0h we © oa0 gp Co 2 rN RROASS 0 280 74

+ 1 —0.07 58%s 37's NATH : : “ 816% 16% 16% + |

No do LESSAROINC 0070 70 37 3 010 143 024 Be Se NRHNTELE© S66 520 50 «TL 273 036408 1984 227 We os AIR i eB We Es 53 088 190

1255 150 LOSGRPCLA 26 20 205 +15 21 004 17 021 | 2 62 62 4e 7 -223 VP's 105  TRANSATAT Bho VAS 157 2 16 0% 73 130 13

122. 10 LIXORING 110 100 110 +8 130 . O/P 2:00 TRIDELENTRP 215 25 25 2 2%

2 16s LOBLAW CO 90 2 an a 0M 1 0m ud ; 25 155 TRILOGY AE 20 20 20 5 1 on

Ne 105 10° 5 12 pee aad 8 - TRILON F À 215 181 185 -

Bo Dee barr ZrDORR 00 180 8 OCORERA M NHRe À jor ws

|

AP Te TANMCLTO SRBBT @ 0% 08 0 710
8 127s 127s 2's * 053 41 161 8 + -0.10 “ * ARK FINL $26% 2574 26° 1 .

Zoo IB DNONNSUR 20% 200 22's 01 52 130 59 264 8 dWouONDMATUECP 35 200 325 60 4 2st 80 40  TAITON CDA a0

,, 14, LONDONPFDA S16 152 16 © 2 130 81 2 1 ORBIT SPs Pa Ps —a 8 040 52 315 24 8 155  TRIZECCPA 259 215 240 -10 117 010 42 0

0 20 LONDON 25 ml ae or daw oe ORBITE4 9 5% 3 87 8s 165  TRIZECCPB 250 250 20 -5 10 010 40 017 147

f 10  LOUBEL EXPL 70 95 2° à à 6 Ome cs 7 7 7 34 250 102  TRUSTCODESJ 160 140 150 2 Tan a

0B LOUEMMLY 15 4 34 011 765 019 #5 SES 15 12 13 -1 136 17s 200 TAUSICOGPA 425 310 310 -115 1 1.49 481

(#68) 1511001 CDs 0 172 0 4 2, , 75 19° ORLEANSRES 9% 85 8 6 74 400 25 TRUSTCOGNAL 49 45 45 5 12 244

pi hE AT 35 2, od Men 4 11,5, Te 2 365 235 TVXGOLDINC 275 260 270 —0 17 015 180 |
4 234 D 104 22

M 3534 23 PANCONPETE  §35% 3d%a 35% +
MN 40 215 PANTORAMAIN 375 260 280-156 022 61 0% 161 uv

- - Se RLESS CPT 5's 4 Vg +! a") C
ia 250 MCORPINC 369 355 360 10 3 -2.69 2 fre PEGASUS GOLD Sos os i NN 17 0.10% 0.7 ox 507 14 Er UNI-SELECT Sis rs 16% —# 2 046 27 110 152

9's 300  MAAXINC SQ Be 96 ve 83 or 16 POASUSIS: 20 20 2K 5 85 LS 15% 7 UNI 7 1e 187 uw 3 016 12 084 161
50 20 PEO JEWEL ‘A 32

2 4 CAN SEC B §15% 15/4 15% —4 7 01

260 180 MABAIE INC 225 190 225 +30 ga mm 3032 47 48 245 28 UNIC 12 08 078 197
5 017 7 375 PERKINS PAPR - > ORPENA 0 40 40 2 -

Ize TN, MACLEANHUNT Sift Tih CTT a 196 025 22 010 1162 da 71 PETRO-DANADA Ere PA M2 ON 021 251 75  UNIGESCO A 160 145 145 +45 2 3%

55a MACMILLANEL SIE172 185 a 499 060 32 052 204  PÉTRO-GASPE She Pe Py TW OT 7-1 25 70 UNIGESCO 8 140 126 130 -10 42 080

5 45, MACYROGRP 10505 5 5 010 9502 2's 7s PHILPENVIR  $12 11% 12 +4 4 160 4 UNTDOMIND $152 1404 147 0 329 020% 17 00343978

Jo 22a WAMANILA $0 30 3a 20 5 080 13 281 11) 194 1092 PLAGERDOME UMA 154 8 NN 060 200 25% 23 UNITDOM95  $25's 25% 254 — * 238 95

Me2 MALETTENC S00 Be 9e dt 11 020 21084 V315 60 PLASTIBEC Ns ams MN 20 eh TOUT 185 re Ty As BEET
8 1314 136 + 391 038 27 097 143 V5 350 POCO PET 34 348 17 18 tt $10 Gh Pa - 119

104 1654 MARITIMELEC

|

SIG 156 165 ds. 090 60 184 98 274 "0194 POTASHSASK ops ee seh 018 2510 2214 UNIVA SER! 2394 2312 294 04 dg 200 5a oo?

20 J MARITIMETST S00 0 200 wu NE 124 61 1% 10S 0° C5 POTAMSM SPL ga gn mg Ley tae pn UDWESTBRNE 0 475 47s 10 6-08

250 275 +21 21 014 196 16"4 1374 POWER CORP Vy 455) 8 AL $16 16 16 41 1 00

po) 5 MARKBOROUGH 300 20 275 zl 7 14 19. $16 15 15% — 433 070 45 125 125 Vie 6 VAN HOUTTE 3 08 05 081 198
-262 6 16 POWERCP75 $16 1 - ae $115 11 196 4 308311

185 100 MATCORAVARY 120 116 116 5 2 Oy a, Th, M0 17 a) VANQUELINA m1 088709
} 183 . ;

15 15 15

M110 15 MAZARIN INC 110 90 % + 1890 389 Te 5 PREMCLONA So, ome we Oem Va 30, UlEROtAMA SE 3 3 08 26 on
7 10 MENORARES non 2 LE 00 oh, DemHX Le 12Ze 018 14 0% 129 1944 14' VIDEOTRON $18% 18 18% 4% 140 012 06 011

52 MESSUWW 5 4 400 9 160 V51 PREMIER CON Sa Fu Fu 90 021 470 55 2  VIORMIN(LA) 7 HO 35 A 2 “08

4e 72 METHANEXCP 8812 72 8 2 423 095 18 7 PROMATEKIND 9 5 OM 04 oa BTaD Boer fen a

a0 5 METRORIGHA S10 4 10 2e 189 049 204 009 88 fo 1 VISIONTRNA 4 2 4 8 01 004 85
TEMN 330 310 320 -15 135 |

D Ba MIDLNDWal $7 6s Tu 58 12 097 53 QR W/X
QU B $13 13 13 * 08 2500 — 18% 16 T

a? as MITEL 2 00 $19 18% 19 a 4 200 105 187 12 QUEERA ss be, He, De 30 120 70 163 106 7 V57s WAJAX A’ §5% 576 5 <n + 0.09

7 3 HT 28 200 28 3 08 -0.16 18%s 12s QUEBECOR B $18Y 17% 7h ry ao FB 33 ve 23 sa = WESTCOASTEN $17% 17% 17% #5 39 080 45 -131

16 0 4 2518 SV 274 274 4h * 5

% 29%MOLSONCOA 92714 26% 27 a 41 072 27 II (05 155 ! 14 10 oe 206 76
2 ‘ 72 27 -110 , 200, | a 105  WISE STAR A $13 12% 1

Bore 2 MOLSON CO B 82754 27 27/2 2 072 27 112 Ba JF QUEERFIN se, 20% 20 — 28 014 05 165 10  WOODWARDS %2 2 -3 22 0.20 90.9 50 >

a 00 Moonecome sorte 2012 211a fs 106 094355 1.19% 142 J 5% RADIO INC A vu 7 7 a . 006 09 03 3, WRIGHTBARMN 14 13 13 s2

712 50 MARM ING S52. V2 4 RADISSONINC 20 15 18 42 385 as * 2XEROXCDAB S353% 3 ww M 121 34 109 323

75° 17 MSVRESA A 8 5-22 1 300 55 Ps 5% RANGER OIL $6% Bs 6% 1234 008415 013 Y

WM 1576 M & 70 #2 2 3; 22 REEDSIENH1 82 31 31 -f 084 15 0134 409 /Z

fe 157s MULTIBANGNT $1870 187s 187s 4e 2 M 15 REGISTAYRES
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Z Les gagnants «Lesperdants Lesplusactifs .
ol. aut as Ferm. Var. Var. Vol Haut Bas Ferm Vi Vi |

Compagni 0 ; : . ar. ar. Vol. Haut Bas Ferm. Var Var.

|

Compagnie(000) (8) (5) (8) en(§) en(%) Compagnie (000) (S) (S) ($)  en($) en(%)| |Compagnie (000)  (S) (S) (S)  en($) en (%)

EXCEL ENGY 1018 V89! à 5 Pa +3! 4 72.2 COUNSEL CORP 201 200 Vvi 130 150 -50 -25. - ' 3 ! 3
piovsNie 82 V250 130 200 +70 53.8 ALGOMA CENT 3 $13 10 10 -3 29 BANONOVASC 2952 Vl 18:2 21 we 41% £a
ENCAL ENERGY 195 23 165 230 +78 51.3 DYLEX LTD : 300 300 300 -85 -22.1 LAC MINERALS 4854 $87 7's 85s +12 21.1

BAKRINGIONF 1088 Vas 300 15 +130 303 au8 18 16 16 D D [EEE 400 gm. 4. ae he 3CONFORMOST 03 (30 260 360 so 35.8 DERLAN INDS 59 20 V400 40 70  -18.0 CONPACUDAONE le GB, Ch OR
PAGCASÈTE ; 4290 155 200 +50 33.3 RYL TR FLT-J 95 430 355 355 -75 -17.4 CDN IMP BANK 3365 287 8 2658 28° 6 +1 37

CON HOME-SHP 51 400 300 400 +100 33.3 SCINTREX LTD 5 210 175 175 -35 -16.7 CDN TIRE CLA 2907 1314 115% 13" +54 6.0

MARK RE 33 145, 100 145 +35 318 COUNSEL CP C 61 300 230 250 -50 -16.7 CZAR RESRCES 2771 145 107 137 +30 28.0
S 2651 V86%s 490 6%s +153 31.4 DOVER IND 6% , $6'4 V6! 6'4 114 -16.7 NOMAIND À 2725 $6%s 450 57a +123 26.3

de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires :- de 500 ac. Source :_Corporation FRI Tableau : Les Affaires *:- de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires

52 sem. Vol. Div. Rend. Bén./ cours/ 52 i 4Haut Bas Compagnie Haut = - Div. Rend. Bén./ cou sem. . Vol. Div. Rend.Bén/ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend.Bén/ cours/
pag Haut Bas Clot Var000 ($) (%) avt($) ben. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (8) (%) avt($) ben. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clot. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén.

A/B 3 18 BRAMALEA Com 9 18 7 5 a 45 17. CHENIGLD MN 45 4008 2 M -2.49
ns à REA AESDUR a - 0 V26 14's CHIEFTAIN IN $26 2474 25 —s 80

262 242 255 +5 561 -0.10 28 BRAMALEA LTD 48 4 + 1630 -0.37 5112 19%CHRYSLER CP $49', 48'2 48': -'2 2 060% 15 466% 83
16% 12% ABITIBI-PRCE $133 12% 1358 +a 239 050 37 -3.19 365 90 BRAMPTONBA 350 240 240 +0 151 -0.68 26 2054 CHUMCL B 32214 21 21 —V# 55 017 08 124 169
25 9  ACADIAMNAL 5 80 2° % 208 73 34 BRANDEVOR 8 2 2 H 18 0.05 262 21 CHUMLTD $2 2, 2 1 017 08 129 171

240 160 ACCORD FINCL 215 215 215 +4 6 004 19 36's 30 BRASCADEPRA $33 33 33 4 360 109 134 6% CIMARRONPET  §10's 91 9 — 92 010 10 001 9750
Vi45 10 ACCUGRAPH A 45 110 15 +25 7 0.07 36 25 BRASCADEPRB $34 322 34 4 2 320 94 420 155 CINEPLEX 184 165 168 — 361 2764

6 460 ACKLANDS LTD $54 485 490 -23 48 028 175 19'2 8 BRASCANCLA $102 10 10"2 + 273 104 99 -114 21'2 14 CINRAM LTD $2130 20's 21'4 +s 14 020 09 068 312
/56 28 ADEXMINING BD 2 D 36 865 250 5 BRASCANDC93 15 15 15 2 5 205  CIRCO CRAFT $55 5% S'2 4 “007 786

9 9 ADTFINCLA 9 a 9 1 037 41 247s 19  BRASCAN1875 $24 23% 2354 +e 35 188 79 54 6 CITADEL GOLD 35 203 +5 41 001 350
360, 100 ADV GRAVIS 295 270 290 +15 62 —0.01 244 1754 BRASCAN 85% $21 21/21 A2 * 213 101 11 5 CITY RES 8 7 7 1 16 029
11% 7% AGF MGMT BPR $10" Via 10% 44 45 040 39 055 186 75 20 BREAKWATER 27 20 23 -5 2754 -1.50 80 15  CLAIRVS MR93 8 15 80 2
6% 395 AGNICO-EAGLE $5% 5% Sa +%a 103 0.10% 22 -253% 14 12"2 BRENDA MINES $13% 13% 13 : -0.38 64 480  CLAIRVST GRP 3% 5s 6 34 010 17 212
9 6 AGRAIND A $75 Pls Ta 4 2 014 18 -049 200 150 BRICK BREW 200 195 195 + 8 -0.04 10 1 CLIFF RES 10 7 10 +4 492 “00
9 5% AGRA IND B $7 Tis Ps +a 322 016 21 007 V184 10% BRIGHT&CO A $18% 17% 1774 + 20 025 15 167 103 175 94 CMNTEQUITY $14 12 13/6 la 32
7h 220 AIR CANADA 315 285 310 +30 242 -264 310 240 BRL ENTERPRI 305 300 305 +20 1 033 92 15 14  CMPREFPFD $14t4 14's 184 #5 12 132 93

200 90 AKITADR CLA 180 160 180 +15 48 26 24BROOKFLD S1 $25% 25 25% + 4 181 71 1275 84 CO-ENERCO $1178 1112 1154 +5 436 19
180 155 AKITADRGLB 10 170 170 2 V21a 18  BRUNCOR INC $2178 20% 217s +14 56 128 59 176 124 20 15'2 CO-STEEL INC $201 19's 20 88 032 16 011 1818
26% 19's ALCAN ALUM $237 22% 227% -1'9 2091 030% 16 -0.46% 26'2 25 BRUNCOR 7.25 $25%a 25's 25's 1 181 72 53 15  COBIFOODS 5 2 25 HA 2 0.05
2412 20 ALCANSR'C $211 20% 21 ly 5 182 87 102 7 BRUNSWICK M& $8% Ba Ba 66 070 84 057 147 77a 310 COCA COL BEV 480 445 460 +10 131 005 11 097
25/4 21% ALCAN SR D' $22% 24 22% * 160170 15 1 BRYNDON VENT 14 9 12 #3 35 -0.20 ¥310 6  COGAS ENERGY 310 255 290 +20 199 0.48
20 16  ALCANSR'E $16% 16% 16% +s 3 143 88 1775 10's BT BANKWTC $1434 1447 145, 11 84 425 COGECO INC $8%e Be 8e —4 2 008 09 006 1437

250 145 ALGOGRPA 205 205 205 — 1 —0.09 38 23 BUDD CDA INC $233 23 23% 1 350147 071 335 12 7 COGNOS INC 8's 82 82: -'¢ 10 -0.52 5
13% 8's ALGOMA CENT $13 10 #0 3 3 196 51 250 117 COHO RES 185 150 185 +35 55 -003

5 150 ALGOMAFNPR 325 305 310 +10 20 138 444 C/D 21. 8  COLONYPAC 5.8 13 2 4 0.15
pe 300 ALGONON MERC 400 390 400 1040 100 +50 5s 250 COMAPLEXRES 305 305 305 -20 : 001

27 a ALLEUX PHAR ST Bu 7 + 2 0.47 Ms Ba C-MACINDS $137 1255 13% +a 14 23'2 15'« COMINCO LTD $17'2 164 17 21680 030 18 058 293
im R EGY 775 $267 26 264 4e 30194 74 249 70 CABLESHAREA 120 100 120 +5 65 —0.06 25's 22'« COMINCOPRA S24  23'a 24 +1 1 200 83
Tova + ALTA ENERGY $18" 17% 1778 + 132 035 20 053 337 1554 8% CABREEXPLOR  $15% 1544 154 bs 117 030 508 26 23 COMINCOPRB $245 24 244 + 3 244 101
1 12 ALTANATGAS $15% Mz 15 +'a 149 068 44 043 358 64 490 CAEINDSLTD $5'2 54 5a -e 187 016 30 030 175 280 200  COMINCORES 245 220 220 -25 347 0.13
7 3 ALTAIRE 4 5 25 +4 5 005 50 V92 21  CALEDONIA MN @ 6 8 +19 19 0.08 70 20  COMINCO SP94 37 32 3 À 58
on ui AMEAGLE PET 17 15 16 -2 4144 -0.06 V23 1494 CALL-NET ENT $23 19's 2204 +4'5 182 14's 9 COMMSATLLTE $12 12 12 102 17 064 188
5, | OBJAN6 180 115115 -15 3 1275 7  CAMBIOR INC $1295 12 12's -'s 208 014 12 034 357 155 15 COMPU-HOME 49 40 49 «4 33 01
2 2 B « AVER BARRICK $22% 214 22 +» 1291 008t05 062 355 210 20 CAMBRDGMRY4 27 27 27 —1 6 V110 35 COMPUTALOG 10 62 9% «26 683 0.27
2 AVER LEDUC 3 2 2 4 ; 006 38 - 20's 10's CAMBRDGE SHP $143: 1334 14 —4 35 032 23 -2.33 + ¥85 25  COMSTATE RES 65 56 65 «5 0 001 650
400, , ANCHORLAMIN 400 385 390 +5 21 012 31 016 244 | 10 455 CAMCO (ONT) 86la Bla Bs 214 003 05 017 j 220 40 CONCDNEXPR 65 65 65 +1 4 -969
1 B ANDERSNEXPL $18'4 157s 18 42's 374 025 720 | 10's 240  CAMDEVCORP 315 310 310 14 187 17 j 135 16  CONENF CORP 0 39 39 4 21 072
16 pe ANDRES WS A $129 126 12% Jo 7 060 47 102 f24 | 18 147s CAMECOCORP S18 17% 17 = 80 050 28 015 1183 | 300 200 CONEUROCAN 280 260 270 -15 33
“ 2 as AGC TELS1S $40 40 40 72 1 315 79 i Sa 310 CAMECO 0C94 490 455 460 -30 30 450 115 CONRAMRODG 340 305 315 5 169
21 20 ANGCTELES $28 27, B 2 225 80 59 33 CAMPBELLRES 40 35 40 +6 214 001 400 260 165 CONSCARMAA 250 205 215 +23 33 050 43
v8, ES INDS 58 3 53, +14 1540 0.01 189 40  CAMVEC CORP 8 75 75-1 10 -159 6'z 50 CONSENFPR 250 200 225 +15 3 175 778-1353
JA Pa ARBOR CAP À $14}2 1375 142 +5 2 007 05 048 302 102  ®e CAN-BAN EQU 810 10 +s 65 067 67 185 55 CONSHCIA PH 0 D -15 ! 095
a # ARBOR CAP B $146 14 144 4's 1 007 05 062 230 | 6's 470  CAN-BANC CAP $6 Se 5e +2 237 001 02 140 31 CONSHCOENG 135 111 135 +18 480 023
a 5, ARCHERCOMM 470 375 435 +65 65 -061 i 9 65 CANADEX RES BRN 2 013 55 V35 11  CONSPROF MN 35 23 35 +12 148 002
Je ae ARGU 250PRA  SA0'2 40'z 402 51: 250 62 390 250 CANBRAFOODS 320 320 320 -5 * 050 156 028 114 12 10  CONSRAMBLER $117. 184 11% «4 1 026 452
a à 8 US260PRA 837 37 37 43s 260 70 35 5  CANCAPITAL 2% 16 18 - 139 9.13 | 385 40  CONSUMERPAC 160 140 154 +4 77 -152
ne 5 ARIMETCO INT 350 310 320 -25 581 -0.03 25 22'2 CANFOR $2 25 8244 2356 244 4e 37 225 93 | 320 210 CONTPHARMA 245 245 245 +5 3 098 25
D, » A 0 ENT 80 61 70 +10 7 +26 V32's 24 CANFOR CORP $3235 29 317s +27: 203 050 16 -189 | 250 145  CONTL BANK 180 170 180 -10 4 121 15
on STRAL INC À $14 14 14 à 030 21 069 203 84 290  CANGENE CP 325 310 310 -15 13 0.45 35 12 CONTRANS A 18 18 18 1 -042

12% 1012 ATCOLTDI $12 1174 12 357 024 20 148 81 430 10 CANHORNMNG 240 180 186 — 18 013 v16 8  CONWESTEXA 516 14's 16 +12 18 024 15 009
12 Qu ATCO LTD II S104 11% 11 41a ° 024 20 -108 340 258 CANLAN INVST 340 320 335 #0 37 Vi6'« 8  CONWESTEXB  $16'4 144 16's +2 713 024 15 —031
va 0 ATCOR RES A $575 470  5°s +53 128 012 448 | 18 10's CANSTARSPRT 8152 15 152 #a 45 020 13 032 484 53'; 41 CORBYBNV $472 47 4M2 +2 2 112 24 202 235
490 330 ATCOR RES B 490 475 485 +10 9 26'2 25  CANUTIL 7,75 $26's 2550 26's +s 55 194 54 42  CORBYLIDA $483a 48's 4854 +2 2 112 23 194 251
@æ 0 ATHABASK GLD 2 18 19 134 360 150  CANWESTAP94 355 350 355 +10 5 24's  13'2 COREL CORP $1778 15'2 17°8 +2'a 290 095 186
De a À STC 305 305 305 1 016 191 J16'7  12°s CANWESTGLOB $16'2 16 162 +2 44 020 12 089 185 V53 15 CORNER BAY 53 41 50 D 15 -008
5 a 2 is ATLSHOP925 $22°5 225% 2250 231 102 275 80 CAPILANO INT 265 240 265 +25 919 | 185 41 CORNUCOPIA 170 152 12,3 5 0.22
Ja UN 5% 52 56 2 6 -0.07 54 415 CARA OPERA 450 430 440 -5 421 008 18 029 152 194 14%, CORP FOODS $15% 15a 152 —a 41 024 15 085 182
mx ATLANTIS RES 150 120 143 +25 613 005 286 6 415 CARAOPERAIN 450 430 435 -15 37 008 18 027 161 | 8's 45  COSCAN DEV 155 150 155 -5 81 030 194 052 30]
518 AUR RESOURCE 330 320 330 109 -0.30 8 110 CARENADEVLP 200 180 180 -25 12 017 94 —455 75 1. COSCAN MY93 1 1 1 10
How. AU 1ZON MNS 3 30 3 306 002 155 15 12'2 CARIBBEAN UT $1410 14% 144 #2 5 086% 6.1 40's Pe COTT CORP $40 36°» 38 202 008 02 084 452
32 VCORP IND 15 15 15 +3 10 0.38 82 5'a CASCADES INC $65 Ga 62 5 29 031 210 75130 COUNSEL CORP 200 130 150 -50 201 073
À a ALCO AP93 6 6 6 4 6 V8%s 200 CASCADES PAP 8855 Bs Be le 34 77s 200 COUNSEL CPC 300 230 250 -50 61
2 180 A7C0 MINING 280 236 242 -32 159 J115 26 CATHEDRLGLD 115 79 8 — 349 048 ! 46 5 CRAFTECH MNF % 0 0 #4 NW -008
4e UE C BANCORP 180 121127, +2, 106 010 127 10'2 8  CCLINDSA $9 8 9 177 023 26 215 42 15% 10'« CRESTBROOK S13'> 13/1372 +2 229 015 14 -139

je 5s BC RAIL PR $25% 25% 2512 —a 111 231 91 10% 8% CCL INDSB $9 $s 9 +9 387 028 31 124 73 | 1199 V5?4 CROWN BUTTE Ga Pa Fa a 14
lls 8's BCSUGARA $1 Pi 10° +4 595 040 38 071 150 17'2 127s CDA MALTING $142 14 14% 4% 8 036 25 170 85 | 234 16 CROWN L250 $18 16 18 +1'« 89 250 139
18% 15, BCTEL484 $16% 162 1617 2 121 73 455 315 CDASOUTHERN 415 395 400 +10 7 0.10 60 31 CROWN LIFE | $50 50 50 ’ 202 248
2 2 BCTEL 68% S222 222 222 * 170 76 184 15 CDATMPRC $16% 16'2 162 —s 1 108 65 104370 CROWN RES CP $5'4 370 495 +110 18 041
5, C TEL 7.04 $24 24 24 1 176 73 180 85  CDATUNGSIEN 110 85 95 -15 67 -212 V18'2 84 CROWNX $2.00 8182 166 18 +1's 11
2 a 5 8 sc TELEPHNE $20"; 1s 204 45s 276 116 57 178 114 v380 30 CDNFORMOST 380 265 360 +95 3 -051 ' 65 252  CROWNX INC $6'2 Pa 62 va 14 -105
222 100 BAJAGOLD 135 130 130 45 11 027 4165 9  CDNFROBISH 165 130 165 +30 297 i /330 105 CROWNXINCA 330 260 310 +43 1300 030 97 -049
wo 2% LLISTIC EN 3) 2% 375 +75 473 32 222 CONGEN INV $27% 26'2 27s sa 4 102 37 104 263 V13'4 470 CROWNXSER1  §1's 12s 1234 a 72

Un BANISTER INC $122 11 12's 41s 39 176 69 150 100 CDNHOMESHP 145 100 145 +35 33 on 14 72 CROWNXSER2  $124 122 1234 —u 4
29% 26% BANK MTL SR1 $2875 28 2834 +4 88 225 78 3234 23s CDN IMP BANK $287s 26% 28%s +1 3365 132 47 040 709 | 13'2 7 CROWNXSER3 §$127s 12'; 122 -'4 1
27 24; BANKMILSR2  §26's 257 257s 44 169% 6.5 22's 19s CDNIMP SRS $21 21 21's +s 1 129 61 | V8 315 CSRESLID $8 Pa Te —a 358 024 302
292 26 BANKMILSR4 $277 27's 27% ve 25 225 81 28's 25% CDNIMPSR6 $27 2658 260s +4 12 225 84 ; 475 300 CSAMGMT A 355 355 355 +20 * 015 42 060 59
22/2 20 BANKNSCPR  S2N4 20% 21% +2 5 128 59 28's 2554 CDNIMPSR8 $27 262 27 +4 5 222 82 | 27, @  CTFINPFD2 $2512 2576 254 a 3 213 84

V2558 19's BANKNOVASC S25%5 224 2514 +1°s 6422 112 44 204 86 29's 262 CDNIMP SR 9 $285» 28'4 28%s +s 33 227 80 ; 20°« 1694 CT FINANCIAL 817 164 17 +s 12 080 47 1 |
28/2  25%a BANK NS PRC $279 26% 27's 4's 16 225 83 27%s 25's CDN IMP SR10 $26", 26's 26% +e 62 190% 72 6 325 CUBE ENERGY 852 Sa 54435 ' 5 IE oe
29% 26 BANK NS SERS $28% 27% 28/4 sp 44 231 82 28" 25's CDN IMP SR11 $27% 274 274 42 4 221 80 i 40 8 CUMULUS TECH 4 0 2 -1 21 007 5
V25% 245» BANK NS SER6 $257 25 25% a 137 179 70 4254 2455 CDN IMP SR12 $2525 25's +s 71 163465 “ 465 J50  CURRAGH INC 130 50 124 6 23% -2.05 3
2, 19% BANK NS 9.5% $202 20° 2s -'s 19 176 86 Y25's 24 CDN IMP SR13 $25's 24%4 25 363 175 70 90 3  CUSACINDS mn 4 4 1 -005
in a 10% BANK OF MTL $23% 217s 2312 +179 2592 112 48 238 99 200 110 CDN JOREX 199 185 199 +4 43 012 166 v48 10 CZARRES D94 48 23 35 +17 449
435 75, BARRINGTONP 435 300 425 +120 1888 0.04 1063 1675 124 CON MARCONI $14% 14 1455 +1 14 028 19 105 139 Vi45 42  CZARRESRCES 145 107 137 +30 2771 007 196
7% 5's BATON BRDCST 86's 6a 64 75 1 007 893 1577 12  CONNATG55 $132 1312 13'2 * 110 81 © | 450 325 DALE-PARI 6% 350 325 350 1 060 171 ’

320 80  BATTLECREEK 275, 235 260 -10 212 23's 7"a CDN NAT RES $2314 2155 22 a 647 035 629 | 400 100 DALMYSCDA 300 295 300 3 -327 |
Bs Sie BATILEM GLD $s Ta Ta +2 010417 00145816 V495 90 CDNNEWSCOPE 495 425 450 +15 132 -0.53 37 20 DATATECHSYS % 2 2 +4 16 001 2 |
171 13% BC GAS INC §14% 1334 14% se 296 090 61 269 55 29s 22°» CDN OCC PET $2778 27's 27s +s 327 040 14 026 106.7 370 200 DAVIS DIST B 245 230 240 -10 8 006 25 a
47% 40%BCE INC $46'; 452 46's +39 1687 264 57 387 120 175 100 CDNPACCSPR 150 150 150 +20 * 004 27 300 200  DAYTONMNG 370 315 340 +25 293 oar md
8, 40*s BCE INC PR O $4256 423s 42!2 2 264 62 28'2 20 CDNPACFRST $22 20% 21'; +1 276 -1425 38 16 DEAK RES 19 17 18 + 319 001 180,

J va 350, BCE INC WT 455 425 450 +5 204 195 13'2 CDN PAC LTD $18's 162 18 +1'4 3695 032 18 -349 | 7 4 DEJOUR MNS 17 13 15 + 529 0.02

Paie 75 BOEPLTIIS om gba ome ou ME 4 7300 A, Connon we ES, BETS gt TS Dee 0 a3 4 M 20%375 ’ 8 —a 2 XY 1 54 54 a 7 —0.01 48 19 DENISON MN A
Jian 25 BCEPL7.75% $26 26 2 12 194 75 : 19s V11%e CDN TIRE CLA $13 1154 134 +4 2907 040 30 0 80 | 35 13 DENISONMNB = z 4 ni 35
149 50 BEAU CDA À 149 123 137 +8 1284 003 457 | 2204 V14'2 CDN TIRE CP $147 14/2 1412 7 3 040 28 106 137 450 200  DENISON95 410 380 380 -5 20 -
27 24"; BELLCDASRO $2614 2614 2674 2 188 71 | 23 18% CDNUTIL CLA $24'7 2068 20's +2 247 142 67 212 100 400 180  DENISON 9.75 395 375 375 +20 1
274 23 BELLCDA S10 $2620 25's 2614 4's 186 7.0 23 18% CDNUTILCLB $2130 20% 21% +2 10 142 66 205 104 | 5S'a 15  DEPRENY AP93 05 005 1
28 24"; BELL CDA 194 $26'2 26'2 26'7 3 194 73 275s 2534 CDNUTIL PRP $26'2 26'2 26! 2 * 200 75 | 7. 75 DEPRENYMR96 120 75 75 —0 3
"8 8 BELMORAL MNS 210 10 270 -0.07 67 60 CDNUTIL5% $64 62 64 +42 * 500 78 8'« 170  DEPRENYL AN 300 270 270 -30 13

J EMA GOLD CP @ 7% 7% 2 170 EX 25'2 J24 CDN UTIL 730 $24 24 24 —1 * 182 76 18%e 375  DEPRENYLRES 480 430 435 -25 206 040 |
195 55 BENSON PETRO 195 153 180 +30 1102 010 180 277s 25 CDNUTLSRI $27 27 27 sa * 219 81 14's 425  DEPRENYL USA $P. 8 Pa $4 76 82 0% 1g
70 24  BETHLEH RES 55 50 53 - 80 014 38 26% 247s CDNUTL SRK $25% 25's 25% +a 101 195 76 6737400 DERLAN INDS 480 400 410 -90 59 0
12 1 BF REALTY 5 4 5 + 410 -1.56 27s 25's CONUTLSRL $25% 25% 25% * 1893 76 8s 64 DERLANGS A $7 Ba 7 17 oa 3 08
35 3 BFRLIVSR! 0 10 10 -1 1 255 25 CDNUTLSRM $253 25 25% 4% 102 177 70 49 5  DEVELCONEL ROW RV #28 R °
45 1, BERLTY 9125 60 1 10 Lon 26s 25's CDNUTLSRN $25% 2554 25% +s 1 177 69 40 25 DEVJOIND 3 35035 + 3 18
nb i BGR PRECS A ST, @s 64 ls 6 024 281 495 385 CDNWESTNBK 415 400 415 +15 8 005 12 032 130 45 11  DEVNIC ENRGY 0 2 2 #2 1 wx
12% 8% BI ENTRPR $12% 12 124 +u 7 010 D8 077 159 V200 35 CONBBENRGY 200 165 185 +11 527 150 75  DEVRAN PETE 135 128 130 À 7 008 163
so 3 çÇ BIOCHEMPHRM jos aes 12s vs 3 227 oe % CELANES: CDA $45'7 43/2 452 #2 1 150 33 224 203 §'2 155  DEVTEK CORP 260 230 230 -10 10 a 163

; ; Pa +3 2 ELANESE 216 ss 28 28 2 1 216 77 115 51  DEXLEIGH CRP 6 5% 6
450 220 BIONAIREINC 425 410 415 + ON 0.40 140 5 CENGUARNTR «11 11 11 10 2H 55 22's DIAMETMNR M6 aa 8 016 41

50 v20 BLACK HAWK M 2 2 29 +3 5204 -0.06 22 4 CENT CAPITAL 61 60 60 -10 5 -25.54 455 340 DICKENSON A LE 5 ’ ’ 5 ; 7 005 14
$, 4 BLACK SWAN 8 8 850 -0.06 514 435 CENT FUND À 455 450 450 -15 13 001 02 -004 68 30 DION ENTER 60 42 53 45 524 4 oa 154
ion 150 BLUE RANGE À a 52 6 + 429 39 35% CENTRAG 260 $38'> 38/2 38'z +12  * 260 68 5% 20 DISCOVER NV $ 5 5 7 2
Lz BB COMPUSCN 50 50 5 4 -034 25 22  CENTRAG785 $2414 2414 24V4 * 196 81 6 235 DISCOVER WST $6 45 6 #1 259

9, ©moe, 5, 8,5, Ÿ BOB ENMGUR BG Be on tm |W Dome mEAY 0 22' ‘ le % is 1042 102 2 51 010 10 024 437 6 405 DMR 3, Sl, ES -

31 2 BNTLTDED $29'2 29% 29 +4 2 264 89 210 9% CFSGROUP 175 175 15 +5 1 015 86 011 ne 130 45 DUR GRPAvs FR a 2 5 033 170
16% Pi BOMBARDIERA  $1034 @®a 10'2 -'2 4 020 19 079 133 Ve 6% CGC INC $8 7s Pi 4 2 044 57 017 456 28 17 DOFASCO $26 $25% 23/2 2574 41%
J fs BOMBARDIER 8 om J Gp ÿ 1548 021 20 18 15 440, 310 CGI GROUP A 345 340 340 + 2 016 212 310 30 DOFASCO AP94 54 48 ’ 5 8 ‘ a 280 103

+ 01 106. Bs 475  CHAI-NA-TA §7% PR TS» 54 178 74 DOFASCOIN 3 5
130 110 BOW FLEX INC 129 110 115-15 74 v465 80 CHALLENGER 465 415 425 +5 317 020459 0.11% 310 54 33 DOFASCO 4,75 HE ih in Me 2%
2% a BOW VAL Lise? 55» 2 Ze Ha 3 2004 8 27 8 CHANCELLREN 265 240 260 +14 718 084 31 v23 2 DOMEXPLORER 23 16 18 ’ A ’ 3589 65 -0.06

! a Pa —a | . 10 CHANNEL RES 65 50 65 +0 25 . Pi 52 5 1 |
272 an BOW VAL 2025 $2714 264 27 ds 3 202 75 19% 102 CHAUVCO RES $17V 16/2 1694 Su 824 15 215 1 6 OMANINDA on 104 Rh wh a he

nd Lr BOWVALLEY| $12% 2 12 J 05e 23 60.7 5 380 CHC HELI CLA $5% SY Su 11 010 19 -001 1134 Bt DOMAN IND B $119 107s 11 Jy 3 do 5 ae Le
+ + 425  CHCHELICLB ly Bl Hv . y 75 48

V8/s 410 BRACKNELL CP $87a To: Bs +s 660 060 72 054 155 75 25 CHCHELID94 $ À a 6 010 19 Ys 2 DOMAIN Es Be i i Mo 48 166d 2 4h -

w
t
a
)

v4
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52 sem. A Vol. Div. Rend.Bén/ cours/ 52 sem. ; Vol. Div. Rend.Bén/ cours/ 52 sem. ; Vol. Div, Rend.Bén/ cours/
Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clot. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 ($) (%) avt.($) bén.

13% 10% DOMTARPRB $11 11% 11% 7 135 120 141; 9/2 HAMLTNGRPA  $10'2 10% 10% 1 012 11 154 68 10% 6" LAWSONMARA  $¢'z 9 9  —1191 040 44 -083
HP 13 DONAHUECLA  $17% 16% 17% 44 153 200 65 HAMMONMFGA 140 120 140 +18 6 079 120 8 LEADLEYGUNN 10 9 10 305
350 70 DONAHUED94 320 265 320 +40 205 V140 32 HARBOURPETE 140 89 130 +40 862 J51 39's LEONSFURNIT $51 492 50'2 +2 11 060 12 251 201
Ji8v2 12% DONOHUECL-B  §$18%2 18 18 1 154 Pa 5 HARRISSTLA $6 5% Su a 8 013 23 006 18 5 LEVON RESRCE 3 13 8 2 2 -007
Jit%s 7 DORELCLB $1S 1% 117 4 A 75 4 HARROWSTONA 15 11 12 + 366 3.62 V25 124 LINAMARMACH $25 212 247s 43% 25 107 232
{16% 480 DORSETEXPLN  S16% 14% 16% +1'1966 019 855 92 64 HARTCOENTRP $9 9 9 3 020 22 078 115 44 V8 LINC CAP NEW 0 8 8 -1 4
18 14 DOVERIND $152 15 152 4h 1 056 36 117 132 25% 18% HAWKERSIDD $21% 21 21% 4% 10 108 51 126 170 22 16% LOBLAW CO $212 20% 21% 329 024 11 088 241
8 6" DOVER IND 6% $6% 64 BY -1%  * 060 96 14 10P HAYES-DANA $13 12% 12% 2 22 056 45 -069 33s 30 LOBLAWCOPR $322 312 312 1% 2 240 76 146 272

22 102 DRECOECLA $20 20% 21 Su 3 113 186 85 10 HEALTHCARE A % 35 23 + 10 0.12 52 44'; LOBLAWSR? $4814 48Ua 48% 46 * 370 77
72 450 DUNDEE CAP $7 74 Pa + 1890 0.10 14 040 16% 5% HEESINPRE $8; 8% 8% + 8 128 151 21"; 15% LOEWENGROUP  $21% 20%:.21% +2 349 002 01 069 306

J415 225 DUNDEE CLA 415 380 400 +15 150 17% 5  HEES INTL BC 8754 7 7h + 291 098 131 148 51 12% 11%LOGISTECCLA  $12% 12% 12% —% 1 048 38 129 99
33 7  OUNDEE-PALL 7 157 #2 8 77 25 HELIX CIRCTS 60 52 55 5 8 -036 254 18"2 LONDONINSUR  $22% 21% 22's +% 67 130 59 264 84
48 392 DUPONTCDAA $41 40'2 412 +5 81 070 17 252 165 10% 6% HEMLO GOLD $8 7% Ba +2 549 020 24 016 531 21 14 LONDONPFDA  $16 15% 16 + 5 130 81
126 14 DURKINHAYES 123 116 118 -3 221 005 236 59 13 HIGH RVR GLD D 32 45 2 157 -001 25% 21'2 LONDON 7.25 Soda 244 242 —7 19 181 74

7 220 DYLEXLID 300 300 300 -85 © 001 03 -083 455 320  HIGHRIDGE A 450 435 440 47 015 293 350 8  LOUVEMM(LA) 15 13 14 1 M -019
450 102  DYLEX LTD A 133 117 120 — 214 001 08 051 24 8 35 HIGHWOODRES 8 80 80 4 7 025 32 259 8 LSI LOGI CDA 209 167 204 —+ 188 -024
Wn Sa DYNACARES Soin Se Fr s 2 0.16 24 037 182 5% 275 HILLCREST RS $500 5 5% 4% 431 024 234 V325 8 LYTTONMNAL 325 270 205 +17 1583 -001
0 3 Ov - 265 165 HILLSBOROUGH 180 175 175 7 102 17

175 40  DYNALTA 10% 125 125 425 2 2, 3 HLTH CAR F94 15 15 15 17 M/N
1258 8'2 HOLLINGER $10% 10 10% +s 107 040 39 112 92 — a— —...

E/F 275 100  HOLLINGER WT 140 115 115 -30 35 425 275 M-CORPINC 360 360 360 4 -2.69
_— —_—| 130 55 HOMECAGRB 733 70 75 +3 9 0.13 350 70  MAAX DEC94 300 300 300 1

56'2 35 E-L FINANCE $43 42 4 41 25 050 12 485 87 1698 13 HOMEOIL CO $15% 14'a 15% 41's 207 0.01 9a 480 MAAXINC $9: Ba Ga Hu 3 054 171
9's 325 EAGLE PRECIS $82 8 87 5 015 18 043 198 275 200 HOMEPROSR4 275 220 220 — 4 019 85 6's 470 MACKENZIE FN $57 5 5% + 1079 0.10 17 053 108
8 5's ECHO BAY MNS $675 6's Bs +'s 303 007814 010% 325 137 HOMEPRODUCT 275 245 275 +30 126 -0.06 127s 11 MACLEANHUNT $1178 112 115s —% 704 025 22 010 1162
278 217s ECHO BAY 175 24° 2434 2850 a 1 175871 i7'2 12'« HOMESTAKE 815% 1486 1595 + 7 010 07 -130 15 2  MACMILL GOLD 10 8 g 1 33
70 2  ECOCORP 3% 32 32 4 23 -096 V13 8  HORSHAM(THE) $13 1217 13% +4 361 041 323 2242 18  MACMILLSR10 $19 19's 19% 15 186 96
48 40 ECONOMICINV 842%; 42's 422 +2 3 235 55 222 191 32'« 25'> HUD BAY CO 8312 30" 30°. J» 100 080 26 332 92 19s 155a MACMILLANBL  $18%a 17% 185 +1 1549 060 32 —052

205 120 EDENROCMIN 165 147 147 -23 17 | ût 40 HuDBAYSPOL $5 5 «0 : 274 18 185s 157s MACMILLNSRB $16'2 16'z 16'2 -'4 19 137 83
8'2 175 EDPERENTA 345 320 320 -5 21 040 125 029 110 ! 185 100  HY&ZELSINC 150 150 150 -0.88 450 160 MADELEINEMN 375 320 350 +20 49 -0.06

v83 4  EGO RESOURCE 83 5 62 +8 2972 -0.20 | 8's 240  HYALPHARMAC 440 370 30 -25 75 -0.19 50 23 MADSEN GOLD 0 000 -+s 2 -0.01
V6’s 90  ELAN DEC93 $678 64 Ba +s 166 50 30  HYORAEXPL 4 4 4 + 1 41% 22 MAGNA INTL A $404 387s 387s -1%s 440 060 15 291 134

J15's  T' ELAN ENERGY $15's 1'2 15 +2 708 044 341 320 150 MAJESTIC EL 255 250 250 -20 7 0.16 156
Va 5 ELECTROMMEX $8" Ba Bu 1 -118 JA Vi0's 5° MALETTEINC $104 82 5 Hs 50 020 21 wir
Va 5 ELECTROHMEY  $8'> Ba 84 4 14 -110 265 160 MANNVLLE0&G 265 255 265 +15 .
T2 425 EMCOLTD J gr 4 Jy 94 -067 145 62 IATCO INDUST 135 10 12 3 1 -0.06 128 n MANSONCREEK 2 2 2, 8 1 0% 27 002 wa

22%2 20 EMPIRE C SR? * 142 71 1172 59 IBM $68" 67a 674 a 1 2164 40 -8.70% 172 13's MAPLE LEA a 195 1374 Ph 38 27 0 .
26% 24% EMPRECSRA  §25% 252 25'2 —4 4 215 84 29 13 ICAN MNRLS 18 15 16 «2 2 -001 27 22% MAPLELFGAR $25 24% 25 + 1 080 32 177 141
13 10 EMPIRECOA $122 12% 12e +4 14 020 16 045 272 4155 31'7 IMASCO LTD $38%s 3744 38'e + 688 148 39 273 140 16% 14% MARITIMELEC $16%s 157s 16% + 2 095 59 164 100

225 9 ENCALENERGY 225 147 210 +60 1068 410 330 IMASCO6%PR 385 385 385 +10 72 029 76 20 14 MARITIMLPR $17 16% 17 3 133 78
49 13 ENCORINC R22 29 41 5603 -055 26's 24% IMASCO7375 $24% 24% 24% Vs 2 184 75 22% 18% MARITIMETAT $20%s 20 20% +% 28 124 61 192 106

200 40 ENNISTEEL A 60 50 5 -5 12 -069 235 2 IMPLIFESS $23 224 2% + 8 213 94 6% 450 MARK RES $675 490 6153 2651 -266
185 65  ENSCORINC 160 140 160 «20 6 -0.14 48 18 IMPERIAL MTL % 31 3 2 80 -029 1. 1  MARKSMR93 1,10 1 À 78
J9"4 470 ENSERV CORP 504 Be 8s 45 122 48's 374 IMPERIAL OIL $4420 42% 444 +") 746 180 41 239 185 130 70 MARKS WORK 89 8 8 —À 38 -048
100 30 ENVIRON TECH nm & 7% 1287 -026 39 24"2 INCOLTO $29% 27; 28Vs -1'4 1654 040418 238% 95 7% 235 MARKBOROUGH 285 245 285 +0 6 0.14 204
6 300 EPIC DATA 340 315 340 3 -1.09 5 2 1NC0785% $3 2% 234 4h 5 196 84 V215 20 MAXXPETROL 215 155 175 — 1845

270 135 EQUINOX RES 200 190 200 -5 47 -009 335 220 INDUSBENVIRD 285 285 285 +20 10 -051 ¥55 13 MCCHIP RES 5 50 50 10 -022
175 50 EQUITYPASAV 175 160 160 -10 31 018 10 445 INDUSTRA SVC $6 5% 6 + 12 008 13 075 80 23 J21'2 MCGRAW-HRYR 822 217 212 —1 1 060 28 081 265
250 120 EQUITYRESRV 175 150 150 -28 6 194 7 INTCOLINEN $18% 17 18% +a 399 057 322 190 37 MDCCORP'A 170 140 166 — 76 004 410
105 65 EQUITYSVRA 82 76 76 + 4 020263 02 20° 574 INT MUREX TC 7 6s Ps 0 7 -131 20% 1412 MOSHEALTHA 818 174 17% ta 4 012 07 134 129

6 375 ETACSALES 410 385 400 -10 11 024 60 -021 420 210 INTMUSTOEX 370 345 350 -5 50 20% 14 MDSHEALTHB  $16'2 16 16  - 136 014 09 157 102
19% 13% EURO-NEVADA  $17%s 16% 17s +%s 220 005 03 029 599 | 30 6 INTPLATINUM 14 13 14 -1 504 011 412 $4 MELCOR DEV $12 117 12 A * 020 17 095 126

V257 24 EXALLRESOUR 257 175 215 +45 284 -1.06 | 20 159 INTSEMICLA $17 17 174 150 105 165 200 85 MENTOREXPL 200 200 200 +5 : -5.85
Vois 56 EXCEL ENGY $9 5 Pa 43a 1018 005 1292 22%a 167s (NT SEMI CLB $119 1% +7 133 400 330 MERCHANT A 330 330 330 1 012 36 033 100
9, 480  EXCOTECH $94 Bs 9s 5 24 040 228 V30 10'2 INT VERIF 5% $30 264 29 +2 4 315 9 MERFINHYGNC 298 280 284 -3 754 007
M2 64 FAHNSTCKA 882 7a Bu sa 68 010815 1234 54 4300 95 INT VÉRIFACT 300 268 280 +15 1073 0.06 Th 350 MERIDIAN TEC $68 62 62 -u 27 005 08 024 271
30 24 FAIRFAXFINL 8252 25 25% «hs 13 213 118 4300 70 INTENSITYRS 300 266 281 + 1700 250 50 METALMMR94 65 55 55 -10 9

184 83  FAIRFLD MNRL 169 145 165 +14 47 -0.03 10's 5s INTER-C PROD $8 T2 Ta +s 103 0.40 1444 11% METALL MIN $1154 11% 11% a 62 041 277

220 115 FALCONBGOLD 155 145 145 -5 4 005 34 036 40 29/2 22% INTER-CTY C $26 25 2 + 5 200 77 9's 350 METALORERES $72 72 72 #2 1
V5's 280 FARADAY RES $575 495 505483 69 0.12 21 -088 10'> 450  INTERA INFO $104 92 100 +a 8 -1.29 1494 72 METHANEX CP 884 72 Ta Ja 937 -095

J18 14%. FARADAY 120 S18 18 18 +2 * 10 67 : 2 8 INTERACINAS 15 16 16 3 -0.01 10 9 METRO-RICHA 810 9 10 +s 52
8; 250 FCAINTLLTD 320 315 315 -10 15 016 i 450 290 INTERMETCO 435 430 430 1 -081 18 5 MICCINB625 $65 52 52 — 1

225 135 FCMIFINCLA 190 190 190 1 005 26 068 28 26's 217s INTERPRPIPE  $26'a 244 26 +1 817 200 77 051 510 9 45 MICROBIX BID Bm 0 + 70
215 130 FCMIFINCL B 199 190 190 * 005 26 075 25 | 134 Pa INERTAPPOL  $12% 1242 12% 25 34 12  MIDASMNRLS 7 13 17 @ 5 -0.02
16' a 92 FEDIND 7,5% $14e 1372 143s +5 18 188 130 | 25 1 INTL CONTR A 10 6 10 +4 35 -043 9's 5'« MIDLND WALWN $7°s 6% Ta +'a 402 0.97 76

7s 315 FEDERAL INA $5,450 495 +35 223 171 | 360 210 INIL EPITEK 20 20 20 +5 6 033 67 185 37 MINERARAYRO 165 150 160 116 -015
14's 10'2 FINNING LTD $130 13s 13'2 40 012 09 006 2250 | 124 7s INTLFORW $12 112 1154 74 637 -031 76 50 MINING&ALL 60 60 60 1 001 600

360 205 FIRAN CORP 330 320 320 +5 12 004 12 011 291 | 172 13% MINNOVA INC $16 15% 15% 1's 55 030 19 -013

Mmm, EE A dun à à mes 9 55 2 0 mu1 21 FLEETA - | =

En 23 FLETCHER 8% $2404 2s 20 Se 208 200 81 | 1994 145s MITEL $2.00 $1918s 19's + 33 200 105
300 130 FLETCHRCHLG 180 175 180 +5 6 012 68 -009 | 272 135 MITEL CORP 239 200 238 +11 1883 -0.16
167s 14"4 FLETCHR CLA $16% 15's 160 1's 639 -041 ! 2 172 MNTCAPSH S19 4 18's 19 #2 12
2554 23'2 FLETCHR IN2 $2470 2454 2454 7 235 95 27 24 MNTEODIV 32554 2550 25427 224 87
26 232 FLETCHR2B $20'; 244 24! 7 12 19 78 | 19 19) MOFFATCOMM 518 ine 1 +a 620 1 053 340
150 108 FORDMOTCDA $118 115 115  -3 1 -3422 A 4 2674 72 72 27 -1.
118 26 FORT KNOX G 25 3 3 ! la dernière vague en télécommunications 35 25> MOLSONCOB  $27% 26% 264 — 74 072 27 -112
25 21% FORTIS INC $40 24 24s 11 192 63 282 95 | 36 11 MONETAPORCU 25 24 24 33 009 27
254 23'; FOSTERSPRA Sod. 24% 242 —a 3 184 79 | 2s Te MOOREcore vs 2 2 Ha 545 D944 55 to 142
217s 14e FOURSEASONS $178 15 17 -'s 560 011 06 015 1133 ; ‘ “ 7 4 Bu 64 +a 10°16

490 265 FPILIMITED 380 365 370 ë 0.14 | * pourla voix, les donnéesetl'image TLS Morse 5 3 A 0 1 001 30
, FRANCO-NEVDA 8s 36 37 177 060 16 115 328 j ; 7 4 54 54 4
MS ae Reta 2005 2 on : - un service économique etfiable 42342 1214 MORRISONPET 292 2674 29 +2 631 010 03 070 414
190 40 FSTAUSJL94 so 45 4 5 16  1-800-998-3666 17 147 MPGINVPR $7 17 17 130 76
13 10% FSTAUS PI $H'e 10° 11 +'a 145 126 115 1274 69 | 325 170 MA JAXFASH 175 10 11 4 2 -0.40

117 5 FSTCALCLA 17 6 14 46 154 10s 9's MICMORTGAGE $9's 97 9 | 16 070 71
20 2 FSI GUARDIAN 1 0 0H + 230 28 2 3 WILIRDPR sie ‘ 4 uw76 : 131 93 150 94

7 1 a 12 ! 115 044 37 087 13. | : 3 8 8 8 +
2 oe or ATH Se 12 ‘ 2 “2 1 046 37 068 178 | vancouver kitchener toronto ottawa montréal 18 16's MULTIBANC PR $170 T's 1s 4 10 171 99

245 195 FSTMARITIME 230 230 230 14 011 209 | 8 245 MUNFINCL 275 250 250 -15 2 002 1250
25 15 FTCAPPRA 0 20 2 2 | 67 210 MUN FINCLA a, 2 20 4 098 108 003 767

G/H IF 1B INILINNORAC OS93 13 77 8 da 0 3 uscocHoee 10 6 7 3 214 019i120 5 INTLMAHGNB 84 75 75 5 4 51 MVP CAPITAL a 3 4 À oa “oor
175 70 INTL MOVIE G 0 WN »% 5

S7 185 GANDALFTECH 400 405 420 -10 338 71184 BO 7 IMLOUTEX 80 @ 7% @ 87 002 380 Ph Pia NATONALENK 894 8% 9 3 040 44 116 78
470 425 GARBELLIOS GO 40 HD M ET 7 710 200 INTL PETROL 285 270 275 -15 M9 0.20 25% 21% NATLBKSRID $247 24s 244 +1 6 219 8812 435 GEACCOMPUTR SZ 107 7 Va VA go 20 72 150 INTL POTTER 465 425 465 +55 4 068 68 25 2017 NATLBKSA11  §24U 23% 24 +1 9 200 83
0 os GEDDESES0 20 2e +0 Ry 85 49 INTLPURSUIT 7 62 75 +13 115 001 750 19, 1454 NATLBNKSR7  S16% 162 168'2 +% 1 138 84

L ; : 5'2 100 INTL RETAIL 175 147 183 +9 93 -0.12 19', 14 NATL BNK SR8 $15'2 15'2 15'% 1 132 85
53 36'« GEN MOTORS $49 46 49 +134 5 080320 498% 79 11! 2 9» INTRAWST DEV $10'a 10 10's 5 024 24 103 98 267s 21'> NATL BNK SR9 $26 26%s 26' 1 6 238 90

212 16 GENDISINCA S19'« 1814 19 + 4 054 28 066 288 175 86 INVENTRONICS 175 175 175 + 18 -013 5 O7 NATUPETE OT Boa ss on

Too GOGRPAGE 15 105 05 0 à oo We Bs INVERNESS Se 9 8 4131 84 2 1. NATLTRUSTCO $16» 16 1@s + 231 088 53 Lid 146
- 475 INVERNESS PT Ps Qu Pu +s 213 042 229

15 à GIANTBAVAS Bo9 nw 25 on 2 INVESTORSGR pe % 2s wi 189 044 17 101 262 oy 2 AbD,Eu 0 0 0 " 0.07 50
8 475 GIBRALTARMN  $5'a 54 Sa -'s 2 020 35 022 261 185 80 IONAAPPLIAN 7 2% 1 016 10120 NEEDLER GRP 9 20 10 D 2 0 015
62 310 GLAMIS GOLD $6 5% 6'« +#s 212 006 10 014 446 21 157s IPSCO INC $21% 20% 20% 2 44 048 23 136 153 72 45 NEVADA GOLD 0 5% 60 «0 19

10's 220 GLDN STAR RS $10 92 $ a 103 -0.07 8" Fa IRWINTOY V $6 64 Ba Ns * 022 33 035 193 50 20 NEW PROV DEV 50 45 45 46 0.08 56
7 100 GLENAYRE ELE 180 155 160 5 5 012 75 -065 19: 6 ISG TECH $18% 17 17 Zs 131 105 46  NEWALTA CORP ® 8 8 4 42 -030

Fo dB; GLOBMLGAS SO Bo Fa Ce TL 045183 20 17 ISLAND TEL $192 15 19 2 4 116 61 193 98 Ji 15s NEWBROGENTW S71 582 70% +954 177 068 1037
390 268 GLYKO MEDIC 300 280 285 5 19 17s 6 ISMINFOCLA $12112 12 +2 26 -1.83 8s 6 NEWGRTH CAP $79 Ti Pa su 12 001 01

360 230 GOLDCORPA 325 285 300 116 012 250 10 470 IVACO $2.00 $87 Bz Bie 44 3 27 25% NEWGRTHEDS $26U 25% 26 +% 21 192 73
473 34 GOLDEN RULE 73 4 65 +18 36 -0.50 2 16 IVACO $2.40 $20 182 20 41% 2 240 120 % 5 NEWHAWK GOLD s 58 5 a :

200 6 GOLDEXMINES 180 170 180 5 30 J77 IWACO$4425 S2B 27 28 2 2 443158 20° 17% NEWIELENTRP  S20's 19% 19 —Us 22 136 69 173 114
9 410 GOLDFARB PR 8 82 8 ! 5's 160  IVACO INCA 340 315 335 5 30 -1.88 260100 NFLD CAP À 10 175 190 450 16 045
9% 6's GOLON KNIGHT $77 Pa -'s 19 017 419 18 8  IVACOSER 4 $14% 13% 1444 +16 2 17 5  NHINELSON 14 44 14 6 400

9 730 GOIDPARKMNS D 0 5 5 10 45 IVACONDSZ  $8% 8% 8% 4e 205 73 NII NORSAT 155 135 150 +17 203
20 3  GOLDPOSTRES 14 11 M A 2 18 12% JANNOCK LTD $15% 15 15 40 080 53 093 161+ 6 8 V150 10  NOBLEMNS&O 150 100 111 +44 147 £0.03
0 9, oopstaketx ES 43 28 JASCANRESRC 43 3 43 49 7 001 430 7 450 NOMA IND A $6% 450 57.123 2725 012 20 0.1963 41V2 GOODYEARCDA $63 62e 62% + 16 710.33 18% 12% JEANCOUTUA $152 15% 15% 4 35 012 08 059 256 Tu 475 NOMAINDB $5% 5 54 vu 1 012 20 081 71

298 45  GORANCAP 260 240 248 -12 21 024 97 125 20 475 250 JOHN FORSYTH 375 375 375 5 009 417 55 2% NORAMCOMN Bs 9 à 2 98 036
24% 242 GR-WLIF 745 $24% 247 24%» 78 002 30 12 JONPOL EXPLR 2” 19 2 48 64 —007 3 4 NORAMCO 0C93 18 14 18 25

15 7 GRANDMA LEE 13 11 13 #1 55 , V5Y 195 JORDAN PET A $5% 490 SMa 496 020 263 27m 237 NORANDA FLT $255 2544 25% 2% 3 182 71 017 1507

60 38 GRANDUCMNS 80 58 60 of A 135 57 JORDEX RES 0 75 79 4 1% Va Ba NORANDAFOR SO 8% OV +12 1251 040 42 077 123
220 100  GRANGES INC 200 185 195 + 43 -152 ¥5 310 JOSS ENERGY $5 440 495 +50 227 0.01 4950 20% 14% NORANDA ING $19; 18, 19 +% 894 100 53 -103
2] GRAPH MAX 9 1 8 38 10 065 77 S's 245 JOURNEYSEND 385 360 385 0 7 7178 211694 NORANDAG%E $20 19% 19% + 105 120 61

5, 30 GRONCAPA EE à 005 10 9. 48 7  JOUTELRES 4 31 3 #3 1515 001 2402 17% NORANDAT7S  §22U2 24% 22% +s 225 194 87
92 410 GREENFOREST 39's Bu Bla Se 81 3% 21% 14% NORCENSBVT  S17% 1717% oY 208 060 34 034 515

215 125 GREENSTONE 170 160 160 -15 2 53 147 K/L 2 14% NORCENVOTE $18 1717% +% 278 060 34 049 3653542 25 GREYHDLINES $25V2 25 25% os 12 120 47 17 14, BE MA NORCENVOTE Tela amu

Oe 3 CRILAKEMN 8 Seo uo 050 33 152 99 Br 5 KUELGWE Se 7 70 Sn M029 263 {18% 13NORTHWESTC SIGN 15 16% wt192 036 22 096 168
y : 75 $252 25Vs 25% Ys 148 188 75 19%  14'2 KERR ADDISON $19" a + , . 9? 55  NORTHGATE EX % 8 85 ) 8s -3

B35 GRIALEN 5 9 15 -021 65 35 KEYANACON 4 46046 À 1 V6375 NORTHRNREEF  $6% 52 62 +1U 43
Toh Ea se 16 6 1 30188 107 150 120 60 KRG MGMT 5, 9 wo 7 15 034 21 475 140  NORTHROCKRS 450 425 440 +30 214 002 2200
7 15 GSWLIDCLA  $16 !6 16 00 768 = 30% 24's LABATT JOHN  $26% 257s 26 1124 082 32 114 228 Ta SY; NORTHWDRUG $66 6 —% 1 024 40 055 109
162 15% GSWLIOCLE 516, 16, A, 52 4] 3.00 EF 10 Ms Pia 5% LAC MINERALS $87 Ts Ba +1'2 4854 018 21 006 1437 Ys 7's NOVACORP $8% 8% Bs 44 1125 024 27 -187
26 23 GTWEST77% $232 230 2312 +2 193 8 21% 16% LAFARGCPRE  S§21'2 20% 21% +iUs 94 037 17 205 103 25 20% NOVA CP 760 $23 23; 23% + 19 190 80
9 6V GICTANSCNA $82 8% 8% + 91 0.10 12 21% 14% LAFARGECORP $21» 20 21 +1 69 030% 18 -090% 25% 21 NOVAGP 775 $23% 23% 20% — 1 194 82
a 450 GUARDIANCAP $5 § 5 2s 57 005 10-107 19% 13% LADLAWSRG  $13% 13%13% Ys 6 100 75 7 25 NOVACPOZS $26 25% 26 4 1 244 94

430 250  GUILLEVIN A 425 425 425 40 Des 13° 9 LADLWINCA S11 11 11% Us 42 016 14 052 214 27 25 NOVACPO/6  $26% 25% 25% 4% 2 244 95
ays 5 GULECOARES 375 313 3 11 8 0 1s Ba Bo LADWINE $11 11 194 103 016 14-141 Te iDNOVASCPWR SIT 10% 10s th 464 075 68

. - | /

8) 35 GULFSTAMRES 5 45,9 +f 203 RT B03 LMOMARKGP 30 13 2 8 1 0.19 16 15  NOVACOGESCO A a mat TY Lg
0° 3 HEROND na wma 007 71 65 12 LARAMIDERES 47 35 37 8 42 —0.04 62 20 NOVAGLDRES 37 30 30 —5 244 -028

¥50 30 HERO. IND FA2 5 A nn ° Wi 17 LAURBANK $19 182 18% — 82 076 41 206 91 350 290  NOVICOURT 330 300 30 -10 7
315 100 HALEY INDS M5 11% - 1 004 32 034 272 2494 LAURBNKSRG  $26% 25% 26% + 4 219 83 15 7 NOWSCOWELL $1514'2 15% — 106 015 10 -021
140 58 HALIFAX DEV 125 100 125 45 Us72 Bs 480 LAURGRPCLB 490 480 480 -20 1 028 58 059 81 7% NRTHCONOIL  S12s 12° 12'« + 162 020 16 047 261
320 210 HALTONREINS 310 310 310 +30 3 ) 8 LAURASIA RES 5 35 50 +12 509 002 250  
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52 sem. Vol. Div. Rend.Bén./ cours/ 52 sem Vol. Di; . Div. .Bén, . ; ol. Div. Rend.Bén./ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend.Bén/ cours/
Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (S) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clot. Var. 000 (3) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 (8) (%) avt($) bén.

23% 18 NATHCDNSR6 $205 20s 20% +'% 3 200 97 145 4 ROYAL NV "5 si —
212 16% NRTHCONSR7  $194 19 19  —2 * 188 99 310 150 Fa Oak ’ 3 270 27 Ho 2340 -007 re a" TRLON PRS Sa Se 7 Si 3 132 186
58% 37s NRTHN TELE $56" 52'« 56 +14 897 036% 08 1984 227 10 7 RYTRMIGPR SF Fu ® 4M * 100103 J13% 7% TRIMAC LTD $139 1244 137 #4 236 012 09 062 214

VI5% 475 NRTHSTAREGY  §15% 44 15'2 +2 286 0.14 1107 ¥25's 2453 RYL BK SER J $25 24% 25 + 257 177 71 25% 24Vs TRIMACS.12%  §25'; 25% 25'> + °° 228 89
85 23 NRTHWAYEXPL 60 53 60 +2 191 -0.03 24's 24% RYLBKSERK  S24%s 24/2 247s +“ 478 1574 63 26% 12% TRIMARKFINL  $26' 25% 26 + 35 020 08
1 3 NSRRESINC 9 7 810 30 147 260 RYLTRFLT-J 430 355 355 -75 95 132 371 13 320 TRIMEL CORP $67 BY 62 89  -238
40, 230 NU-GRO CORP 315, 290 290 25 6 035 83 15% 200 RYLTRSERG 480 400 420 -55 19 132 313 245 145  TRIMIN ENT 210 195 200 +40 2 163 12

‘ OIL&G $6 6s 62 504 223 147 255 RYLTRSERM 450 370 375 —0 25 132 351 260 145 TRIPLE CREL 250 240 250 +5 2 -017
o 23% 250 RYLTRSERQ $54 400 415 60 58 225 542 10% @s TRITONC10%  $10'a 9s $a -'s  * 1.00 10.
/P 8% 101 RYLTRUSTCO 199 168 168 -17 1110 020 119 159 11 Jo 8% TRITON 120 $9 9 9 * 120 133

16 12 TRITONC 925 $16 15 15% #4 1 185 117
8s 470  OCELOTENB $8 Pa 8 456 083 127 S/T 80 37 TRITONCDA 7 0 7% 9 -0.36

205 160  OCELOT JNG5 200 200 200 67 40 1  TRIZEC AP93 1 11 4
129 340 OCSTECHNOL 470 435 440 -30 279 16 13% SAMMANU-TEC $14% 14% 14% -Ve 18 024 16 034 430 8s 151  TRIZECCPA 258 214 236 -24 1359 010 42 017 133
20 60 OGY PETROL 290 242 265 +25 175 425 145  SAMOTH CAP 212 205 205 10 4 009 228 8% 165  TRIZECCPB 255 225 240 1006 010 42 017 141
¥5'2 300 OKANAGAN SK $512 480 5 + 7 -0.49 6s 410  SASK O&G CP $6% 5 5 451461 029 198 Bis 475 TRIZEGSR3 $6% 6 6% 194 068 106
370 220 OMEGAHYDROC 335 29 330 +50 122 -1.00 Sa 430  SASKOBGSERI 55 5 5 4 1 25 475 TRIZECSR4 $ SM Tm Va 4 132 224
390 135 ONDAATJECP 350 300 325 +15 27 -061 370 60 SBNSYSTEMS 220 205 20 +5 3 —12.84 Java 350 TRIZEC SRG $B m0 5 29 132 264

Bis 6% ONEX CORP $7% Th 7 's 448 040 52 315 24 | 45% 36'2 SCEPTREINA  $38'2 38 38% + 6 204 53 236 163 26% 25 TRNSALTAZ.1 §25% 25 25% + 2 177 70
8's 475 ORBIT 0& PRC $P% Tu Ph + 1 085 110 12'2 310  SCEPTRE RES $67 6% 6h 208 140 26 24% TRNSALTA72 §25 24% 25 + 8 180 72
V7a 425 ORBITO875 $7 Pis Th 4h 3 075 95 20 1  SCEPTREWT 2 2 2 1 ) 26 2494 TRNSALTA708 825% 25 25% + 2 177 70

196 45 ORBIT OIL&G 9% 72 93 +18 466 -054 16% 13 SCHNEIDER À $13 13% 13% 7h * 028 21 251 54 27 24% TRNSALTAB40 $25% 25% 25% 1 210 82
W265 100 ORENDAFRSI 265 210 220 201 -011 V119 30  SCINTILORE E 19 108 10 5 19 1 27; 24%TANSALTA9% $26 26 26 — 4 225 87

177 6  OROFINORES 15 11 14 4 1135 -001 275 120 SCINTREXLTD 210 175 175 -35 5 010 57 -064 13% 310  TRUSICOGPR 310 310 310 -50 3 149 481
474 20 ORVANAMNALS 74 43 6 +20 144 -0.01 167 V9SCOTT HSP C $10 9% M — 2 026 27 086 112 415 185 TSCSHANNOCK 250 200 200 -50 65
25 2 OSBORNE SUS 5 5 5 7 60 -1374 16% 9% SCOTTHSPILY SPL 9 92 - 204 026 27 073 130 53 9 TUDORCORP 30 0300 30 + 10 004 M7 -029
24s 17 OSHAWAGRPA $23 222 23 143 046 20 104 221 19 Bs SCOTTPAPER 812% 11% 12% +% 101 010 08 -038 370 230 TVXGOLDINC 285 255 270 -10 192 0.15 18.0

195 100 OSPREYENERG 158 135 148 +8 139 006 247 18 16 SCURRY-RAIN $17% 17 17% + 1 050 29 061 283 V125 10 TYLERRES 125 79 112 +34 4206 004 280
45 25 OXFRD PRP 5 5% 5 000 16 -033 3612 31% SEAGRAMLTD  $34'a 317% 33s +1%s 941 056% 2.1 1924 142
40 10  PACAQUAFDS 15 15 15 3 5 -030 Via 5% SEARSCANADA $7" 6 Tis +2 346 024 34 077 | uv

225 M PAC CASS A 225 210 215 +10 15 -050 220 75 SECURHME8% 120 113 115 -5 9 074 639 |
N20 75 PACCASSB 200 155 200 +50 30 004 500 V475 335 SENVESTCAP 475 455 475 +25 4 005 11 006 792 18% 164 UAP INC À $16% 16% 16% © 046 27 110 152

34 25 PACNTHNCLA  $33 32% 322 7% 7 176 54 256 127 V10 450 SERENPETING $10 8% 9 #4 37 022 420 V425 205 ULSTERPETRO 425 395 415 +15 782 004 1037
30 8 PACIFICGOLD 27 A 25 40 4 -030 V22% 17% SERVICE INTL 22% 20% 2 Ya 13 146 151 29/3 25"2 UN CORP LTD $27 262 262 72 5 105 40 110 241
5 115 PAGURIAN'A 200 185 199 —-1 201 030 151 047 42 20 16 SHAWCABLEB  $19% 17 17% -1% 111 012 07 082 216 80 40 UNKENOHILL 5 40 50 5 4 08

W400 90 PALOMAPETE 400 300 400 +100 151 -1.40 14 8% SHAWINDCLA $12% 11% 19% —ù 33 012 10 301 39 470 2 UNREEFPETE 245 186 195 628 -0.05
60 6 PAN PAC PET 4 14 4 «2 5 14 0 SHAWINDCLB  §$12% 12% 12% 4% °* 011 09 181 68 75 45 UN TIRE&R 5 45 4 + 6 016 350 007
3576 23 PANCONPETE 835% 34% 35% +5 86 060 17 027 132.4 46 312 SHELL CDA A $36" 352 350 Ss 86 090 25 077 466 Vi5% 8% UNICANSECA  $15% 15% 1514 + 6 010 07 079 193
440 215 PANTORAMAIN 370 360 360 -20 1 022 61 022 164 46 3 SHELTROAGAS 44 38 4 83 12 15/3074 UNICANSECB S15M 154 154 —u 16 012 08 078 196
480 180 PARAGONPETE 480 390 465 +75 757 0.02 232.5 ¥91 42 SHERRIT 095 91 83 85 197 230 26 UNICORP ENA 3%m1 am 7
J142 5 PARAMONTLTD  §$14'2 13% 14% +s 5 010 07 019 750 §% 5% SHERRITTG ST Tu 74 Sa 811 014 19 006 1208 225 70 UNIGESCO'B 135 130 135 +10 2 -0.80

6'2 400 PARKLAND IND $54 470 5'4 455 4 022 17 Tia SHLSYSTMHSE $117 10% Mu 455 441 1 -113 25' 25 UNIONG674 55 5 4 174 70 —
9% 40 PEBENOIL 1005 70 #5 2 -013 14 @4 SICOINC $13 13 13 + 14 032 25 008 26% 26'« UNION G 8.65 267 262 26 5 216 82
6 255 PEERLESS CPT $5 475 5 2 -0.64 108 8 SIKAMAN GLD 8 0 4 4 M qn T6% 94 UNITDOMIND  §15'z 1455 1455 1's 142 0204 17 0033911

15 8 PEGACAPCP 6 1000 1 2 -0.01 150 10 SILCORP'A 64 40 55 55 -10.99 2575 23 UNITDOM95 250 25 24 — 3 258 94 094901
22% 13/2 PEGASUS GOLD  $187s 18's 18/2 -'2 440 010407 0374 401 114 6 SIMCOE ERIE $6'2 62 62 * 018 28 051 127 200 50 UNIVAAPR9S 136 129 130 fg TUT
6 160 PEGASUSJLO3 270 210 270 +10 42 142 15 SIMMONDSCOM 139 120 137 +14 420 03 — 10° 62 UNIVAINC $10's 9 Bu =» 477 028 29 057 171

V3 7 PENNWESTPT 83 6 74 +47 1013 -0.36 9 1 SINDOR RES 7 7 7 2 4 25 2214 UNIVASER 1 UP 292 De va 21 200 85
425 250 PENNINGINST 250 250 250 -25 13 000 02 -031 248 12 SKYLINEGOLD 185 165 175 -14 142 008 219 445 400  UNIVERSGOLD 400 400 400 -25 45
150 v21 PEO JEWEL A 0 NB 122 012 23 425 250 SLATERINDA 380 345 380 +50 1 “21 S's 235 URANUMRES 305 300 300 +15 2 -0.08
137s 400 PETERLONGD $12 1054 104 —Vs 86 -086 400 245 SLATERINDB 360 350 360 +10 4 014 300 75 UTD RAYORE 25 26 277 2 508
10 7" PETRO-CANADA  $7% Pa 72 839 0.13 17 -191 10 7  SLATER 75% $B4 Be Bu —u 1 150 17.1 429 10 UTD TRISTAR 9 5 0 4 ‘9 -001

J30 3  PETROLIAO8G 013 30 +#7 90 11 7 SLATER7%SR1 $8 8 8 +4 * 140175 84 400 UTDWESTBRNE 40 475 475 —5 21 -0.83 |
M295 25 PETROMETRES 295 225 242 -33 86 -0.08 17% 72 SLOCAN FOR $167 16'2 16'2 Ya 410 024 15 047 351 V28  14's VARITY $130 $28 274 274 +P 3 130458 |
210 90 PETROREPRES 210 165 195 +45 1133 13% 7a SNCGROUPA $112 976 112 +154 481 012 10 002 5750 | +339 15  VARITY CORP $9 35: Br 43 3B © -561
142 40 PETROSTRPET 142 122 127 — 895 V10% 7s SNTLTD CAP $10% 8% 10% +1% 948 | 140 50 VENTRAGRP 105 105 105 <5 10 ot 13.1
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La Banque Laurentienne paiera entre 17 et 37 MS pour General Trust
B_ a Banque Lauren-

tienne (Mtl, 18,75 $) paiera
entre 17 M$ et 37 M$ pour
General Trust, la filiale on-
tarienne de Trustco Géné-
ral (Mtl, 2,80 $). C’est ce
que permet de déduire un
communiqué sibyllin de la
Banque Laurentienne.
Cette sommediffère beau-

coup du montant de 82 M$
annoncé lors de l’entente de
principe entre Trustco Géné-
ral et la Banque Laurentien-
ne. On avait alors indiqué
que la Banque verserait
62 M$ à la signature de la
transaction, prévue pourle
31 décembre, et conserverait
en réserve une somme de

20 M$ pour des ajustements
éventuels dans la valeur des
éléments d’actif acquis.
Après examen des prêts

hypothécaires de General
Trust, la Banque Laurentien-
ne a estimé à 74,7 M$ la va-
leur comptable de la filiale
ontarienne de Trustco Géné-
ral. Cette somme a parla
suite été réduite de 42,5 M$
en contrepartie de prêts que
la Banque Laurentiennea re-
fusé d'acheter et qui ont été
transférés à une filiale de
Trustco Général.
Par contre, la Banque a re-

connu une valeur de 4,6 M$
pour des équipements et des
améliorations locatives aux
 

CAISSES COMMUNES
Valeur unitaire (actif net par action)*
 

 

 

 

   

COTES MENSUELLES 93-01-31 92-12-31 92-01-31

BARREAU DU QUÉBEC
e Équilibré 10,31 10,33 10,33
eo Obligations 10,25 10.28 10.31
CORP. MAITRES-ELECTRICIENS i
{Fonds CORMEL) |
o Equilibré 1074 1076 | 1065
CORP. MAITRES-MECANICIENS
EN TUYAUTERIE {Fonds REMEC) |
o Equilibré | | 1004 1012 9,99
PROFESSIONNELS DU QUÉBEC
Fondsderetraite:
e Équilibré 162,05 161,75 151,57
e Actions : 124,58 125,94 130,87
e Obligations 171,32 170,55 155,93
e Marché monétaire 160,43 159,45 151,06

COTES HEBDOMADAIRES 93-02-26 93-02-19 92-02-28

QI- FÉRIQUE
e Marché monétaire 32,73 32,68 30,72
e Obligations 34,63 34,29 30,64
® Actions 29,28 29,01 29,41
e Équilibré 34,85 34,51 33,08
MÉDECINS OMNIPRATICIENS
DU QUÉBEC
« Fonds Omnibus (REÉR) 38,31 : 3802 35,98
e Fonds de placement 14,61 14,45 13,93
e Marché monétaire 10,07 | 10,04 10,18
e Obligations 9,83 | 9,86 10,00
UNION DES ARTISTES |
e Fonds Caisse de sécurité |
du spectacle (REER) | 27,20 | 26.93 24,71
 

 

* Ce tableau comprend uniquement la valeur d'actif net par action de chaque
fonds, sans distinction pour les fonds à cote intégrée et pour ceux à cote sé-
parée.

Tableau : LES AFFAIRES  

immobilisations du General
Trust. Finalement, la Banque
Laurentienne a retenu
20 M$ pourservir de garan-
tie contre une insuffisance
possible des provisions à
l’égard d’une liste de prêts
désignés.

Consoltex
dépose un
prospectus
provisoire
He fabricant de tissus

synthétiques Groupe Con-
soltex a déposé un prospec-
tus provisoire auprès des au-
torités réglementaires en vue
d’une deuxième tentative
d'émission publique.
Un projet d'émission anté-

rieur a avorté en décembre
dernier. Le marché s’était
avéré peu réceptif. Consol-
tex envisageait alors le pla-
cement de 45 M$ d’actions
à 7,50 $ chacune.
Le placement sera pris fer-

me par un syndicat de cour-
tiers dirigé par Scotia-
McLeod. Les autres mem-
bres sont Burns Fry, Wood
Gundy, Midland Walwyn
Capital, Lévesque Beau-
bien Geoffrion et First Ma-
rathon.

Mitel émet
22 M
d'actions
He fabricant de systè-

mes de télécommunications
d’affaires, de commutation
et de semiconducteurs Mitel
Corporation (Mtl, MLT,
2,38 $) a conclu une entente
de prise ferme pour la vente
de 21,9 M d'actions à un
prix de 2,05 $ chacune. Les

 

RENDEMENT"” DES TITRES OBLIGATAIRES
SELON DIFFÉRENTES ÉCHEANCES( AU 93-03-5)
 

 

Description

Obligations U.S.
rendementà l'échéance
Obligations négociables du Canada
rendementà l'échéance
Obligations négociables de l'Ontario
rendementà l'échéance
Obligations négociables du Québec
rendementà l'échéance
Obligations municipales du Québec
rendementà l'échéance

rendementà l'échéance

rendementà l'échéance 3
Obligations démunies Canada 4
rendementà l'échéance
Obligations démunies Québec
rendementà l'échéance

Obligations corporatives de qualité AA

Obligations négociables à fort escompte ?

 

 

i _Échéances

L 4an5 2ans | Jans| 4ans 5 ans | Dans 20ans

{ 30 369 411 | 453 495 | 57 68

C605 62 | 6j 67) 677 742 BM
625 | 661 | 702 74 | 744 82 8%

630 | 671 | 708 745 | 750 835 9,09

| 635 | 6,85 710 745 758 840 915

| 6,25 | 661 | 702 742 744 810 887

n.d. nd. nd. nd. nd. n.d. n.d.

623 669 699 717 733 815 829

638 69 796 772 792 880 934   
 

~
©

sur les gains en capital.

a
æ

Rendementsofferts aux institutions. Source : Les Associés Canagex

! L'acheteurd'obligations négociables doit connaître le rendementà l'échéancedel'obligation. C’est ce rendement qu'il doit utili-

ser pour jugerde la valeur de l'obligation. ; ;
Une obligation à fort escompte est une obligation négociable dont le coupon annuel d'intérêt est sensiblement moindre queles
taux Courants du marché, Le coupon annuel d’une obligation à fort escompte se situe actuellemententre 4 % et 6,5 %.

Le rendementà l'échéance calculé pour les obligations à fort escompte est le rendement équivalent de l'obligation en termes

de certificat de dépôt.Il s'agit donc du rendement que devrait rapporter un certificat de dépôt de même échéance pour accor-

der un rendement après impôt équivalant à celui d’une obligation à fort escompte. Poureffectuerle calcul, nous avons suppo-

sé un taux marginal d'imposition de 50 % et que le contribuable pourrautiliser pleinement son exemption de 100 000 $ à vie

Une obligation démunie est une obligation dont les coupons etle résidu del'obligation sont vendus séparément sur la base

d'une valeur entièrement escomptée. ; ,
Le rendementpourl'échéance d'un an supposele versement semi-annuel des intérêts. Sur la base d'un versement annuel des

intérêts, le rendementà l'échéance serait alors plus élevé.

Tableau : LES AFFAIRES
  

     
     

   

 

  

   

   

             

   

   

souscripteurs sont Scotia-
McLeod, Midland Walwyn
Capital et Wood Gundy.
Un groupe international de

quatre banques d’affaires,
conseillé par Schroeder
Ventures, a indiqué son in-
tention d’acheter séparément
4,8 M d’actions ordinaires
de Mitel : un total de
10 M$.
Schroeder Partners, la fi-

liale canadienne de Schroe-
der Plc, a acquis le bloc de
contrôle (51 %) de Mitel
l’an dernier, de British Tele-
communications Ple.

Benoit Pope
élu président
de I'AQIMM
KES enoît Pope a été élu

président de |’ Association
québécoise des interve-
nants du marché monétai-
re (AQIMM) lors de l’as-
semblée annuelle de l’orga-
nisme tenue le 2 mars der-
nier.
Le conseil d’administra-

tion de l'organisme, qui re-
groupe 150 intervenants, ac-
cueille trois nouveaux vice-
présidents : Johanne Lefeb-

vre, vice-présidente aux
communications, Céline
Audet, vice-présidente ad-
ministration et affaires pu-
bliques, et Peter Reise, vi-
ce-président projets et acti-
vités. La mission de
l’'AQIMM, maintenant à sa
deuxième année d'existence,
est de présenter les points de
vue de ses membres auprès
des organismes publics qui
touchent de près ou de loin
aux activités du marché mo-
nétaire.
L'AQIMM organise égale-

ment diverses activités so-
ciales afin de resserrer les
liens entre les membres.

SOFTIMAGE:
émission aux
États-Unis
He concepteur de logi-

ciels d'animation en trois di-
mensions SOFTIMAGE
(Nasdaq, SFTIF, 13,50 $
US) procède à une émission
de 1,22 M d'actions aux
Etats-Unis. Les actions ont
perdu 2,13 $ US, la semaine
dernière.
Quelque 850 000 actions

sont des actions du trésor ;

 

COURS DES CHANGES
Le 5 mars 1993, pour un dollar, vous avez...

 

Pays

Afrique du Sud (rép.)
Afrique française
Allemagne
Antilles anglaises
Argentine
Australie
Autriche
Bahamas
Barbade
Belgique
Bermudes
Brésil
Chili
Colombie
Cuba
Danemark
Égypte
Espagne
Etats-Unis
Finlande
France
Grèce
Haïti
Hong Kong
Inde
Iran
Israël
Italie
Jamaique
Japon
Liban
Maroc
Mexique
Nicaragua
Norvège
Nouvelle-Zélande
Pakistan
Pays-Bas
Pérou
Philippines
Porto-Rico
Portugal
Rép. Dominicaine
Roumanie
Royaume-Uni
Singapour
Sri Lanka
Suède
Suisse
Tchécoslovaquie
Tunisie
Turquie
U.R.S.S.
Venezuela
Yougoslavie

Unité
monétaire

Rand 2,541 6
Franc CFA 224,900 0
Mark 1,327 8
Dollar 2,149 2
Austral 0,797 2
Dollar 1,130 2
Schilling 9,330 0
Dollar 0,797 6
Dollar 1,604 2
Franc 27,290 0
Dollar 0,797 6
Cruzado 17 368,484 5
Peso 311,200 0
Peso 660,480 0
Peso 1,053 1
Couronne 5,085 5
Livre 2,664 4
Peseta 94,270 0
Dollar 0,797 6
Mark 4778 8
Franc 4,498 0
Drachme 178,750 0
Gourde 9,571 1
Dollar 6,162 6
Roupie 25,117 0
Rial 119,240 0
Shequel 2,222 9
Lire 1 255,860 0
Dollar 17,318 4
Yen 93,470 0
Livre 1 375,450 0
Dirham 7,274 5
Peso 24700
Cordoba 47900
Couronne 5,621 2
Dollar 15135
Roupie 20,900 0
Florin 1,491 7
Inti 1,411 7
Peso 20,160 0
Dollar 0,797 6
Escudo 121,700 0
Peso 10,090 0
Leu 446,653 3
Sterling 0,551 8
Dollar 1,313 1
Roupie 37,070 0
Couronne 6,103 1
Franc 1,229 7
Couronne 23,038 5
Dinar 07737
Lire 7 411,840 0
Rouble 513,527 0
Bolivar 66,550 0
Dinar 598,200 0

  Ces données ont été fournies par la Banque Nationale.

 

les autres 370 000 actions
seront vendues par les ac-
tionnaires initiés de SOFTI-
MAGE,Les dirigeants du
syndicat de prise ferme sont
Hambrecht & Quist et Vol-
pe, Welty & Co., deux cour-
tiers spécialisés dans les so-
ciétés de technologie et bio-
technologie.
Parailleurs, la société a

obtenu la licence perpétuelle
de distribution de Liberty
Paint, un logiciel de dessin
et d’animation mis au point
par Chiron Corp. (Nasdaq,
CHIR, 50,75 $ US).

Repap
s'enlise
davantage

H_— a papetière Repap
(Mtl, RPP, 2,85 $) a élargi
son déficit en 1992 et au
quatrième trimestre, en dépit
d’une hausse de ses ventes.
Les prix de la pâte ont chuté
de 20 % depuis le sommet
de juin 1992.
Repap a perdu 209,9 M$

ou 2,77 $ l’action, contre
180,2 M$ ou 3,47 l’action
en 1991. Ses ventes sont
passées de 1,0 milliard à
1,17 milliard de dollars.
Au dernier trimestre, les

résultats ont été affectés par
la faiblesse des devises euro-
péennes. Les ventes euro-
péennes de papier, conver-
ties en dollars canadiens, ont
résulté en une perte de chan-
ge. L'usine de papier couché
de Repap au Nouveau-
Brunswick a connu des pro-
blèmeslors de la conversion
de son procédé pour élimi-
nerl'acide.
L'usine de Colombie-Bri-

tannique a cessé de produire
pendant trois semaines, afin
de réduire ses stocks.
Au quatrième trimestre,

ses ventes ont augmenté de
35 % grâce à des meilleurs
prix pour le bois de sciage et
le papier couché et à la fai-
blesse du dollar canadien.

- Repap a dégagé un bénéfice
d'exploitation de 1,2 M$.
contre une perte de 30,1 M$.
 

UNIVERSITÉ
LAVALse

 

Jacques Vermette

La parole en public:

l'exposé efficace

Date: 23-24 mars 1993

Heure: 8h30 à 17h

Rens: (418) 656-3202

ax: (418) 656-5538   
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nouveaux
contrats de
1,2 milliard
en 1992
B_c Groupe SNC (Mtl,

SNU.A, 11,50 $) commence
l’exercice 1993 avec de nou-
veaux contrats signés (boo-
kings) en ingénierie-cons-

truction de 1,17 milliard de
dollars, dont 664 M$ à l’in-
ternational.
« En 1992, nous avons ob-

tenu 74 contrats différents
dans 37 pays. Notre person-
nel a travaillé sur 180 projets
dans 75 pays », a déclaré
Robert Racine, vice-prési-
dent, affaires publiques, du
Groupe SNC.
Le Groupe SNC a terminé

l’exercice 1992 sur une bon-

 

ne note : une augmentation
de 45 % de son bénéfice, à
6,1 M$ ou environ 0,42 $
l’action, contre un bénéfice
de 4,2 M$ ou 0,34 $ l’ac-
tion. Un gain net de 3,2 M$,
réalisé lors de la vente de
trois filiales non stratégiques
(Hensley Schmidt, War-
nock Hersey, Enviromas-
ka), a porté le bénéfice net
du dernier trimestre à
9,3 M$ ou 0,64 $ l’action.

 

DÉCLARATIONS DE DIVIDENDES   
 

 

e Alberta Natural Gas : div. trim. de 0,17 $ payable le 3] mars aux actionnaires inscrits le 12 mars.

e Atco : div. trim. de 0,06 $ payable le 31 mars aux actionnaires inscrits le 19 mars.

e Banque Laurentienne : div. trim. de 0,19 $ payable le ler mai aux actionnaires inscrits le ler avril.
e Banque Royale : div. trim. de 0,29 $ payable le 31 mat aux actionnaires inscrits le 23 avril.

e BanqueScotia : div. trim. de 0,28 $ payable le 28 avril aux actionnairesinscrits le 28 mars.

e Bird Construction : div. trim. de 3 $ payable le 30 juin aux actionnaires inscrits le 15 juin.
e Brascan : div. trim. de 0,26 $ payable le 31 mai aux actionnaires inscrits le ler mai.
e British Gas Ple : div. trim. de 1,396 $ payable le 17 juillet aux actionnaires inscrits le 28 mai.

e CAE Industries : div. trim. de 0,04 $ payable le 31 mars aux actionnaires inscrits le 17 mars.

e Canadian Occidental Pete : div. trim. de 0,10 $ payable le ler avrit aux actionnairesinscrits le 13 mars.

e CGC : div. trim. de 0,11 $ payable le 28 mai aux actionnairesinscrits le 14 mai.
e Crestbrook Forest Ind.: div. trim. de 0,15 $ payable le 26 mars aux actionnaires inscrits le 17 mars.
e Derlan Industries: div. trim. de 0,07 $ payable le 22 mars aux actionnaires inscrits le 12 mars.
e Dover Industries : div. trim. de 0,14 $ payablele ler juin aux actionnairesinscrits le !O mai.

e Economic Investment Trust : div. trim. de 0,25 $ payable le 21 mars aux actionnaires inscrits le 15 mars.

e Harris Steel Group : div. trim. de 0,0325 $ payable le 29 mars aux actionnaires inscrits le 15 mars.
e Magna International : div. trim. de 0,15 $ payable le 15 avril aux actionnaires inscrits le 31 mars.

e Nova Corp.: div. trim. de 0,06 $ payable le 15 mai aux actionnaires inscrits le 30 avril.
e Onex Corp. : div. trim. de 0,10 $ payablele 30 avril aux actionnaires inscrits le 8 avril.
e Simard-Beaudry : div. annuel de 0,10 $ payable le 25 mars aux actionnaires inscrits le 17 mars.
e Singer Co. : div. trim. de 0,05 $ payable le 15 avril aux actionnaires inscrits le 31 mars.
e Trimark Financial : div. trim. de 0,05 $ payable le 7 avril aux actionnairesinscrits le 24 mars.

e Univa: div. trim. de 0,07 $ payable le ler avril aux actionnairesinscrits le 12 mars.

e Versa Food : div. trim. de 0,055 $ payable le 19 mars aux actionnairesinscrits le 5 mars.

e Wel]wood Canada : div. trim. de 0,05 $ payable le 31 mars aux actionnaires inscrits le 5 mars.
e Westcoast Energy : div. trim. de 0,20 $ payable le 31 mars aux actionnairesinscrits le 8 mars.
e Westfair Foods : div. trim. de 0,50 $ payable le 15 avril aux actionnairesinscrits le 15 mars.

e WIC Western Comm.: div. trim. de 0,1375S $ payable le 31 mars aux actionnaires inscrits le 17 mars.

e Winpak : div. trim. de 0,10 $ payable le 15 avril aux actionnaires inscrits le ler avril.

  

                        

     

 

Les revenusont crû de 28 %,
à 747,1 M$.
La hausse du chiffre d’af-

faires s’explique par l’acqui-
sition de l'actif d'ingénierie
de Lavalin, en août 1991.
L'année 1992 a été le pre-
mier exercice complet reflé-
tant l’intégration de SNC et
de Lavalin.
Au quatrième trimestre,
SNC a déclaré un bénéfice
de 6,5 M$ ou 0,45 $ l’ac-
tion, contre une perte de
1,9 M$ ou 0,17 $ l’action.
Le chiffre d’affaires a aug-
menté de 20 %, à 254,7 M$.
Les mesures de redresse-

ment adoptées en septembre
1992 ont entraîné l’attrition
de 911 postes. Elles repré-
sentent des économies an-
nuelles de 29 M$ elles au-

ront leur plein effet en 1993.

Magna

double son
bénéfice

He fabricant de pièces
d’autos Magna Internatio-
nal (Mtl, MG.A, 39,75 $)
continue de briller, en dépit
des ventes d’autos inégales.
Au deuxième trimestre,

Magnaa plus que doublé son
bénéfice net, à 24,7 M$ ou
0,46 $ l’action. L'année der-
nière, à pareille date, le bé-
néfice avait été de 10,7 M$
ou 0,26 $ l’action.
Ses ventes ont augmenté de

24 %, de 484,4 M$ à
600,2 M$. La société attri-

bue l’amélioration de ses ré-
sultats à une production plus
vigoureuse d’autos et de ca-
mions en Amérique du Nord.
Son bénéfice d’exploitation

s’est relevé de 18,7 M$, à
38 M$. La marge bénéficiai-
re brute est cependant passée
de 19,6 % à 18,1 %. La so-
ciété impute ce déclin à la
mise en marche d’une nou-
velle usine, à des pressions à
la baisse sur les prix et à la
production de pièces pour
des nouveaux véhicules.
Magna prévoit qu’en 1993,

la production nord-américai-
ne de véhicules surpassera
de 5 à 8 % la production en-
fpiE en 1992.
ll MINIQUECIN

MINIQUE
BEAUCHAMP
 

Compagnie
ASSEMBLEES DES ACTIONNAIRES

Date et heure Endroit
 

Alubec

Temisca

Trustco Desjardins
CAMS Terres Noires
Logibec
Visiontronique

Plastibec

Avcor

New Goldcore

Québec Téléphone
Matco Ravary 

Groupe TRANSCONTINENTAL G.T.C. 16 mars 1993, 16 h 00

17 mars 1993, 10 h 00

19 mars 1993, 14 h 00

19 mars 1993, 15 h 30

19 mars 1993, 16 h 00
24 mars 1993, 16 h 00

24 mars 1993, 14 h 00

25 mars 1993, 14 h 00
31 mars 1993, 11 h 00

31 mars 1993, 10 h 00

31 mars 1993, 11 h 00

1er avril 1993, 16 h 00

Ritz Carlton, Montréal

Hôtel Delta, Montréal

Motel Alpin, Rouyn-Noranda
Centre des congrès, Québec
Hôtel Radisson Gouverneurs, Montréal
Hôtel Radisson Gouverneurs, Montréal
Hôtel Radisson Gouverneurs, Montréal
Auberge des Gouverneurs, Laval

1001, O. Autoroute 140, Chomedey
1255, University, Montréal

Centre des congrès, Rimouski
Manoir Rouville Campbell, St-Hilaire

Tableau : LES AFFAIRES

 

>   

engagements envers ses

très haute qualité,

heureuse de vous

annoncer que depuis le

ler mars 1993, ses locaux

sont situés au

1501, McGill College

Montréal (Québec)

Pour mieux répondre à ses |

clients et continuer aleur

fournir des services de

télécommercialisation de

l'équipe de Sodémaest

Bureau 1000  H3A 3M8    

 

Pour obtenir des renseignements

sur les services suivants:

- service àla clientèle

support àla vente

et au marketing

- Vente directe

- plan de contingence

contactez-nous à l'un des

numéros suivants:

(514) 287 - 1717
1-800-567-1717

“Il Télécopieur:
LE (514) 287 - 1886    
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RÉSULTATS FINANCIERS
 

Nombre de compagniescette semaine : 78 Bénéfices en hausse : 42

 

en baisse : 33
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postesRevenus
vous par action bruts (000 $) Période

plus Tan plus Tan plus ran erminée

Compagnie récents dernier récents| dernier récents dernier mois le

Afcor Resources 6 700 47300 0,23 0.74 138700 nd. [12 m.j 31-12-92

Mine 2 009 1 08) sel amineur ; ; , m.| 31-12-92
AventureElectronique 163 293 29 àa NT so. 125 526 95 077112 m.| 31-12-92
anque , 1,01 n.d. nd.| 3 m.| 31-01-93

Banque Laurentienne 7500| 9700 0,36 0,57 76 000 71 000| 3 m.| 31-01-93
Banque Royale 254 000 256 000 0,71 0,73 1608 000| 1 532 000| 3 m.| 31-01-93
Banque Scotia 165 168 174 168 0,70 0,76 948 242| 925 494| 3m.j 31-01-93
Bestar (1 233) (1539)| (0,14)| (0,18) 20 340 19 965 |12 m.| 31-12-92
Blue Range Resources 778 491 0,10 0,08 6 079 3928| 9 m.] 31-12-92
Bovar 773| 1844 0,01 0,01 48 786 53 05312 m.| 31-12-92

(60) 503 (0,01) nil 12 497 14 307] 3 m.] 31-12-92

tne: (GR SELB oR SH BEES, , m.| 31-12-92
Caribbean Utilities 4 870 4 072 1,01 0,93 n.d. nd.| 9 m.| 31-01-93

coo Resources "gan| Boar) 00| (oo 834) 40) am] ait, A mjot-12
Crownx 11924 120642] (0,49)| (0,10)| 2 571 251| 2 732 13812 m.[ 31-12-92
CSA Management 1 7191 EX 04 0,27 1678 1 929|12 m.| 31-12-92

, 0,13 392 431| 3 m.| 31-12-92
Derlan Industries H so) " 0) re os 283 32 ae 640(12 m.[ 31-12-92

, , 95 221j 3 m.| 31-12-92
Devtek Corp. il 230 ff 774 (2e (028 115726) 108 413] 6 m.| 31-01-93

1531) (1 461 0,14 0,13 56 097 52 966| 3 m.| 31-01-93
Dickenson Mines 2 682 7 510 0,15 0,43 60 403 61 512/12 m.| 31-12-92

1 540 1293 0,08 0,08 14 884 14 719| 3 m.| 31-12-92
Dion Entertainment (27) 5.0. nil 5.0 10 623 10 16312 m.| 31-12-92

Diversicare! 4129] 2642 0,82 0,74 46 612 21 401/12 m.| 31-12-92
1215 726 0,24 0,18 12 939 5 824] 3m.| 31-12-92

Dominion Explorers (66) (1977) nil (0,02) 102 24 112 m.| 31-12-92
Dover Industries 4 443| 4882 1,28 1,41 104 421} 106 185j12 m.] 31-12-92
Dynex Petroleum (534) (4 916) n.d. n.d. 2084 1735] 3m.) 31-12-92
Edinov Technologies 208 (21) 0,02 nil 2 400 1600] 3m.| 31-12-92
E-L Financial Corp. 18 700 328752] 487 8,56 n.d. n.d. 112 m.| 31-12-92
Encor (155 ior (75 600) (1,08)| (0,58) 256 700] 263 800 112 m.| 31-12-92

(112 700) (21 700) (0,74)| (0,16) 69 000 69 200| 3 m.| 31-12-92
EnServ Corp. 8271 2276 0,10 0,28 51 328 63 476 |12 m.| 31-12-92
Federal Industries os 15) a a (49 (1:49) 1 295 697| 1 377 520(12 m.| 31-12-92

1 91) (0,10)| 339363| 333027] 3 m.| 31-12-92
Fortis 30 162] 28192 2,55 2,41 351 477| 334 324 112 m.| 31-12-92

LL 4100 3801 0,30 0,27 87 029 80 018| 3 m.] 31-12-92

Goldcorp 2079| (8039)3| 012 (0,46) 109 165 97 832 |12 m.] 31-12-92
333 415 0,02 0,02 30 900 25 606 3 m.| 31-12-92

Granges 50 (26 689)3 nil (0,79 63 703 56 845 |12 m.] 31-12-92
(1 236) (525) (0,04)| (0,02) 15 086 15 124] 3 m.| 31-12-92

G.T.C. (Gr. Transcont.) 1575 1 009 0,05 0,03 144 661 111 460| 3 m.| 31-01-93
Halifax Developments @ uy hi (55) 3 362 33 249(12 m.| 31-12-92

1 ,05) ,26) 3 8 740| 3m.| 31-12-92
Home Products 374 246 0,03 0,03 9 591 5 546] 3 m.| 31-12-92

Hycroft Resources & Dev. 1 833) (16280) TE oo 1 30 1 a 12 m. 312s
)| (0,05) (0, 10 145 105 m.| 31-12-92

Imperial Metals f sn 3 330 (007) (0.14 2 263 3 222 am. 31-12-92
, (0,16) 131 1 244| 3m.| 31-12-92

Income Trustco (1 50) 1 2 (a a 3 ono 4 ne 1 m. ize
, , m.{31-12-9

Industra Service (2 o) 2 30s (063 198 54 566 47 753 12 m. 32%
, , n.d. nd.| 3m.|31-12-

Ivaco (36 407) (56 385) (251)| (3,50)| 1 094 340] 1 115 813}12 m.| 31-12-92
Jordan Petroleum 2394| 2377 0,20 0,20 16 233 13 193 [12 m. 30-11-92
Loewen Group 26 100} 19 100 0,77 0,61 294 300| 217 800|12 m.| 31-12-92

8500| 6800 0,24 0,21 82 600 61 800] 3 m.j 31-12-92

eon SH) RA) GE |im)sna‘ , m.| 31-01-
MDC Corp. 1107 (1483) 0,04 (0,09) 33 953 21 800 [12 m.| 30-11-92
Mining & Allied Supplies 5 76 nil nit 8 893 9231 3m. [31-12-92

Municipal Financial Corp. 102 715 0,01 0,12 31 383 37 074| 3 m.| 31-01-93
National Sea Products P (10 38 4 a 0:3 (024) > 298 3 2 1 m. 02-01-53

(4562) (4939) (01 m.| 02-01-
Newfoundland Capital (6 300% (4500) (1.27) (0,90) 207 700| 208 800 [12 m.| 31-12-92
Newfoundland Power a = 2 pa 5.0. 5.0. Ses 2 32 695 12 m. 31-1585

5.0. s.0. m.| 31-12-
NomaIndustries 1 288 (10 8 0,04 0,36 583 799] 541 201|12 m.| 31-12-92

376] (1849)| 0,01 0,07 179 186| 161 660| 3m.| 31-12-92

resco GEARBA) 69) th Amines5 50 4 , , m.| 31-12-
Ocelot Energy 4 24) 10 500 0,20 0.63 138 000 57 600 [12 m.| 31-12-92

Ondaatle Corp IN ai] 600 Go| ne) na] 3m|3112%
OptimusInvestments (82 29) (001) nil 6218] 7129] 3m.[31-12-92

mister ME RUE De SR ES BERRIES, , m.| 31-12-

Plexus Resources! 3 269 302 0,28 0,03 9 400 8 283112 m.| 31-12-92
580 685 0,05 0,06 2 702 2 524] 3m.| 31-12-92

Premdor 8516| (1734)| 028 (0,09)| 417 212| 285 322112 m.| 31-12-92
2876 132 0,09 0,01 109 675 85 712| 3m.| 31-12-92

Probe Exploration 350 (75}| 0,03 nil 907 435| 6 m.| 31-12-92

dy Diréretanmen| (9) 25 GR) 98 Bu BSR
Quartex Corp. 348| (106)| 0,02 (001)| _12753| 9577| 6m.| 31-12-92
Repap (209 900)#180 200)3| (2,77)| (3,47)| 1 173 700] 1 065 300 [12 m.| 31-12-92

(95 000)4 (86 200)3 (1.13)| (1.66 329 400| 244 700| 3 m.| 31-12-92
Saratoga Processing 629| 1 254 1,26 2,51 5 945 8 096 [12 m.| 31-12-92
Shaw Industries 9862| 31 883 0,47 1,54 203 588} 285 540|12 m.| 31-12-92
Simard-Beaudry 2242] 3382 0,33 0,49 107 550| 101 668|12 m.| 31-12-92
SNC (Groupe) 93003 4200 0,64 0,34 747 100| 580 800|12 m.| 31-12-92

6500| (1900)| 0,45 (0,17)| 254700) 211 300) 3m.| 31-12-92

Spar Aérospatiale 14 700 11 700 32 50 5a 4s 300 1 2 m. 3ses

3800| 4600 , , m.jot-1z-
Talisman Energy 13 872(104 246) 0,27 (2.07) 195 7411 173 297 (12 m.| 31-12-92
Taro Industries (129) (288) (0,01) (0,03) 3 008 2 734] 3m.| 31-12-92

Véro| G0) 251 0e 08 0) danse
Trimac 27 236| 23 265 0,73 0,63 476 055| 449 047{12 m.| 31-12-92

5310] 2070 0,14 0,05 140 778] 107 685] 3 m.| 31-12-92

United Westburne (8437) (9171)| (0.23) (0.25) 2 117 366( 2 134 676[12m.| 31-12-92
Vivant Natural Spring (221 so. (0.02 s.0. 143 s.o.| 6 m.| 31-12-92

(47) 5.0. nil 5.0. 70 5.0.] 3m.| 31-12-92

Les bénéficeset les pertes sontcelles desactivités poursuivies ;
T:endollars US 2 inclut Un gain non récurrent; 3: inclut une charge non récurrente.
n.d. : non disponible s.0. : sansobjet Tableau : LES AFFAIRES

 

  

Quel type de
préteur vous

permet d'acheter

une entreprise

sans emprunter?
« Unprêteur averti et créatif »
de dire Guy Guérette.

« Voiciles faits: nous voulions
faire l'acquisition d'une entre-
prise américaine mais n’étions
pas prêts à accroître notre
dette au Canada ou emprunter
aux Etats-Unis. Nos fonds
autogénérés étaient élevés
mais pas assez généreux pour
réaliser cette transaction sans
utiliser notre marge de crédit.

« Aprèsréflexion, j'ai choisi de
lancer le défi à RoyNat où
nous avions un prêt à terme
qui nous avait permis
d'acquérir du matériel de
pointe et d'agrandir notre
usine située à Drummondville.

« I n’a fallu que 24 heures! La
solution était si simple!
Suspendre les versements sur
le capital du prêt de RoyNat
pendant un certain tempset
utiliser cet argent pour faire
l'acquisition souhaitée. C'était
pour nous une approche
habile. avertie et créative.

    
  

« En 1986, quand nous avons
établi nos relations d’affaires
avec RoyNat,il s'agissait pour
nous de refinancementet celle-
ci présentait des taux concur-
rentiels et une équipe de pro-
fessionnels compétents résolus
à nous donner un service de
qualité. Bref, des profession-
nels aptesà faire des recom-
mandations créatives de
financement répondant à nos
besoins.

« En affaires, et plus partic-
ulièrement dans le domaine du
financement, le mot clé pour
moi demeure la performance.
Tantet aussi longtemps que
nous pourrons compter sur la
performance de RoyNat, nous
utiliserons ses services. Nous
refinançons avec RoyNat
depuis près de sept ans et avons
toujours été bien servis. »

SPG International fabrique
pour le Canada et les marchés
internationaux des coffres à
outils en métal et en plastique
ainsi que des coffres d’entre-

posage industriels.

Guy Guérette

Président du conseil

SPG International Ltée

Drummondville, Qué.

FINANCEMENT D'ENTREPRISES

 

Anjou (514) 493-4555, Drummondville (819) 477-3801.

Laval (514) 682-1515, Longueuil (514) 670-9210,

Pointe-Claire (514) 426-4200, Québec (418) 683-2177.  
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Ivaco réduit
son déficit
Æ n1992.le producteur

d’acier Ivaco (Mtl, IVA.A,
3,25 $) a diminuésa perte de
56,4 M$,à 36,4 M$. La per-
te est de 2,51 $ l’action con-
tre 3,50 $ l’action.
Le chiffre d'affaires a flé-

chi : il est passé de 1,12 mil-
liard à 1,09 milliard de dol-
lars. Un gain de 16,8 M$,
provenant de l’abandon de
certaines activités (Temper
Corp. et Florida Wire &
Cable), a porté la perte nette
à 19,5 M$ ou 1,71 $ l’ac-
tion.
L'amélioration relative de

la rentabilité provientdes ré-
ductions de coûts et de frais
d'emprunt. L’aciérie cana-
dienne, le groupe des élé-
ments de fixation, le groupe
de tréfileries et le secteur des

 

tuyaux de plastique ont tous
dégagé de meilleurs résultats
d'exploitation en 1992,
Atlantic Steel continue

d’essuyer des pertes impor-
tantes.

Le secteur du montage en
charpentes d’acier de Can-
rom accuse une perte, en rai-
son de la conjoncture de l’in-
dustrie de la construction.
Ivaco continue de s’effor-

cer de réduire sa dette. Pour
ce faire, elle étudie la possi-
bilité de se départir de son
intérêt de 49,8 % dans La-
clede Steel Co.
Elle a retenu les services de

PaineWebber.
Le carnet de commandes

des scieries est bien garni et
s'étend sur une bonne partie
du deuxièmetrimestre.
Le premier trimestre de

1993 devrait se solder par
une perte. [vaco prévoit re-
nouer avec la rentabilité au

 

I
deuxième trimestre grâce
aux majorations de prix de
plusieurs de ses produits.

Placement
privé pour
Unican
E_es Systèmes de sécu-

rité Unican (Mtl, UCS.B,
15,38 $) se sont engagés a
vendre | M de bons de sous-
cription a 15,50 $ chacun a
Burns Fry et BBN James
Capel, en vertu d’un place-
mentprivé de 15,5 M$.
Chaque bon donnera le

droit à son porteur d’acheter
une action subalterne catégo-
rie B d’Unican, sans débours
additionnel. Les bons seront
émis le 23 mars.
Unican a 4,1 M d’actions

B en circulation portant un
vote et 3,3 M d’actions A.

portant [0 votes.

Une banque
d'affaires de
Toronto
achète 3 %
d'Hypocrat

Ha banque d'affaires de
Toronto Pinetree Capital a
récemment acheté. sur le
marché secondaire, 500 000
actions ou 3 % des Ordina-
teurs Hypocrat (Mtl, HYP,
0,85 $).
Pinetree a acheté ces ac-

tions pour fins d’investisse-
ment. La société n’exclut pas
la possibilité d’établir une
relation d'affaires avec Hy-
pocrat.
Pinetree Capital est contrô-

lée par Park Meditech (Tor,

 

 

ma adio au boulot
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ROCK - DÉTENTE   

PMED, 4,90 $), une banque
d'affaires spécialisée dans le
secteur des produits médi-
caux. Sheldon Inwentash et
Steve Saviuk contrôlent
Park Meditech.

SHL complète
son
placement
de 40 MS

B_ a société d’intégra-
tion de systèmes SHL Sys-
temhouse (Mtl, SHK.
11,25 $) a complété le place-
ment de 4,5 M d’actions a
9 $ chacune, auprès de la so-
ciété en commandite War-
burg, Pincus Investors L.P.
Le produit de l’émission fi-

nancera l’achat d’équipe-
ments requis pour la réalisa-
tion de contrats à long terme.
Par ailleurs, SHL System-

house a indiqué qu’elle
contesterait vigoureusement
la poursuite de 50 M$ inten-
tée contre elle par Team
Consultants, une firme de
conception de logiciels d’Ot-
tawa.
Team Consultants accuse

SHL de « viol corporatif ».
Team,à titre de sous-traitant,
a mis au point une technolo-
gie permettant de suivre et
de trouver l'information re-
lative à la livraison des mes-
sageries prioritaires.

T.G. Bright :
la famille
Hatch
privilégie
Wine
Acquisition
HE es actionnaires de

contrôle de T.G. Bright
(Tor,. BRT.A. 17.13 $) ont
l'intention de déposer, com-
me prévu, leur bloc commun
de 54 % à l'offre de Wine
Acquisition et non à celle
des Vins Andres (Tor.
ADWA, 12,63 $).
La famille Hatch récolterait

17 M$ comptantde la vente
de ses actions et de 1.5 M$ à
3 M$detitres émis par Wine
Acquisition.
Les Vins Andres. qui ont

accumulé plus de 12 % du
plus important producteur de
 

   

Canadien Pacifique
Limitée

AVIS DE DIVIDENDE

À une réunion du conseil d'administra-
tion tenue aujourd’hui, un dividende
trimestriel de huit cents (8 €) CAN
par action surles actions ordinaires
en circulation a été déclaré.Il est
payablele 28 avri] 1993 aux détenteurs
inscrits à la fermeturedes registres
le 26 mars 1993.

Par ordre du conseil,

Le Vice-président et secrétaire,
D.). Deegan

Calgary.le 8 mars 1993.   

vins au Canada,offrent 19 $
comptant par action, plus un
dividende de 0,125 $.
Les Vins Andres refusent

de déposer leurs actions à
l’offre de Wine Acquisition,
empéchant l’homme d’affai-
res Leland Verner de récol-
ter 90 % des actions.

BCE vend ses
actions de
TransCanada
PipeLines

KES CE(Mt, B, 46,13 $)
a vendu les 7,9 M ou 4,5 %
d’actions de TransCanada
PipeLines (Mtl, TRP,
18,13 $) qui lui restaient. La
vente a levé 150 M$ pourle
holding BCE.
La vente des actions rési-

duelles s'est effectuée plus
rapidement que prévu, grâce
à l'intérêt du milieu financier
newyorkais pour TransCana-
da PipeLines (TCPL). L'ac-
tion de TCPL est récemment
passée de 16 $ à 18 $.
Les 178 M d'actions de

TCPL sont maintenant entre
les mains d'institutions et
d'investisseurs individuels.
Aucun actionnaire ne dé-
tient plus de 5 % des actions
du distributeur de gaz naturel
par pipeline.
TCPL a fait part de son in-

tention de prolonger son pi-
peline en sol américain.
Les analystes s'attendent à

ce que TCPL achète le distri-
buteur de gaz naturel de San
Francisco Pacific Gas
Transmission, d'ici 12
mois.
Une telle acquisition ferait

de TCPL le plus important
distributeur de gaz naturel en
Amérique du Nord.
Une proportion de 40 % de

son actif serait cn sol améri-
cain.

Émission de
droits pour

Markborough

EVE arkborough Pro-
perties (Tor, MKP, 2.85 $)
ont complété le placement de
238 M$ de droits de sous-
cription auprès de leurs ac-
tionnaires.
Markborough est un pro-

priétaire de centres commer-
ciaux, de terrains à aména-
ger. d'immeubles à bureaux
et de bâtiments industriels,
au Canadaet aux Etats-Unis.
En vertu de ce placement,

The Woodbridge Co., pro-
priété de Kenneth R.
Thomson de Toronto, a por-
té son intérêt dans Markbo-
rough à 83,2 %.
M. Thomson, également

actionnaire de contrôle de
The Thomson Corp. (Tor.,
TOC, 13,88 $), détient direc-
tement 400 000 actions de
NN
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LA CONSTRUCTION RÉSIDENTIELLE CHUTE
DE 23 % EN FEVRIER
En chiffres corrigés des variations saisonnières,
l'équivalent de 22 100 unités ont été mises en
chantier en février, contre 28 700 en janvier p. 53

                                                                                                                                                                               

LE GOUVERNEMENT CRÉERAIT 20 000 EMPLOIS
EN DÉREGLEMENTANT LA CONSTRUCTION
RESIDENTIELLE
Un sondage commandéparl'APCHQ rapporte que 46 % des
québécoisestimentque|essalaires dans!industrideA

Plus de 1 M de Di de bureaux encore en négociations

Bureaux à Montréal
loués à plus de 50 %
HEL_es nombreuses enten-

tes de location ont en peu de
temps changé le portrait du
marché immobilier montréa-
lais. Plus de 50 % des bu-
reaux sont loués dans tous
les immeubles neufs.
La Tour IBM/Marathon est

l’immeuble qui s’est rempli
le plus rapidement. Toute
proportion gardée, l’immeu-
ble situé au 1250 du boule-
vard René-Lévesque Ouest a
actuellement deux fois plus
de locataires que ses concur-
rents. Le taux d'occupation y
est de 65 %, mais 79 % des
bureaux sontloués,a indiqué
Dominique Saucier, direc-
teur de la location pour la
Société immobilière Mara-
thon, un des deux propriétai-
res de l'immeuble.
Outre IBM, locataire ma-

jeur et copropriétaire, les
principaux occupants sont la
firme comptable Price Wa-
terhouse, le cabinet d’avo-
cats Heenan Blaikie, le
courtier en valeurs mobiliè-
res Midland Walwyn Capi-
tal, la Compagnie d’assu-
rance Chubb du Canadaet
les Entreprises Repap. Ré-
cemment, les Produits fo-
restiers Canadien Pacifi-
que signaient une entente de
quelque 70 000 pi2, a souli-
gné M. Saucier. L'entreprise
n’a toutefois pas encore em-
ménagé dans le plus haut
gratte-ciel de Montréal.
Au dire de M. Saucier, Ma-

rathon a actuellement des
discussions avec des locatai-
res éventuels pour l’équiva-
lent de ! M de pi? de bu-
reaux.

Centre de
commerce :
60 % loué

Malgré toutes les critiques
à son endroit, le Centre de
commerce mondial arrive au
deuxième rang quant à la
proportion de bureaux occu-
pés et loués. Il devance deux
des trois autres immeubles
construits récemment, soit le
1000, de La Gauchetière et
la Tour McGill College, au
1501, de l’avenue du même
nom.
ManonParisien, directrice

générale adjointe du Centre
de commerce mondial, a af-
firmé que 60 % des bureaux

du complexe ont trouvé pre-
neurs. Le quart des bureaux
sont loués, mais encore inoc-
cupés. Il s’agit de locaux ré-
servés à la firme Ivanhoé
(55 000 pi?). mais également
à cinq nouveaux locataires,
qui totalisent au delà de
80 000 pi? de superficie.
Mme Parisien a dit que ces
ententes formelles avec les
cinq locataires seront annon-
cées officiellement d’ici peu.
Selon nos informations,
BCP Stratégie Créativité,
la Société immobilière
Trans-Québec (SITQ) et la
Ville de Montréal pour-
raient signer des ententes
prochainement avec le Cen-
tre de commerce. Ces entre-
prises ne font pas partie des
cinq ci-haut mentionnés
(80 000 pi?), a indiqué Mme
Parisien, qui n’a pas nié que
le Centre négociait avec ces
trois autres locataires.
Selon elle, toutefois, ces

trois locataires sont en négo-
ciations avec plusieurs pro-
priétaires immobiliers en
même temps, commec’est
généralement le cas pourles
locataires qui se cherchent
des bureaux.
Néanmoins, il y a fort à pa-

rier que la SITQ et la divi-
sion de la Ville de Montréal
iront au Centre de commer-
ce. En effet, le Centre de
commerce appartient à la
Ville de Montréal à la hau-
teur de 37,5 % et à la Caisse
de dépôt et placement du
Québec, principal actionnai-
re de la SITQ, à 45 %.
Selon Mme Parisien, le

Centre de commerce a des
négociations sérieuses avec
des locataires éventuels pour
l’équivalent de 200 000 pi?
de bureaux.
Les principaux locataires

du complexe immobilier
sont le ministère des Affai-
res internationales, qui oc-
cupe 50 000 pi?, et Nor-
thern Telecom, qui occupe
33 000 pi?. L'objectif du
Centre de commerce est
d’avoir loué tous ses bureaux
à la fin de 1994.
Le 1000, de La Gauchetiè-

re arrive au troisième rang
dans cette chasse aux loca-
taires. La Corporation de
développement Brookfield,
principal propriétaire de
l’immeuble, a réussi à louer

 

TAUX D'OCCUPATION DES NOUVELLES
TOURS DE BUREAUX À MONTRÉAL
 

Superficie Taux Proportion
(pid) d’occup. des espaces

loués
 

Tour IBM/Marathon
1000, de La Gauchetière
Tour McGill College
Centre de commerce mondial  

1010 000| 65 % 79%
910 000] 34 % 55 %
410 000| 30 % 52 %
550 000| 35 % 60%  
 

Tableau : LES AFFAIRES 
55 % des bureaux. Actuelle-
ment,le tiers des bureaux
sont occupés.
« Nous avons une position

qui nous permet d’étre plus
sélectif que l’an dernier.
Nous demeurons tout de
même agressifs avec les lo-
cataires de qualité », a dit
aux AFFAIRES Craig
Shannon, premier vice-pré-
sident de Brookfield, région
du Québec.

La Banque TD
au 1000 ?

Les principaux locataires
du 1000, de La Gauchetière
sont l’entreprise de télécom-
munication  Téléglobe
(225 000 pi2), la firme d’ac-
tuaires Martineau Proven-
cher (17 000 pi2), le cabinet
d’avocats De Grandpré Go-
din (27 000 pi2), le cabinet
d’avocats Mcdougall Caron
(14 000 pi?) et l’armateur
Fednav (27 000 pi?).
Ajoutons que BCE y dé-

ménagera prochainement son
siège social, entraînant avec
elle BCE Telecom et Bim-
cor, pour un total de
118 000 pi2.
Selon nos informations,

non confirmées, le gestion-
naire de portefeuille Place-
ments TAL et la Banque
Toronto-Dominion négo-

 

cient activement avec
Brookfield pour y louer des
bureaux. La TD cherche en-
tre 40 000 et 50 000 pi2 de
bureaux.
M. Shannon affirme que

Brookfield a des négocia-
tions sérieuses avec des loca-
taires éventuels totalisant
260 000 pi? de bureaux.
D'autres discussions, moins
avancées, sont en cours avec
des entreprises en quête de
bureaux totalisant quelque
350 000 pi.
Le dernier né des édifices

de bureaux, la Tour McGill
College, traîne légèrement
de la patte en ce quia trait à
la proportion des locaux
loués. La semaine dernière,
le conseiller en investisse-
ment Montrusco et associés
a donné son accord pour un
bail de plus de 10 ans à la
Tour McGill College, faisant
passer le taux de locaux
loués de l'immeuble à 52 %.
L'entreprise y occupera
15 000 pi? au 28e étage de
l’immeuble. Actuellement, le
gratte-ciel est rempli à 30 %.
Les principaux locataires

sont Pétro Canada, le cour-
tier en valeurs mobilières
Burns Fry, la compagnie
d'assurance North Ameri-
can Life et Sodema.
Cette multiplication des

transactions a considérable-
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qu'ils

ment changé le marché
montréalais des bureaux de-
puis quelques mois. Il estfi-
ni le temps où les propriétai-
res louaient presque à perte
pourattirer les locataires,
Selon Patrick Hamaoui.

directeur du marketing du
courtier Colliers Pierre-
mont, le taux réel net (faux
effectif net) des immeubles
de catégorie À tourne autour
de 6 $ le pi? actuellement.
Or, il n’y a passi longtemps,
les propriétaires ne mettaient
que 0,60 $ le pi? dans leurs
poches. Le taux réel net est
le taux après déduction des
nombreux incitatifs, tels les
améliorations locatives, les
moisde loyergratuits, etc.
« D'ici la fin de 1993, les

immeubles neufs de catégo-
rie À se rempliront graduel-
lement, les taux y augmente-
ront et la concurrence sera
de plus en plus vive dansles
vieux édifices de catégorie
A, a dit M. Hamaoui. C’est
déjà commencé. »
En d’autres mots, il s’agit

du jeu de la chaise musica-
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IMMOBILIERS

PROPOSE
BUREAUX À LOUER

tous les immeubles neufs sont

le : les nouveaux immeubles
attirent les locataires des
vieux immeubles de catégo-
rie À, qui à leur tour doivent
tout mettre en oeuvre pour
attirer des locataires des im-
meubles de catégorie B, etc.
« Nous avons augmenté les

taux de location de la partie
supérieure de l’édifice,
maintenu ceux de la partie
mitoyenne et sommesplus
flexibles pour ceuxde la par-
tie inférieure », a dit M.
Shannon, à propos du 1000,
deLa Gauchetière.
A voir la disparition gra-

duelle des importantes su-
perficies contiguës de bu-
reaux, certains propriétaires
d'immeubles moins récents
adoptent une attitude diffé-
rente. Ils préfèrent attendre
que la rareté s’installe et que
les taux augmentent pour par
la suite mettre leurs nom-
breux bureaux contigus sur
le marché. C’est ce que fait
notammentla SITQ.

i
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1001, BOUL. DE
MAISONNEUVE

EST

Près dela station de

métro Berri/UQAM

De 5 000 à 30 000 p?

Sécurité 24 heures
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« INE émesi elle com-
porte quelques inconvé-
nients, la Réforme Ryan,
dont la surtaxe est la princi-
pale conséquence, profitera
globalement aux propriétai-
res d’immeubles non rési-
dentiels », estime Michel
Léonard, président du
Groupe Léonard McKea-
gue.
Cette déclaration, faite

après la manifestation tumul-
tueuse d'un groupe de pro-

priétaires à l’hôtel de ville de
Montréal, est plutôt décon-
certante.
« Ce sont des petits pro-

priétaires mal informés qui
ont manifesté. Les grands
propriétaires, eux, n’étaient
pas là parce qu’ils ont déjà
trouvé le moyen detirer pro-
fit de la situation, a déclaré
M. Léonard aux AFFAIRES.
« Qu’est-ce que ça peut

bien faire que le compte de
taxes envoyé aux propriétai-

ang PROMANAC gm»
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COIN BLEURY/
STE-CATHERINE

Idéalementsitué

De 80u pc a 10 000 p?

Bail a court terme ou

au mois

Prix très compétitifs

222, HENRI-
BOURASSA EST

Près du métro

Plusieurs petits

bureaux de 250 pi?

jusqu'à 1 000 pi”. Idéal

2250, RUE GUY

Près métro Guy

Concordia

4 locaux de 500 p° à

800 p?

Bureaux/commerces

Garage intérieur

disponible

6125, HENRI-
BOURASSA EST

Bureaux de 500 pi” à

10 000 p° et Magasins /

Espace commercial

dont 6 000 pi’ équipés

pour professionnels pour club de santé

BUREAUX À SOUS-LOUER
 

WESTMOUNT
Avenue Greene 3,260 pi.

Prix exceptionnel

—_—_—

ENTREPOSAGE ET
PETITE INDUSTRIE

ST-LÉONARD
rue Meaux / Bd.

Grandes Prairies

Jusqu'à 10 000 pî.

   A. VAN HERCK
FRI, CCIM

282-7654

CourtageWYLtée
1311, avenue des Pins ouest

MONTREAL, (Québec)
H3G 1B2  
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Dans l'ensemble, la Réforme Ryan profitera aux
res ait augmenté ? Ils vont
refiler entièrement la facture
à leurs locataires. Ce sont les
locataires qui devraient des-
cendre dans la rue ! »
Cela dit,il faut bien admet-

tre que la façon dont la Ville
de Montréal a appliqué la
nouvelle surtaxe comporte
quelques inconvénients pour
les propriétaires.

Deux inconvénients
pour les
propriétaires

Premièrement, les proprié-
taires sont devenus responsa-
bles des mauvaises créances.
Avant, si un locataire ne
payait pas ses taxes, c'était
le problème de la Ville ;
maintenant, c’est celui des
propriétaires.
Deuxièmement, les pro-

priétaires devront attendre
un an avant de recevoir le
dégrèvement pour espaces
inoccupés que leur accorde
la Ville de Montréal et ce,
sansintérêt.
Sans nier l’importance de

ces deux facteurs de mécon-
tentement, tout porte à croire
que les propriétaires, les plus
avisés en toutcas, trouveront
un moyen detirer leur épin-
gle du jeu.

Une mesure qui
peut s’avérer
très lucrative

D'abord, les propriétaires
pourront se prendre des frais
de gestion pouvant atteindre
15 % sur la surtaxe. Cette
mesure peut s'avérer très lu-
crative pour eux. Monit In-
ternational, un des plus im-
portants propriétaires immo-
biliers de Montréal, l’a déjà
adoptée (voir article ci-con-
tre). Et 1l sera sans doute
imité par d'autres puisque, à
moins d’indication contraire
dans les baux, rien ne les
empêche de le faire.
Certains baux comprennent

même une clause qui permet
aux propriétaires de se pren-
dre des frais de gestion sur
les taxes foncières. Dans ce
cas, il n’existe aucune solu-
tion de rechange pourles lo-
cataires.

Profiter de l’annexe

En outre, des propriétaires
tenteront sans doute de profi-
ter d’une technicalité, soit

 

>lusieurs locataires
qui reçoivent leur compte
de taxes ces jours-ci ne s’y
retrouvent pas. C’est pour-
quoi nous avons demandé à
Bernard Gélinas, du
Groupe Léonard McKea-
gue, d’éclairer leur lanter-
ne.
L'an dernier, les locataires

de Montréal ont reçu deux
comptes de taxes : un pro-
venant de leur propriétaire
et comprenant toutes les
taxes (incluant la surtaxe) et
un compte de taxe d’affai-
res (ou locative) envoyé par
la Ville de Montréal. Cette
année, ils recevront un seul
compte,du propriétaire.
En 1992, la taxe générale

était de 1,72 $ par 100 $
d’évaluation ; cette année,
elle est de 1,78 $.
La taxe olympique était de

0,168 $ par 100 $ d’évalua-
tion l’an dernier : elle est
descendue à 0,087 $ cette
année. La taxe scolaire a
elle aussi diminué, passant
de 0,1612 $ à 0,141 $.
L'an dernier, il n’y avait

 

Comment lire son compte de taxes
 

FACTURE ENVOYEE PAR LE
 

 

 

PROPRIETAIRE

1992 1993

Taxes fonciéres
(par 100 $ d'évaluation)

Générale 1,72$ 1,78 $
Olympique 0,168 $ 0,087 $
Scolaire 0,1612 $ 0,1410 $
Eau et services aucune 1,00 $
Surtaxe 0,526 $ 2,060 $

Total 2,575 $ 5,068 $
 

FACTUREDE LA VILLE DE MONTRÉAL
 

Taxes locatives
  Affaires, eau et services 18,36 % aucune 
  

pas de taxe d’eau et de ser-
vices ; on en a instauré une
cette année etelle est de | $
par 100 $ d'évaluation.
La surtaxe à Montréal a

fait un bon prodigieux : de
0,526 $, en 1992, elle a
quadruplé à 2,06 $, cette
année.

Source : Groupe Léonard McKeague
Tableau : LES AFFAIRES

 

Autotal, les taxes fonciè-
res s'élevaient à 2,575 $ par
100 $ d’évaluation l’an der-
nier, comparativement à
5,068 $ cette année.
Par contre, on a aboli en

1993 la taxe d’affaires équi-
valant à 18,36 % de la va-
leur locative (loyer brut).
 

 

H__ augmentation de la
surtaxe a de quoi faire pani-
quer les plus stoïques. La
situation n'est cependant
pas si dramatique, comme
le démontrent les deux
exemples réels présentés
dansces pages.
Dans le premier cas, en

dépit d’une hausse de
0,70 $ à 4,08 $ le pi? de la
surtaxe, le locataire paiera
0,46 $ de moins, en raison
de l'abolition des taxes
d’affaires, d’eau et de servi-
ces de 3,79 $ le pi.
Dansle second cas, la sur-

taxe est passée de 0,71 $ à
4,13 $ le pi?.
Toutefois, comme il n’y a

plus de taxes d’affaires, 
 

La surtaxe a augmenté, mais la
taxe d'affaires est disparue
 

 

 

 

    
  

services
(3,67 $), la charge fiscale
d’eau et de

DEUX EXEMPLES
LOCATAIRE À LOCATAIRE B

1992 1993 1992 1993
au pi? au pi?

Taxes payables
au propriétaire
(scolaire et foncière) 273$ 268$ 2778) 271%
urtaxe 070% 408% 0718) 413%

Taxes payables à la
Ville de Montréal
(affaires, eau et services) 3,79 $ aucune 3,67 $ aucune

Total 1,22 $ 6,76$ 7,15$| 6,84$
- 0,46 $ - 031$

Source : Groupe Léonard McKeague
Tableau : LES AFFAIRES

 

totale a été allégée de
0,31 $ le pi?   

l’annexe du rôle. L'annexe
est une liste dressée par la
Ville pourétablir le pourcen-
tage contributif de chaque
locataire d'un immeuble à la
surtaxe. Or, selon M. Léo-
nard, ce pourcentage est éta-
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bli selon des critéres trés
subjectifs.
Ainsi, par exemple, un lo-

cataire occupant 10 % d’un
immeuble pourra se retrou-
ver avec un pourcentage
contributif de 12 %. « Dans

un cas semblable, des pro-
priétaires exigeront 12 % du
montant total des taxes, au
lieu de 10 %, a expliqué M.
Léonard. S’ils font cela à
tous les locataires, les pro-
—_—
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proprietaires de Montréal
priétaires percevront plus de
100 % du compte de taxes et
mettront la différence dans
leurs poches. »
Seuls les locataires dont le

pourcentage d'occupation est
indiqué dans le bail et assez
avisés pour s'objecter pour-
ront éviter de payer plus que
leur part de taxes.
Par ailleurs, les propriétai-

res doivent payer la surtaxe

vent payer la taxe foncière à
raison de 1/12 par mois, Si
c’est le cas, ils ne sont pas
obligés de faire deux verse-
ments.

La surtaxe : une
taxe foncière

« Des propriétaires argu-
menteront probablement que

la surtaxe n’est pas une taxe
foncière, mais une taxe d’af-
faires : ceta est faux. Lestri-
bunaux ont déjà statué sur
cette question. La surtaxe est
bel et bien une taxe fonciè-
re », a indiqué Bernard Gé-
linas, conseiller du Groupe
Léonard McKeague.
Un petit conseil en termi-

nant. Si vous songez à démé-

nager, sachez que certains
immeubles neufs ont été éva-
lués commes'ils étaient vi-
des ou presque.
Les taxes de ces immeu-

bles seront donc basses au
début, ce qui représente un
atout important pour leurs
propriétaires. Attention ce-
pendant: ces taxes risquent
d'augmenter rapidement, au

rythme où ces immeubles se
rempliront.
Donc, si vous comparez le

compte de taxes d’immeu-
bles neufs commele 7000,
de La Gauchetière, le 1250,
boulevard René-Lévesque
Ouest, la Tour McGill Colle-
ge ou le Centre de commerce
mondial avec celui d’édifi-
ces moins récents commela

Place Ville-Marie, la Place
Bonaventure ou la Place Vic-
toria, vous vous ménagez de
mauvaises surprises.

DNACN

ROMENT
 
 en deux versements, le ler

mars etle ler juin. Et ils exi-
geront sans doute que leurs
locataires fassent de même.
Toutefois, certains baux sti-
pulent que les locataires peu-

La Tour
Scotia :
un
exemple
éloquent
B_ a nouvelle Tour

Scotia constitue un exem-
ple éloquent des avan-
tages que pourront tirer
les propriétaires de la
nouvelle surtaxe. Le jour-
nal LES AFFAIRES a en
effet obtenu copie d’une
facture envoyée par Mo-
nit International, pro-
priétaire de cet édifice, à
l'un de ses-locataires.

 
 

Fais de gestion

Ce locataire, dont nous
tairons le nom, occupe
35 000 pi?, soit 10 % de
la superficie totale de la
Tour Scotia, située rue
Sherbrooke. Le compte
de taxes (surtaxe et taxe
d’eau) envoyé à ce loca-
taire se chiffrait à quelque
400 000 $. Or, il est clai-
rementindiqué sur la fac-
ture que le propriétaire se
prenait des frais de ges-
tion de 15 % sur ce mon-
tant, ce qui représente pas
moins de 60 000 $, ou
1,70 $ le pi2.

Qui ne risque
rien n’a rien

Qui plus est, le bail de
ce locataire stipulait clai-
rement que le propriétaire
ne pouvait se payer des
frais de gestion sur les
taxes. Monit a finalement
renoncé à ces 60 000 $
quand le locataire lui a
rappelé cette clause. Qui
ne risque rien n'a rien,
s'est sans doute dit ce
propriétaire.
Monit International est

l’un des plus importants
propriétaires immobiliers
de Montréal. S’il exige
des frais de gestion sur
les taxes, il y a fort à pa-
rier que d'autres vont ou
l’ont déjà imité.     

Plusieurs

locataires

donneraient

n'importe quoi

pour obtenir

la qualité

Standard

 

Posséder une propriété est une chose. La gérer avec brio

en est une autre. À la Standard Life, nos solides

ressources financières nous permettent de donner

priorité aux besoins de nos locataires.

Résultat : lors d'un récent sondage mené par une firme

indépendante, nos locataires de partout au Canada

ont exprimé un haut niveau de satisfaction envers

nos services. Comme nous assurons la gestion de plus

de 9 millions de pivds carrés d'espace de qualité

à vocation commerciale, industrielle ot résidentielle,

dans plus de 85 propriétés réparties dans 2-4villes

au Canada, ce gage de confiance témoigne

vraiment de la qualité Standard

1001, boul de Maisonneuve Quest, Montréal

Pour de plus amples renseignements sur cette propriété

ou sur l'une de nos 85 propriétés au Canada,

communiquez avec notre équipe régionale de gestion

immobilière, à Montréal aux numéros suivants :

tél : (514) 932-0452, télécopieur : (514) 939-1623,

 

STANDARD LIFE
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Les designers d'intérieur tributaires du
marché de l'immobilier com
H_ a conjoncture écono-

miqueactuelle influence for-
tement les activités des desi-
gners d'immeubles commer-
ciaux.
« Le marché des édifices

de bureaux est à ce pointfa-
vorable aux locataires qu’ils
peuvent négocier les condi-
tions de location qui leur
sont les plus avantageuses.
Dans un tel contexte, les de-
signers et même les fournis-
seurs de matériaux d’aména-
gement intérieur ne peuvent
que suivre le mouvementet
les exigences des locatai-
res », a déclaré Sébastien
Miuccio, associé exécutif
d’Innova Design.
M. Miuccio a constaté que

les locataires demandentac-
tuellement des miracles de la
part des designers.
« Le défi, pour nous, c'est

de faire mieux qu’avant avec
des budgets limités. En d’au-
tres termes, les clients nous
demandent de réaliser à fai-
bles coûts des projets qui
donnent l'impression d’avoir
nécessité de gros investisse-
ments. »
Le spécialiste a également

noté que ces mêmes locatai-

 

 CONSULTANTS

res ont de plus en plus ten-
dance à demander, aux frais
des propriétaires ou des pro-
moteurs, plusieurs plans
d'aménagement avant de
prendre une décision finale.
« Nous facturons ces plans à
0,10 $ le pi?. C’est une misè-
re », a-t-il ajouté.
La nature des mandats con-

fiés aux designers s’en res-
sent également. Alors que
les entreprises devraient nor-
malement se préoccuper
d'expansion et de croissance,
il est actuellement plutôt
question de restructuration.
« On me demande bien plus
qu’autrefois de concevoir un
aménagement en fonction de
réduction future de person-
nel que l’inverse », a noté
M. Miuccio.

Des acquis
définitifs

Si la clientèle se montre ré-
ticente à engager de gros
budgets d'aménagement, il
n’est toutefois pas question
de reculer sur les acquis des
20 dernières années.
« Au début des années 70,

l'accent a été mis sur la qua-

ON PREND
RACINE
LACONFÉRENCE

DES RÈGIES RÉGIONALES
DE LA SANTE ET DES SERVICES

SOCIAUX DU QUEBEC
(CRRSSS)

A UNE NOUVELLE ADRESSE:
580, GRANDE-ALLÉE EST

BUREAU 150
QUÉBEC

XA Co 71 IN =
If MM OBI LI ERS

 

A AGI A TITRE D'EXPERTS-CONSEILS
AUPRES DU LOCATAIRE EXCLUSIVEMENT

LA PROCHAINE FOIS,
POUR TIRER LE MAXIMUM DE VOTRE BAIL COMMERCIAL,

FRAPPEZ A LA BONNE PORTE!

418. 692. 2561

 

lité de vie au bureau. Ce fut
un tournant pour notre pro-
fession. On s’est mis à parler
de mobilier ergonomique.
Les entreprises se sont sou-
ciées d'organiser les espaces
de travail en fonction du
confort de leurs employés »,
a déclaré Georges Hauspy,
associé principal de Mou-
reaux Hauspy.

Il estime que ces préoccu-
pations reliées à l’aménage-
ment des lieux de travail ne
devraient plus être remises
en cause.
« Les employeurs y ont

trouvé un avantage décisif:
les gains de productivité de
leur personnel », a-t-il préci-
sé.
Maigre consolation pour

les designers, il existe tout
de même une catégorie de
locataires d’immeubles de
bureaux qui ne lésinent pas
sur les dépenses d’aménage-
ment.
Selon Micheline Hender-

son, associée de Klein Hen-
derson Architecture De-
sign, la clientèle se diviserait
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Sébastien Miuccio : « La situation économique actuelle empêche l’émergence de v

mercial

  %

  

érita-

bles tendances chez les designers. L'heure est plutôt aux négociations serrées afin d’obte-
nir le meilleur produit au meilleur prix. »

en deux groupes : celle qui
recherche les économies et
celle qui se soucie d’abord
du résultat esthétique.
« Il y a des entreprises qui

se doivent, à tout prix, de se

démarquer de la concurrence
en imposant leur image, et
celle-ci passe d’abord par le
prestige des lieux de travail.
I! s’agit, en particulier, des
firmes internationales, mais

également des bureaux de
professionnels, tels les avo-
cats ou les comptables. »

CHECN

be SMET

Timide percée des produits écologiques
HFÆ écemment,de plus

en plus de matériaux écolo-
giques ontfait leur appari-
tion sur le marché de la dé-
coration et de l’aménage-
mentintérieur.
Toutefois, ces produits

semblent encore relative-

ment mal connus par les de-
signers et leur clientèle les
exige rarement.
« En ce qui concerne les

composants de mobilier, par
exemple, nous en sommes
encore à tester leur qualité et
leurs possibilités d’harmoni-

sation avec du mobilier plus
conventionnel », a déclaré
Christian Bélanger, associé
de Plouk Design. Plouk De-
sign s’est vue confier récem-
ment l’aménagement inté-
rieur du Musée d’art con-
temporain de Montréal.

 

  

LE 1200, CHOMEDEY
ADRESSE L'EXCELLENCE
C’est ici que vous trouverez un environnement d’affaires et
une dimension humaine à la hauteur de votre entreprise!

L'Excellence…
de l’immeuble
Moderneet bien aménagé avec
vue panoramiquede Laval et
du grand Montréal.

L’Excellence...
de l'emplacement
Près du nouveau Palais de
justice de Laval, à 15 minutes
du centre-ville de Montréal.
Accès à 2 aéroports interna-
tionaux grâce à de nombreuses
autoroutes.

L'Excellence...
des services
Stationnement extérieur et
intérieur, transport en
commun. Désservi par de
nombreux hôtels, restaurants
et centres commerciaux.

À la recherche de
l’Excellence, on s’addresseà:

PRESUD
Tél.: 737-5432   

La prise de conscience,
mais surtout la connaissance
des matériaux écologiques
sont cependant plus dévelop-
pées en ce qui conceme les
compositions chimiques des
produits de base de la déco-
ration tels les colles, les
peintures et teintures ou
mêmeles fils synthétiques
qui entrent dans la fabrica-
tion destapis industriels.
Ces substances sont la

source d’émanations toxi-
ques en milieu de travail. El-
les peuvent occasionner de
sérieux malaises physiques
aux travailleurs.
Selon Georges Hauspy,

associé principal de Mou-
reaux Hauspy, de plus en
plus de designers se rensei-
gnent auprès de leurs four-
nisseurs et exigent d'utiliser
les substances qui respectent
l’environnement, lorsque le
coût du produit écologique
est comparable à celui du
produit conventionnel.
M. Hauspy a également in-

diqué que les membres de sa
profession ont recours, plus
souvent que par le passé, à
des teintures sur des maté-
riaux facilement renouvela-
bles afin de donner l’appa-
rence de produits nobles et
rares.
« Le plastique laminé peut

ainsi prendre l’apparence de
bois. On peut également uti-
liser des bois très communs,
commele chêne,et leur don-
ner l’aspect d’une essence
plus précieuse et plus chère
comme l’acajou », a pour-
suivi M. Hauspy.
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Air Transat déménage son siège social à Blainville
He transporteur aérien

Air Transat déménage son
siège social de Saint-Janvier
à Blainville, a appris LES

AFFAIRES.
« Nous avons voulu profi-

ter du marché favorable aux
locataires. Nous avons fait

une bonne affaire », a décla-
ré François Legault, prési-
dent de l’entreprise, au cours
d’un entretien téléphonique.

Le Groupe CGI quitte la Place Ville-Marie
He Groupe CGIquit-

tera la Place Ville-Marie à la
fin d’avril pour emménager
au 1210 et au 1130 de la rue
Sherbrooke Ouest.
Le siège social de CGI oc-

cupera près de 25 000 pi? au
7e étage et sur une partie du
8e étage du 1130 de la rue
Sherbrooke Ouest, un im-
meuble qui appartient au Dé-
veloppement J.K., du pro-
priétaire Joseph Kracouer.
L'entente de location, signée
à la fin de janvier, prévoit
que le bail aura une durée de
10 ans, a indiqué André Im-
beau aux AFFAIRES. M.
Imbeau est vice-président,
administration et finances,
de CGI.
En outre. la Corporation

Volvox et l'équipe de CGI
affectée au projet Volvox
s’installerontà la fin avril au
1210, Sherbrooke Ouest, un
immeuble qui appartient à
Yale Properties, des frères
Mashaal. Il s’agit d'une
sous- location de locaux

d’Alcan. L'entente, qui porte
sur 11 000 pi? de bureaux,
est valide jusqu’en avril
1997, date probable de la fin
du projet Volvox, a souligné
M. Imbeau.
« Ce n’est pas un contrat-

échange avec Alcan. Les lo-
caux d'Alcan faisaient notre
affaire parce que le bail y
vient à échéance à court ter-
me, comme le projet Volvox.
De plus, ces locaux d’Alcan
sont près de nos nouveaux
bureaux », a expliqué M.
Imbeau.

Le projet Voivox

Volvox est un projet de re-
cherche dont l'objectif est de
développer des systèmes in-
formatiques d'aide a la prise
de décision en matière envi-
ronnementale.
Quatre sujets seront plus

particulièrement traités :
l'implantation de centrale
hydro-électrique, la gestion
des matières dangereuses, la

SERVICES
IMMOBILIERS.
PROPOSE

 

BUREAUX A LOUER
 

3750, CREMAZIE
EST

De 1 000 a 20 000 p?

Garage intérieur

Prix très compétitifs

7744, SHERBROOKE

EST

Prés métro Honore-

Beaugrand, immeuble

pour professionnels

De 300 a 5 000 p?

————

LOCAL INDUSTRIEL -
ENTREPOSAGE

STE-THERESE
213, rue A. Robert

De 1 000 a 7 000 p?

   
A. VAN HERCK -

FRI, CCIM

282-7654

CourtageWLLtée
1311, avenue desPins ouest

MONTREAL, (Québec)
H3G 1B2  

gestion du transport de ma-
tières dangereuses et la ges-
tion du territoire. Le projet
de 55 M$ est subventionné à
55 %.
A la Place Ville-Marie,

CGI occupe 29 000 pi? de
superficie de bureaux depuis
décembre 1986, Il s’agit de
bureaux sous-loués d’Alcan.
Le Groupe a d’autres lo-

caux sur l’Ile-des-Soeurs
(10 000 pi?), de même qu’à
Dorval (12 000 pi2), ou il
gère le centre informatique
d'Alcan.

 

Professionnel indispensable,
l'évaluateur agréé est le seul qui
formule une opinion impartiale et
motivée surla valeur d'une propriété.
Son analyse s'appuie sur des
méthodes rigoureuses et éprouvées.

Plus précisément, l’immeu-
ble, d’une superficie de
27 000 pi?, sera érigé le long
de l'autoroute 15, à Blain-
ville, « à sept minutes en
voiture de l’aéroport Mira-
bel ». Le transporteur aérien
pourra d'ailleurs installer
une immense pancarte sur le
bord de l'autoroute des Lau-
rentides. Le déménagement
est prévu pour le [er mai.
Air Transat, qui sera le seul

occupant de l'immeuble, a
signé un bail de 10 ans avec
le Groupe Montoni, promo-
teur du projet. Le gérant du
chantier sera Syscomax.
L'investissement pour Mon-
toni est de quelques millions
de dollars.
Fait particulier, Air Transat

peut résilier le bail après
cinq ans, moyennant une fai-

ble indemnité. Les dirigeants
ont fait inscrire cette clause
au bail afin de se prémunir
contre des changements dans
la vocation de l'aéroport Mi-
rabel. « Si toutes les activi-
tés sont rapatriées à Dorval,
par exemple, nous pourrons
nous retourner de bord faci-
lement », a expliqué M. Le-
gault.
En outre, Air Transat a

jugé qu'il était plus rentable
de louer des locaux à Blain-
ville plutôt que d’emména-
ger à quelques pas de l’aéro-
port Mirabel. « Compte tenu
du loyer et des coûts de sta-
tionnementplus élevés à Mi-
rabel, il est plus rentable de
s'installer à Blainville,
mêmeen utilisant deux auto-
bus pour amener l'équipage
à Mirabel », a affirmé M.

 

Legault.
Depuis quatre ans, le siège

social de l’entreprise est à
Saint-Janvier, au coin de la
rue La Paix et de la route
117. Les quelque 250 em-
ployés de bureaux seront ap-
pelés à déménager. En tout,
Air Transat emploie 850 per-
sonnes, dont 350 agents de
bord et 125 pilotes.
A Montréal, Air Transat a

des bureaux aux 3e ct 4e
étages du 300, Léo Parizeau
(20 000 pi?), à l’embouchure
du Mont-Royal. L'entreprise
y loge son grossiste en voya-
ge de vacances.

IFANEEE
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Au Québec,plusde 1000 évaluateurs agréés,

commeGilles Simard, E,A., exercentleur profession
en pratique privée ou publique, pourle bénéfice de

personnes, d'entreprises, d'institutions
et de gouvernements.

Appelé à témoigner comme expert dans des
dossiers d'expropriation, de succession, de divorce,

de contestation d'évaluation municipale ou tout
autre cas delitige, Gilles Simard justifie devant les

tribunauxla valeur marchande des immeubles
résidentiels et commerciaux.

Sa démonstration doit s'appuyer sur une analyse
objective et rigoureuse. En clair, il doit faire
la preuve del'exactitude de ses données et

dela justesse de ses déductions.

Lesévaluateurs agréés.
tous des professionnels

objectifs etfiables!

; PROFESSIONNELLE

: (514) 256-9888

EA
LA CORPORATION

 

DESEVALUATEURS
AGREES DU QUEBEC
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DISPONIBLES

MAINTENANT
Dans le Vieux-MtI. Bu-
reaux de 400 à 2 000
pi ca. aménagés selon
vos besoins.

(514) 845-3254
 

 

Laval
Édifice Banque Laurentien-

ne, 3090 boul. Le Carrefour,

sous-location, 4579 pi ca.

Immeubles Besfor

(514) 849-9900

Gilles N. Besner
 

 

Centre d'affaires sur Rive-
Sud: Bureaux à louer, meu-
blés ou non, périodes de lo-
cation flexibles, services bu-
reautiques complets et bilin-
gues, salle de conférence.

Demander
André Beauchamp   (514) 465-8348
 

 

  

DORVAL
3 554 pi ca., 80 %
bureaux, 20 % entre-
pôt, avec quai de char-
gement à hauteur de la
boîte des camions.
1 150 $ / mois net net.
Eric: (514) 523-3197

À louer. Édifice de pres-
tige. 1 500 à 25 000
pi ca disponibles. Prix
compétitif ou vente
d'espaces à bureaux
sans comptant.

Imm. Vandelac
Ltée Ctr.

(514) 354-5753

  
BUROLUX

1376, Sainte-Catherine O.
Coin Crescent, Montréal.
Bureaux privés, meublés

+ Salles de conférence
+ Réceptionniste, secrétariat
+» Photocopie, fax.
* Bail mensuel ou annuel.

   

      
  

  

  

  

 

(514) 928-2041

À VENDRE OU À LOUER

ENTREPÔT ET BUREAUX À LONGUEUIL

Bâtisse: 7 000 pi ca.. Terrain: 22 000 pi ca.

Partiellement clôturé. Prix spécial.

(514) 670-1302
 

 

 

 

 

BÂTISSE COMMERCIALE:
6 224 pi ca., const. 1981,
briques, aménagée en res-
taurant, stat. de 4 200 pi ca.
2 ch. froides, meulbé, coin
de rue le plus achalandé de
Sherbrooke. Idéal pour rest.
fruits de mer, franchise ou
autre.
Monique G. Lapointe

(819) 565-7474
(819) 569-5412

Immeubles Liliane Gaumond enr. 
   

  

 

AUTOMOBILE

Bâtisse 16 600 pi ca.

Terrain 130 000 pi ca.

1,2 million.

   
 

Ed

hn800-361-7210
ELrE

 

 

 

 

 

 

Concessionnaire Hyundai de la rive-nord

recherche associé ou acheteur.

Pour information
contacter Rock Péthel au

(514) 877-3115  

 

Saint-Laurent, rue Deslauriers

Bureaux et entrepôt, 9 845 pi ca, (2) quais de

chargement, air climatisé, excellente condition.

(514) 336-4333
 

 

 
 

 

  

Sainte-Adèle
À vendre, à louer ou à échanger

Hôtel de 20 chambres, restaurant, salle à manger, salle de

réception, piscine, grand stationnementet terrain de 155 000

PARC INDUSTRIEL

BOUCHERVILLE

De 2 150 à 8 600 pica.

Disponibles immédiate-
pi ca. Idéal pour maison de retraités, thérapies ou autre. ment.

4 Marcel(514) 433-0354 | (514) 642-3615 (514) 641-4773 (514) 645-5363 

Usine
Montréal-Est, usine de 20 000
pi ca., 20 pi et 30 pi. de haut,
6 ponts roulants: 6 et 10 ton-
nes, monorail 300 pi. 2 1/2
tonnes, 800 ampéres, gaz na-
turel, 1500 pi ca. bureau.

 
 

TERREBONNE
Secteur trés recherché pour
commerce de services. Ter-
rain: 30 165 pi ca., batisse 2
étages. Revenu annuel: 120
000 $ Prix: 875 000 $

M. Labréche Ctr.
Re/Max des Mille-lles

(514) 471-5503    
 

¢Espaces commerciaux à louer

À LOUER, À VENDRE, BUREAUX & RESTAU-

RANT SUR GRANDE-ALLÉE, À QUÉBEC. Bâtisse

entièrement rénovée incluant équipement pour res-

tauration.

R. DILLILO Ctr.

 

Longueuil
Centre d'achat de Lyon, coin
de Lyon et Jacques-Cartier,
locaux commerciaux de
1320 pi ca. et plus, pour
commerce de détail ou bu-
reau, occupation immédiate.

Huguette Tremblay
(514) 684-7595
 

 

LAVAL
Pour promoteur ou investis-
seur, terrain industriel,
3 500 000 pi ca. à vendre.
Prix et condition à discuter.
Beaucoup de potentiel.

(514) 324-2421
Immeubles R.T. Ctr.
 

 

lle Perrot
Boul. Don Quichotte,

150 000 pi ca. Plan de
construction de centre
commercial compris.

(514) 430-8900

(514) 252-5000

  

 

BELLEFEUILLE
Terrain résidentiel : 383 000

pica.

LACHUTE Terrain commer-

cial: 500 000 pi ca. Terrain

résidentiel: 4 M pi ca. Ter-

rain multi-familial 300 000 pi

ca.

ST-ANDRE EST Terrain ré-
sidentiel: 200 000 pica.

INFORMATION

BERNARD GUAY
(514) 562-3437
 

   (514) 430-8903

+ Investissements

Avis de 60 jours enr.
Chasseurs d'aubaine

Visez juste
Propriétés eninstance de re-
possession. Édition men-
suelle à vendre à l'unité ou
par abonnement.
Contactez Xavier Abelé :

 

 

Bois-des-Filions
15 km de Montréal, à 3 min.

de l'autoroute 640, 45 000
pi ca., zoné commercial, lo-
gements multiples ou au-
tres, jusqu'à 4 étages. Si

désiré avec bâtisses. Faut
voir !

Information:
(514) 965-8460

après 18h 

 

DÉPANNEUR
STE-MARIE-SALOMÉ

Très bien situé. Bon chiffre

d'affaires. Location de cas-

settes vidéo. Valideuse

Loto-Québec. Photocopieur.

(514) 839-7153

LAVAL
ATELIER DE FABRICATION,
6 600 pi ca., avec pont rou-
lant. - Aussi TERRAIN RESI-
DENTIEL, bord de l'eau, Ste-
Marthe sur le lac. 21 655 pi
ca., 6.95 $ / pi ca.

(514) 661-6644
(514) 621-1944

DORVAL
Bureau et entrepôt, 5 780

pi ca., coin Lindsay et Lépi-

ne, quai de chargementà la

hauteur de la boîte du ca-

mion, 3.50 $ net net/pi ca.  Eric: (514) 523-3197

À la recherche
d’une place d’affaires ?
Nous transformerons vos

critères en sélection informa-
tisée d'espaces disponibles
Denis G. Bédard adm.A

Bédard Du Fort
Le courtier immobilier

  

  (514) 983-2391
 
 

Entreprise à Thorne, Onta-

rio, à 1 km de Temiscaming.

Opportunité d'expansion

dans la mécanique automo-

bile et le transport scolaire.

Logis au-dessus du garage.

(705) 981-3233  
TERRAIN DE GOLF

Outaouais, établi 30 ans,
site féerique, bord d'un lac.
Salle de réception
400 pers., 70 carts, terrain
excédentaire.
Imm. Vandelac Ltée Ctr.

(514) 354-5753
 

Quincaillerie cadeau,
maître serrurier du

Québec, établi depuis
plus de 50 ans, sur rue
commerciale, région
de St-Hyacinthe. Par
le propriétaire. Pour in-

Beloeil, J3G 458.

 

 

Quincaillerie
Bon chiffre d'affaires, éta-
blie depuis plus de 25 ans,
bâtisse neuve (5 ans),
grand entrepôt, Cheveville,
Lac Simon.

(819) 428-3313

J. Vaillant, prop.
 

 

 

RESTAURANT

À BANNIÈRE
CONCEPT ITALIEN
Chiffre d’affaires

annuel : 1 M $. Sec-

teur achalandé. Situé

dans l’ouest de Mti.

Très bon potentiel.

Écrire à : LES AFFAIRES,
Réf. # 1501, 1100, boul.

René-Lévesque o., 24e

étage, Mtl (Qc) H3B 4X9    

 

Repentigny
Un mini-centre de tha-

lassothérapie, masso-

thérapie, esthétique,

ainsi que laserothérapie.

(514) 654-9892
 

 

"REGION
METROPOLITAINE

Compagnie de transport
avec batiment si désiré
dans parc industriel

Aubaine
(514) 951-5891
(514) 963-2173

Denise Gauthier ctr

Salon de billard

Mauricie, 6 ans, excellente
réputation et structure, per-
mis centre sportif, “bar”, 12
tables, possibilité de 16 ou
+, loyer raisonnable, cause:
retour aux études.

(819) 295-3397

 

 

 

ILE D'ORLEANS
Aubaine comprenant restau-
rant très fréquenté et gîte du
passant des plus remarqua-
bles, une affaire assurée.

Denis R. Plante
(418) 654-6497

Royal Lepage Ctr.
(418) 666-5000   
 

 

    
 

 

 

 

(514) 875-9694 14) 464-8501

JOXFAM-QUEBEC Donnons-leur...
$Ce juste un peu !

pr

OXFAM-QUÉBEC (514) 866-1773  
Soyez votre propre

patron
Dansles Cantonsdel'Est, bouti-
que vêtements pour dames,
prêt-à-porter dans les grandeurs
de 3 ans à 20 ans, marquestrès
réputées et très populaires, en
affaires depuis 15 ans, clientèle
très fidèle, bon chiffre d'affaires.
Faut voir !

(514) 777-7823
entre 9h et 15h

&Batisses
industrielles a vendre

 

  Demander Clairmont. TERREBONNE
Immeuble de 12 000 pi ca.,
construction 1988, terrain 68
600 pi ca., 8 locaux, revenu
annuel 56 100 $,triple net.
Prix 495 000 $.

M. Labrèche ctr
Re/Max des Mille-lles   (514) 471-5503

 

* Hypothèque

* Acquisition

CONSULTANT EN FINANCEMENT

SECTEURS INDUSTRIELS ET COMMERCIAUX

Services Financiers Excellence inc.

J 1390, Chemin Ste-Foy # 101, Québec G1S 2N6

* Capital de risque

* Crédit-bail

Tél: (418) 688-9633

 

 

(514) 342-1356
Commission assurée

aux courtiers 
 

1-800-667-0146

DECISIONSNEDIATES REDRESSEMENT

HYPOTHÈQUES FINANCIER
Résidentiel - Commercial Nous pouvons refinancer

- Industriel vos sois Lésidentiel, com-
25 000 $ et plus mercial, in ue ne - our une

LES PLACEMENTS ||"Parsdic
DENCOL (819) 773-0964   
  

 

 

  40n demande

  

 

RECHERCHE
Bureaux à louer ou à sous-

louer de 1800 pi ca. app.,
Vieux Montréal ou centre-
ville, 1500 $ / mois brut,
5 bureaux fermés.

Carole

  

 (514) 344-1731
 

   

 

   
Financementet
CLICET

Individu ou entreprise.
Honoraires selon

les résultats.
André Charbonneau

.B.A.
(514) 963-3012

  

 

  

 

 

 

 

 
Ne manquez pas nos dossier
spéciaux surl'IMMEUBLE

COMMERCIAL et RÉSIDENTIEL.

 

Pour information :

Service de la
publicité

(514) 392-9000   
Pour placer une annonce : (514) 392-7782 NOUS ACCEPTONS VISA, MASTER CARD, AMERICAN EXPRESS
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+Résidences

+Immeuble résidentiel
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Il était une fois.

LAVAL-SUR-LE-LAC

. un château un peu oublié, érigé au bo
et dont les nombreuses plèces ne demandalent à ses futurs proprios
qu’à reprendre vie et à être fleuries.

Dora Brunet Royal LePage courtier
Bur. : (514) 687-1010 - Rés. : (514) 627-0348

ko.

  

  

a

rd de larivière

 

     

 

 

Bord du fleuve
Repentigny, luxueuse rési-
dence, modèle exclusif, 12
pièces, 4 c.c., 3 étagesfinis,
foyers, serre, piscine, gara-
ge double, t.pompe, terrain
13 900 pi ca., aménage-
ment paysager, marina pri-
vée. Prix 560 000 $.

(514) 581-7182
(514) 229-8158
week-end
 

 

   
ILES LAVAL

Bungalow chaleureux, très
ensoleillé, sur l'un des plus
beau bord de l'eau naviga-
ble de la Rivière des
Prairies (ile Verte).
SERGE LEBLANC
RE/MAX 2000 CTR.

(514) 682-0101
 

 

ST-HILAIRE
PROPRIETE
DE PRESTIGE

27 000 pi ca. de terrain,
piscine creusée, paysage-
ment professionnel, 18 piè-
ces, finition luxueuse, vue

magnifique, prix en bas de
la valeur réelle.

Andrée Narbonne Ctr
(514) 467-9274

RE/MAX EXTRA

 

 

7% J

 

A vendre par le contracteur,
maison haut de gamme, mo-
dele exclusif, B piéces,
3 s/bains, terrain boisé en
montagne de 47 600 pi ca.
Prix 280 600 $ taxes incluses.

(514) 942-4978

MONT-ROLLAND

 

   

 

 

GRANBY
Joli cottage 1986. Secteur
privilégié. Terrain: 14 000 pi
ca. Partait pour famille et
protessionnels. Evaluation
municipale: 147 000 $. Faut
voir et faites une offre!

(514) 378-7982   

BROSSARD
Élégante résidence de
14 pièces située dans un
croissant paisible. Offre
7 grandes chambres à cou-

cher. Idéale pour famille
élargie ou bureau à domici-
le, 495 000 $.

Claire Bernier
(514) 672-0321

ROYALE LEPAGE 

  
ji

 

STE-JULIE
MAISON DE PRESTIGE
Acc, foyer, piscine
creusée. Un vrai bijou.
Face au parc. Unevisi-

te s'impose. Doit ven-

dre.

LISE DESJARDINS
(514) 922-0245
(514) 653-3131    
   

   

  

   

  

Condos - Magog
1 et 2 c.c., lac ou

montagne, entièrement

meublé, mois ou sai-

son

(819) 564-1006  
   

  LES PROPRIÉTÉS
DES LACS DES
LAURENTIDES

Construction neuve
99 500$

(514) 353-9096

Ville Saint-Laurent
Châteaux de Casson, très
grand 6 pces luxueux, const.
2 ans, 2 solariums, 2 garages,
piscine int., salle d'exercices,
terrain paysager avec étang,
vue Mont-Royal, près train
banlieue. Libre 1erjuillet

(514) 332-1404   

 

 

 

 

   
STE-DOROTHÉE

9 pièces, 2 foyers, plan-
chers bois franc, 2 s. bains,
thermopompe, bâtiment en
très bon état, fonctionnel et
bien éclairé. Maison chaleu-
reuse, sous-sol fini. Aubai-
ne,faut voir !

M. Vézina
1 (800) 363-6600

rés.: (514) 671-1293
10hà16h  
 

=
Grand Lac Brompton |
11 pces, très luxueux

le plus beau site du

 

FERMEET ERABLIÈRE
À VENDRE-
70 ARPENTS |

Frontière Canada, E.U.
Hemmingford. Magnifique
résidence en briques, style
colonial Virginien, 12
pièces, 2 étages, vue
panoranique superbe,
armoires de cuisine en
chêne, 2 s. bains, foyer.
Etable, atelier, garage,
vaste bâtiment bien isolé,
paroi métallique. Érablière
moderne automatisée, très
profitable, construction
neuve, spacieuse. Ache-
teur sérieux, sur rendez-
vous seulement:

SEULEMENT 325 000 $

(514) 247-3533

ARTE
[vacances

 

 

 

Propriété a vendre
| unifamiliale
À Verchères, 8 1/2, reprise
de finance, s. bains ultramo-
derne, foyer, peut très bien
être converti en bureau pro-
fessionnel. Du lun. au vend.
de 7h à 15h:

(514) 587-8333

CÔTE D'AZUR
Six-Fours-Les-Plages (Tou-

lon), charmante maison à

louer. Près de toutes com-

modités, services et des

   

 

| +Cantons de l'est =

_—ph"

A Knowlton, Cantons de I’ Est

37 cents du pi. ca.
19 terrains de 5 acres au coeur
d'un vaste domaine privé.

À l'usage exclusif des résidents:

70 acres de parcs,
écurie, court de tennis

et sentiers de randonnée.

Sortie 90 de l'autoroute 10

Direction Knowlton

Tel: (514) 242-1328

led

 

SUGAR HILL

b
a
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e
2

€

 

 

À 5 min. de Montréal. Vue
panoramique incomparable

des montagneset lac. Rési-

dence 12 pces. Piscine

creusée, tennis. Site

unique. 490 000 $.

Denise Duprat, FRI

(514) 534-3635
 

ACTON VALE
Devenez propriétaire d'une

usine de 43 000 pi ca. sur

1 acre de terrain pourle prix

d'une location de 5 ans.

J.P. Soullière

(514) 243-0396

ROYAL LePAG

 

 

      

  

 

  

      

  

LAC MEMPHREMAGOG

BAIE DE L'HERMITAGE

Site exceptionnel

- Magnifique terrain

paysagé (2 1/2 acres)

- Vue panoramique du

lac et du Mont Orford

- Accès au lac et plage

privée |

- Maison style normand

- Prix: 365 000 $

Propriétaire

(514) 653-3244

   

 

   
 

 

 

FERME; zoné blanc, sur

Albert-Mines, env. 45 acres,

érablière + grande maison

style ranch, très belle vue,

foyer + comb. lente, s.s.,

5 c.c., garage double... Ne

manquez pas cette occa-
sion!

TERRAINS: Dans la monta-

gne a North Hatley grand

terrain, certains avec riviére

et étang. Premier arrivé,

premier servi.

Monique G. Lapointe
(819) 565-7474

(819) 569-5412

Imm. Liliane Gaumond enr. 
  

. aoû at.

UTTON
neman-
quer, Dans la montagne,

chalet suisse, très éclairé,

galerie tout le tour, vue im-

prenable, const. qualité

supp. 4 acres dont 2 boisés.

Meubles neuts inclus, dont

armoire française authenti-

que. Moins que sa valeur

réelle.

Monique G. Lapointe
(819) 565-7474

(819) 569-5412
Imm. Liliane Gaumond enr.

 

+Maisons
de campagne

  

<4Appartements

  

  

 

de luxe à louer

 

    
 

 

BORD DU
LAC CHAMPLAIN

Propriété 2 c.c., foyer, sys-

tème d'alarme, terrain 30

000 pi ca., piscine creusée,

quai pour bateau. Vendeur

motivé.

Gaétane Plante
Le Permanent Ctr.  (514) 254-4591

FACE AU
PARC LAFONTAINE

Beau, grand 8 1/2 rénové,

foyer, garage, terrasse plus

sous-sol refait.

4115, rue Papineau
(514) 525-1875   
   

®Condos à vendre
 

tennis, etc.

Jour:(514) 975-0642 
À VENDRE PAR LA PROPRIÉTAIRE

Superbe condo de luxe (centre-ville Mtl), 908 pi ca, 17e étage,

entièrement aménagé et décoré. garage, int, piscine, sauna,

FINANCEMENTDISPONIBLE / ÉCHANGE ACCEPTÉ
INCLUS: 2 semaines République Dominicaine, temps partagé

(Membre RCI) valeur: 11 000.00 $ }

Mme Ginette Groleau

Soir: (514) 224-7655
 

T1111)TU
-  CASSON..
Ville Sell

[LC Sfaa }
(ALY LEE0]

 

 

Vieux-Montréal
Superbe condo 1120 pi ca.
dans édifice a caractére his-
torique, entièrement rénové,
murs en pierre, foyer, jardin,
149 000 $ négociable. Par
proprio

(514) 944-8321    
+Propriétés

 

 

DUPLEX UNIQUE

EN PIERRE
Maison: 76 x 50 pi.. Terrain:

100 x 100. U. de Mtl. 2 min.

du métro. Possibilité de 3

logements ou bureaux.

(514) 738-5423
 

 

    
Bord du

lac Memphrémagog
Condo 4 1/2, meublé, avec
quai, foyer, piscine ext. chauf-

fée, à 2 pas du centre-ville Ma-

gog, au prix de l'évaluation

municipale. Après 17 h:

(819) 563-3535
 

 

  

 

   

 

Beach Resort
La Place No. 1 en Floride
pour vos vacances! Studio à
louer.

(514) 748-0279
(514) 388-6320
  

ELERSY CANADA
LEPSIE CANADA O -

ieEPILEPSIE
 

Il reste beaucoup à faire.
Poursuivons la recherche.

Donnons
généreusement.

 

Hollywood Beach
Condos meublés

__ Vuesurl'océan
A partir de 39 000 $ US
Location sans restriction
Jean-Claude Simard,

agent
(305) 925-5788   (305) 921-4621 soir
  

 

   

    

  Pour placer une annonce: (514) 392-7782

plages. vacances
(514) 252-8638

Tremblant Club
FLORIDE 2 condos luxueux,
Hollywood meublés, 2 c.c., foyer,

face lac, pistes de ski
et golf. Possibilité de
revenu, déduction fis-

cale, 169 900 $ et
199 900 $.

(819) 685-0851

 

 

 

FAITES DU SKI DE
PRINTEMPS DANS
LE GRAND LUXE!

Condo au Manoir St-Sau-
veur. Peut loger 10 pers.
Stations de ski accessibles
à pied. 795,00 $ / sem. ou
loyer mensuel. Pour infor-
mation:

Mme.Sylvie Rose
(514) 227-8530 

     

  

     
AFFAIRES
Ne manquez

pas nos

cahiers

spéciaux sur

LES

FRANCHISES       

PROPRIÉTÉ À REVENU
À VENDRE

Construction récente de

qualité, 24 logements, tous

loués. À tousles jours après

18h00:

(514) 263-2376
 

 

Plateau Mont-Royal
Bâtisse semi-commerciale, 6
logements + 3 commerces,
électrique locataire, tous
loués. Revenu brut 65 616 $,
rendement sur invest. de 25
%. Agent s'abstenir.

(514) 785-3456
 

 

Propriété à revenu à

vendre
À Verchères, 5 logements,
reprise de finance, rentable.

Du lun. au vend. de 7h à

15h:   (514) 587-8333
 

  

 

 

NOUS ACCEPTONS VISA, MASTER CARD, AMERICANFE

   LONGUEUIL
Estuaire Ill, vue sur
Montréal, relié au mé-
tro, idéal pour person-
ne travaillant au cen-

tre-ville.

M. Vaillancourt

Ctr.

(514) 442-1767

 

   

    

   
 

Montréal
Plateau, luxueux condos,

2 800 et 1 600 pi ca., pro-
fessionnel ou rés., rue St-
Hubert prés Rachel, maison
patrimoine, stat. ou garage,

foyer, vitraux, boiseries en

chéne, cuisine et s. bains
de luxe, grand balcon, bien

éclairé, fenestration nouvel-
le, plomb. / élec. 1992, ran-

gement, occ. immediate.
Fautvoir ! Par propriétaire.

(514) 527-0309
 

 

PIED-A-TERRE DANS LE
VIEUX-QUEBEC

CONDO A VENDRE
Appartement 1 200 pi ca.
avec possibilité de bureau, 2
étages, près de Place Royale,
rénové, foyer, mur de pierre.

(418) 626-5040
 

 

REPENTIGNY
Penthouse, 3 1/2 pces, vue
sur le fleuve, meublé, 2 ga-
rages intérieurs, foyer, cli-
matisé. Valeur de 169 000 $
pour 139 000 $. Prendrais
échange.

(514) 622-4630
(514) 621-6902
 

 

FAIRE UN
DON
ALA
 

FONDATION
DES MALADIES
DU COEUR
DU QUEBEC

C'EST SI
FACILE!

(514) 871-1551
ou

1-800-361-7650
440. boul. René-Lévesque ouest

Bureau 1400

Montréat, Québec H2Z 1V7

1514, 871-1551, 1-800-361-7650

Fax (514) 871 1464
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Région Saint-Jovite
Chalet à vendre, 6 1/2 pces,

3 c.c., 4 saisons, ensoleillé,

très propre, tout meublé,

Domaine avec 2 lacs,

28 acres, développement

possible, bâtiments, maison

haut de gamme blottie dans

la nature. À 5 min. duvillage

   

Tremblant, Nord
Lac Supérieur, vue sur

Tremblant, 530 000 pi ca.,

bord de rivière, étang, éra-

 

Sommet Trinité

Saint-Bruno
9 531 pi ca, prêt à construi-

re, vue exceptionnelle sur la

  

Sainte-Agathe Sud

Bord de l'eau, Lac à la Trui-

te, 585 000 pi ca. avec ser-

vices. Informations:

  
    

    

IRLEL

 

   
  
  

e
Super Sports Hot Dog @

ùavec six établissements dans @
la région de Montréal recherche @

es franchisés qui veulent atteindre @
les trois buts suivants : @

- INVESTIR DANS UN CONCEPTÀ PRIX MODIQUE °

 

 

  

ICE TP

 

  

  

 

PETITE-RIVIÈRE

ST-FRANCOIS

Le Massif, 560 000 pi ca.
100 pi. bord de lac, pédalo, i Prix: blière, possibilité 9 terrains. Montérégie. isponiLt et des pentes de ski. Prix: » po ontérégie disponibles.
canot, près ski alpin et de 325 0005 négociable. Prix: 53 000 $. Michel (514) 270-5757 jour Écrire à: Gestion Devis
EE (514) 883-8117 (619) 688-5555 (514) 461-1337 (514) 689-6770soir Inc, C.P. 7743

fix: neg.

(514) 668-6803 Charlesbourg (Qc)

(819) 425-2657 G1H 5Wé 

Situés près du centre de ski
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recherche franchisés

vidéo - texte

OCCASION D'AFFAIRES POUR CADRES

Compagnie de formation de cadres

m Organisation internationale d'avant-garde
m Formation unique : combinaison formateur - audio-

 

  

    

  

 

   

  

> Mise de fonds à partir de 35 000 $ ° LE CLUB DES 3 DAUPHINS n Formation de cadres des plus a jour

o & Investissement lolol @ partir 46 96 000° ® TROIS COMMERCES DANS UN MEME LOCAL » Disponible en anglais et en français
°2 chen ma) o C'EST TROIS REVENUS AVEC UNE SEULE FOIS LES FRAIS w Des milliers d'usagersdans 17 pays
S o « SE JOINDRE A UNE CHAINE EN PLEINE EXPANSION : Bouti 4 Bouti i bia » Occasion unique de faire vos preuves dans une

Concept de restaurant dont le décor est sport outique d'eau ue vins r ji j©...simple :hot dogs, hamburgers, filesfraiches, ° ot q outiq e es Comptoir de nettoyage industrie en croissance
ad poutines, alles de poulet, bière pression. @ Eau distillée en vrac Concentrés pour fabrication vinset bières Un service indispensable Gérez votre propre affaire et atteignez un revenu
od + ÊTRE SON PROPRE PATRON ®@ Fontaines réfrigérées Tousles accessoires pourla fabrication Un achalandage sûr exceptionnel. Investissement requis

Accessoires pourl'eau . L'augmentation des taxes sur les alcools
Un marché en progression incite les consommateurs à fabriquer

eux-mêmes

PARTAGER NOTRE RÉUSSITE AVEC NOS BANNIÈRES.

Un commerce sans stockUn succès prouvé 65 000 $ garanti par inventaire.

Appelez M. L. Miller

Tél.: (514) 288-3361 © Fax: (514) 843-7260

@Aucune expérience de la restauration nécessaire
Formation complète du franchisé.

¥RESTAURANTS £222 po Co 8

 

   

Pour plus d’informations @
communiquer avec Charles Gareau @

(51 4) 695-6274 ®
Restaurants Super Sports Ltée, division des franchises

189, boul. Hymus, bureau 207 @
Pointe-Cigire (Qc) HOR 1£9 @

0000000000090000000000000

   

 

Recherchez-vous

des distributeurs,

  

 
Vous ne paierez pas de redevances
Nous vous garantissons un territoire exclusif
Vous recevrez une formation complète
Nous vous donnons les avantages de la franchise
Nous ne vous donnons pasles inconvénients de la franchise

Magasin clé en main 49 500 $ + Comptant requis 25 000 $
Unevisite à l'un de nos magasins en opération vous apporterala preuve de notre succès.

Pour rendez-vous et connaître les territoires disponibles:

(514) 497-5608 - Frais virés acceptés   
POUR ACHETEZ UNE FRANCHISE, BRANCHEZ-VOUS AU GROUPEEy
= Plus d'une soixantaine de concepts disponibles ®

      
des investisseurs

 

    

  

     

    

  
   

 

 

 

      

 
 

   

  

    

  

    
    

 

 

 

  

 

   
  

 

 

     
Pour placer une annonce : (514) 392-7782

  

   

 

 

  

     
     
      

    

     

 

   

 

 

 

   

 

© Crestcom International: CYTEK
Une filiale du Groupe Crest Liée  
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Vous désirez voyager et posséder votre propre

entreprise, UNIGLOBE Voyages la plus grande

organisation de franchises d'agences de voyages

au monde vous offre cette chance. Venez ap-

 

  

 
 

 

 

 

   
 

 

  

 

   
 

 

 

  
 

NOUS ACCEPTONS VISA, MASTER CARD, AMERICAN EXPRESS
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— FIN GOURMET AU FIN Les Systemes Informatiques prendre comment devenir propriétaire de votre

L AU FINGOURMET 7 FABLES DU PAYS 9CONCEPTA®O agence de voyages sans expérience antérieure.
ou des associés?

— : UNIGLOBE VOYAGES
Ce 4 einDUTEL AUsucest ONNE VousComETE L'INFORMATIQUE UN Pourrendez-vous,

Lu meilleure foçon

de

goûter ou succès por MARCHE D'AVENIR . - )
l'acquisition d'une fonde Vous savez que pour percer dans le domoine de lo ice | ; Tél. : (51 4) 393-8950AU FIN . el oe am Démarrez votre entreprise en informatique avec un

_ AU GOURMET: CHARCUTERIE || restourotion À fout être different. Avec 7 FABLES t éorouvé: Les Systèmes inf
et bien plus... sous-marin,pizzo, salade maison, DU PAYS vous ourez toutde différent Je menu (cu-|CERT éprou of $ Jysiemes à ormetiques =

. . assiefte santé, fromage, importation, cofé frois| sine sonté sons friture), l'ambiance, le décor, lo| CONCEPTA. Offez: Vente, réparation, consultation
Pour information moulu, etc. présentation... I! ne manque que vous! | personnalisée, installation de réseaux complets. [

(514) 392-7782 Pour informations: Contactez le Groupe ÉLAN: |: 1.800.363.ÉLAN Fax: 1-800-265-3337 a
-Ü

: «< Fit]
5 ||+0ccasions d'affaires @ rer 4 |

= i ï -|
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<¢Distributeurs demandes +Bateaux deETS 2 ls

vieRECHERCHONS RAINSOFT Manutacturier de solariums ASSOCIÉ ACTIF AVEC Cherche partenaire pour hô-
D I STR i B UTE U RS Compagnie interna- cherche distributeurs dans Sunray “Corsaro” CONNAISSANCE DANS tel villégiature et condos 14 {Le

: ” : a tionale avec 40 ans plusieurs régions du Qué- A y ‘ . LE DOMAINE 9 1 |Compagnie solidement établie en Floride dans la construc- , ; ; 34 pieds, à peine 100 dans les Laurentides. Ou- 3 IN- hl d’expérience dans la bec pour vente et instalia- Auberge Vacances-Santé . 1 ;tion de condominiums à Pompano Beach, avec bureau à t d'équi t tion. Territoire protégé heures de marche. ! ' vert aux investisseurs eur d die

Montréal, recherche agents(tes) de distribution pourfaire la vente ~quipemen ‘& ire a: CP 214 Comme neuf. Valeur (thalassothérapie). Terrain u 5 pit
vente de condominiums dans votre région. Courtier en pour traiter l’eau crire a: K de 130 000 $. De- au bord d'un lac: 4 acres péens. 4 pa
assurances, immobilier, ou toute personne possédant une ;ourdifférentesogo GOA 3K0 mande 79 000 $. uepenis6subventions Robert : (514) 437-2171 À i”
forte expérience dans la vente serait le candidat(te) idéal. _ - . 4 ë

Revenus élevés selon votre volonté et capacité de du Québec. Nous AUVEN) (819) 846-6328 Ou terrain a vendre E Me

performer. Nos clients font un revenu de 80 000 $ et plus par offrons entrainement Partez en affaires avec des Ecrire a: Location Ind. 4 00

année et savent reconnaitre un bon placement et planifier complet. Garantie à vie machines shorts u (hockey) Centrale, 4035 St-Am- mé
leur retraite d'une façon intelligente. Travail très valorisant, sur nos produits. Terri- et d'auto-collants. Occasion broise L11.1, Mtl (Qc) id $,
rentable avec possibilité de voyager fréquement. toire exclusif, etc. unique, à l'abri de la réces- H4C 2E1 confidentiel } co

Claire Gosselin sion. Systèmeclés en main. et s'adresser MAGNIFIQUE MONTRE an
_— == 1(800) 363-6365 214)696-1400 24 h à Jean-Pierre ROLEX POUR HOMME

FIRST Modèle Submariner, or et L_—_
FLORIDAFIRST ‘ à : > DISTRIBUTEUR acier avec cadran bleu.

Contacter M. Jean Paré Manufacture de siè- pt | ou Très rare et recherchée.
98, Laurier ouest, Montréal, Qc, H2T 2N4 ges pneumatiques et Batissons avenir Distribution de service Condition impeccable.
Tél.: (514) 274-5165 ou le 1-800-465-8332 ergonomiquesà la re- ° d'h ° innovateur s'adressant au Jour (514) 592-3725 Te

cherche de distribu- ---aujour ul secteur automobile, territoi- ski
- teurs. ppuyez: re exclusif, potentiel de re- voi

Cherche importateur-distri- Excellent potentiel (819) 732-1769 | 56 Spark venus annuels de 75 000 $ Rendement de 35 cè:
buteurpour produits cosmé- de revenus USC , fue spar 8 et plus. La moitié desterri- sur le capital investi. 80

tiques biologiques à base psinbutor de produits de sécuri- Ottawa (Ontario) toires déjà octroyés | Pour word Oil Corp.S.A. ;
d'oigo-diéments. Visage, %erasesparwesaps Canada| ki se: an exposé du plan dat| Présente unnouveau 9
corps, balnéothérapie. re vos ventes. Bénéfices très in- res, contacter: conceptdeforage a ves
Exclusivité pour tout le téressants dès le 1er mois. . _ 800-561-1838 : nar
Canada. SERVICES TRIAD TEL: (613) 234-6827 d AUTO Appelez le (305)937-3050

(514) 453-8116 (514) 939-0236 FAX: (613) 234-6842 ONT À he (États-Unis).  
 



  
  

BL a construction rési-
dentielle est demeurée faible
en février au Québec, recu-
lant de 23 % par rapport à
janvier, un mois déjà diffici-
le, indique la Société cana-
dienne d’hypothèques et de
logement (SCHL).
Pour faire des comparai-

sons, la SCHL corrige les
variations saisonnières des
données mensuelles et expri-
me le tout sur une base an-
nuelle. En février, l’équiva-
lent de 22 100 unités étaient
mises en chantier par rapport
aux 28 700 de janvier. Il
s’agit du cinquième mois
consécutif sous les 30 000
mises en chantier. Rappelons
que 38 228 unités ont été
mises en chantier pour l’en-
semble de 1992, le plus fai-
ble niveau depuis 1982.
« Il est encore trop tôt pour

affirmer que la baisse conti-
nuera. La faiblesse de la
construction est en partie at-
tribuable à un mois de fé-
vrier glacial et donc peu pro-
pice a la mise en place de
fondations », souligne Kim-
Anh Lam, économiste a la
SCHL.
Au bureau montréalais de

la SCHL, on explique la
stagnation de la construction
par l’inventaire élevé de
maisons neuves invendueset
l'incertitude des consomma-
teurs. 
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« Depuis les huit derniers
mois, la construction domici-
llaire maintient une tendance
égale à 13 500 mises en
chantier dans la région de
Montréal, le plus bas niveau
et la plus longue période
d'inertie depuis les 10 der-
nières années », indique Ma-
rio Vachon. analyste de
marché a la succursale de
Montréal de la SCHL.
Tous les types de loge-

ments ont affiché un recul au
Québec. La construction de
maisons détachées s’est re-
pliée de 11 % en février par
rapport au mois précédentet

MAd'affaires

 

- Participation dansles bénéfices

- En forte demande constante

(Parts de 75 000 $)

ou écrire à:

  [COMPAGNIE PRIVEE
CHERCHE INVESTISSEURS “URGENT”

- Produit non périssable. Transformation richesse naturelle

- Clientèle étendue, spécialisée: Canada, USA, outre-mer
- Capital minimum nécessaire demandé: 600 000 $

- Investissement garanti. rentabilité 25 à 30 %an.
- Projet: 150 M $. Support de 12 communesprovince de Québec
- Pro-forma desprévisions et renseignements: (514) 723-5185

LES AFFAIRES Réf. # 1503, 1100 boul.
René-Lévesque o., 24° étage, Mtl (Qc) H3B 4X9

  

 

  

           

  

pub très rentable,

 

la construction de logements
multiples, de 30 %.
Les résultats sont plus en-

courageants si l’on compare
février 1993 à février 1992.
Toutefois, rappelons que fé-
vrier 1992 avait enregistré la
plus faible activité mensuel-
le depuis la récession de
1982, ce qui rend la compa-
raison avantageuse.
Ainsi, dans la région de

Montréal, 566 unités ont été
mises en chantier en février
dernier (données brutes),
contre 513 en février 1992,
une hausse de 10 %.
L'Ile de Montréal est à

spécialisés

 

M +Services

La construction de maisons détachées s’est repliée de 11 % en février par rapport au mois
précédent.

contre-courant de sa ban-
lieue, avec une chute de
37 %, à 107 unités. La Rive-
Sud a connu un bon mois :
+ 67 %, à 155 mises en
chantier. Le secteur Laval et
Rive-Nord a fait un peu
mieux que l’an dernier, avec
une hausse de 11 % en fé-
vrier, pour un total de 272
unités.
Les régions métropolitai-

nes de Québec et Hull ont
également connu un meilleur
mois de février que l’an pas-
sé : hausses de 7 et 6 %, à
96 et 50 mises en chantier
respectivement.

 

    
quotidien.

 
 

INVESTISSEURScana-

diens recherchent du ca-

pital, pour projet d'ex-

pansion d’une entreprise

 
dements maximums, court

établie dans le nord du| |‘éme M. Joyal
Mexique, projet total 500 (514)464-7097
000 $; participation mini- local 100  
 male par individu 20 000

S, rendement offert selon

conditions, min. 12 % par

 

 

i Compagnie détenant Z=

Z brevets mondiaux dont =  

   

* Service ultra-rapide

* Plus de 10 ans
d’expérience

+ Prix les plus bas en
ville!

PERFORMANCE
EXCEPTIONNELLE

3

3

3

:
; Nous l'exigeons de nous-
i
3

|Représentant com-|

| mercial pour la Fran-

I ce cherche nouveaux |

La région de Sherbrooke a
enregistré une augmentation
relative exceptionnelle :
+ 324 %. En termes absolus,
72 nouvelles fondations sont
apparues en février, 55 de
plus qu’au même moment
l’an dernier.
Chicoutimi/Jonquière a

également bien fait si l’on
compare à 1992 : + 71 % en
février, à 12 mises en chan-
tier. La région de Trois-Ri-
vières est la seule à avoir re-
culé : une baisse de 14 %, à
12 unités. À l'échelle cana-
dienne, le nombre de mises
en chantier a grimpé de 6 %,
à 150 800 unités. grâce à une
poussée de l'Ouest.

Revente de
maisons en
février :
recul de 7 %
HEes ventes de maisons

existantes ont diminué de
7 % dans la région de Mont-
réal en février, indique la
Chambre immobilière du
Grand Montréal (CIGM). Il
s’agit du deuxième mois de
baisse consécutive.
Plus précisément, 2 097

propriétés résidentielles ont
changé de mains en février,
contre 2 254 en février 1992.
Le volume a égalementbais-

TTde services

La construction résidentielle chute de 23 % en février
sé, de 8,3 %, à 226,3 M$. Il
s’agit des transactions réali-
sées par l'entremise du Ser-
vice inter-agences.
« On peut présumerqueles

acheteurs, maintenant fami-
liers avec les fluctuations des
taux hypothécaires, ont pré-
féré attendre la baisse des
taux qui survient habituelle-
ment au début de mars, à la
suite de la campagne des
REER, pour conclure une
transaction », affirme la
CIGM.Les courtiers indi-
quent qu’ils ont malgré tout
enregistré une activité crois-
sante depuis le début del’an-
née.
La valeur moyenne des

propriétés unifamiliales ven-
dues en février 1993 est de-
meurée pratiquementinchan-
gée par rapport au même
mois de l’an dernier:
107 916 $ contre 108 050 $.
I! faut dire que le nombre
d'inscriptions actives à la fin
de février était de 42 939
contre 39 978 en février
1992, un bond de 7,4 %.
En février dernier, 37,7 %

des propriétés qui ont trouvé
preneurs ont été vendues en-
tre 70 000 et 100 000 $;
34,3 %, entre 100 000 et
150 000 $, et 11,8 %, entre
150 000 et 250 000 $
111
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* Finance / administration

Compagnie offre services

de distribution alimentaire

ou de transport réfrigéré et

sec. Région Québec, Mon-

demandées
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2 jeunes cadres désirant

mettre à profit leur expertise

du secteur manufacturier et

leur entrepreneurship; sont à
la recherche d'une occasion

d'association à une PME de

la région de Québec, possé-

dant un management dyna-

mique et ayant des visées

de différenciation de ses
 

 

i Ai tréal, Estrie, Saguenay /

i 25 000 $ minimum. méme, pourquoi pas de nos I produits | Lac-St-Jean et Bas St-Lau-

: (514) 747-4687 employés et clients? Ne (514) 626-2425 I [rent Serge Lasalle CA, 22
fmensmemenemmamasnand laissez pas le hasard guider ——a== boul. Val-Cartier, Lorette-

- vos projets. Au-delà de ville, Qc, G2A 2M3. Fax:

+Services l'argent, il y a les gens. TRADUCTION - (418) 847-5551
Identifiez les éléments Tenaa —
d'une bonne négociation au * Technique JH 28 ans, cuisinier

  
 

 

  
Financement, R&D

Liquidité
Nouveau concept de capita-
lisation et d'épargne des
employés d'une PME.
Jacques Lachapelle

CA

spécialisés

J Rendez-vous * Juridique crêperie cherche place
“ ” MARVALET ASS.

M spoT TRADING" RAPPORT | F seulement (514) 696-7013 avec responsabilités ou
arc es devises etran- = rancine Fapineau . iati i ii ini ’ T Fax: (514) 696-7012 association. Disponible

gères, risque minimum,ren- D'IMPO (514) 984-6665 es immédiatement Écrire:

France.

français spécialisé en

68, rue de l'Aiguillerie,

34000 MONTPELLIER,

produits de même qu’un ac-

croissement de sa présence

sur des marchés d'exporta-

tion.
Confidentialité assurée

ÉCRIRE à: LES AFFAI-
RES,réf. # 1504, 1100

boul. René-Lévesque
o., 24e étage, MtI (Qc)
H3B 4X9  
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ÉRIC FOSTER
(418) 683-3579  1-800-363-OMNI

ORDINATEK INC.   Roger Lefebvre
(514) 327-0082  
 

    
 

Pour placer une annonce: (514) 392-7782

Fax: (514) 645-3555

 

 

LAMINAGE
Acheter directement du fa-

20 ans d'expérience, ré-
novations de tous gen-

U
ont eprises
yo latio istri-

jon’a meteurs

 

 

 

  

 

   

   

    

   

  (tél. & télécopieur)

année. dérailleur en composi- 8 962-6865 (514) 253-5282 bricant. Laminage sur bois, res. Armoires sur mesu- em
(819) 569-3338 £ te pour vélo recherche g — sur massonite, sur foamco- res, salles de bains, ot S

= financement. = DÉTECTIVES re. Prix de gros. Demander sous-sol. Bonsprix.
H ; i. ; iéFCh AdmA.

TERRAINS 2 (514) 3756483 5 +Services PRIVES division laminage. (514) 448-9376 xpolentreprises
CHARLEVOIX 000HEO Licencié Cautionné (514) 691-3711 TRAITEMENTDE TEXTE |DE TEXTE AY

Terrains prés du centre de = financiers icencié - Gautionn
ski Le Massif dans Charle- +Informatique SERVICE 24 HEURES SE ET
voix. Développementà suc- FINANCEMENT | Filature Gouvernement Mirotexte, services

cès de 310 lots, vendu à THOROUGHBRED RECHERCHÉ Prise de photos Prêts et subventions professionnels de traite-
80 %. Prix spécial pour en- Surplus d'inventaire Bail-location 6 mois. Contrat Enquête générale pour petitesentrepri ment de texte. Devis,

'in- Vente deliquidation individuel 150-300 $. Volu- Surveillance électroni ses nouvelles ou déjtrepreneurs ou groupes d in 3.6 10 et 16 usagers individual50-30 oolu : Sune ance oe fondue existantes. thèses, correspondance,
vestisseurs. Possibilité de fi- IDOL il, IH et IV Crédit accordé: 20 % an- nvestigatio . (514) 728-0594 etc. Imprimante laser.

nancementsur 5 ans. Appeler nuel. Tél.: (514) 944-6306 poste 107 Mireille (514) 441-0990  
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Be gouvernement du
Québec créerait 20 000 em-
plois s’il déréglementait la
construction et la rénovation
résidentielle.
Telle est la principale con-

clusion auquel arrive l’Asso-
ciation provinciale des
constructeurs d’habitation
du Québec (APCHQ), après
avoir fait faire un sondage
par la firme Sondagem, de

Montréal. La marge d’erreur
d'un tel sondage, réalisé le
mois dernier auprès de | 294
ménages québécois, est de
2,8 %, 19 fois sur 20.

Salaires
trop élevés

Quelque 78 % des person-
nes interrogées estiment que
les salaires dans l’industrie

 

NELETT
Selon un sondage, 70 %des Québécois sont en faveur de la déréglementation

Le gouvernement creerait 20 000 emplois en
déréglementantla construction résidentielle

de la construction sont éle-
vés (46 %) ou très élevés
(32,4 %). De plus, 58,5 %
des répondants croient que,
compte tenu de la conjonc-
ture économique actuelle, les
salaires sont trop élevés.
Or, ceux qui ont des projets

de construction et de rénova-
tion devanceraient leurs tra-
vaux d’un an en moyennesi
les coûts de construction di-

  

 74ù D
ee
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minuaient. Selon le sondage,
36 % des ménages québé-
cois ont des projets de cons-
truction (rénovation ou mai-
son neuve).

7 625 mises en
chantier de plus

L’APCHQ ajoute que 10 %
des répondants n’ayant pré-
sentement pas de projets mo-

  

difieraient leurs intentions et
envisageraient l’achat ou la
construction d’une maison si
les coûts de construction di-
minuaient.
À partir de ces résultats,

l’APCHQ calcule que 7 625
unités de plus que prévu se-
raient mises en chantier, au
cours des 12 prochains mois,
si les salaires diminuaient.
En outre, 40 000 ménages de
plus que prévu feraient exé-
cuter des travaux de rénova-
tion.

12 000 emplois
créés, sans qu’il
en coûte un sou

Cette augmentation créerait
12 000 emplois directs et in-
directs dans le secteur de la
maison neuve et 8 600 dans
celui de la rénovation, pour
un total de 20 000.
L’APCHQfait valoir que ces
20 000 emplois seraient
créés sans qu’il en coûte un
sou.
« L'APCHQ demande au

ministre du Travail, Nor-
man Cherry, de faire en
sorte qu’on en arrive, d’ici le
30 avril, à une déréglementa-
tion partielle des conditions
de travail des entreprises du
secteur résidentiel, en com-
mençant par la question des
salaires », indique Gaétan
Rouillard, président de
l’APCHQ.

12 $ l’heure

Advenant que les parties
patronale et syndicale ne
s’entendent pas, l’APCHQ
demande que le gouverne-
ment décrète de nouvelles
conditions pour le secteur ré-
sidentiel. Elle fait notam-
ment deux suggestions : 1)
que lc seuil] salarial soit fixé

  

JUNON INC

DÉVELOPPEMENT DE
PROJETS IMMOBILIERS 

CONDOMINIUMLE LIBERTE

Ville de Saint-Léonard

* Construction de qualité

St-Léonard, Tél.:

à 12 $ l’heure pour tous les
travailleurs ; 2) qu’il n’y ait
plus de salaire maximum
pourle secteur résidentiel.
« Au delà du seuil salarial,

ce sont donc la productivité,
la compétence et les condi-
tions du marché qui seraient
prises en compte lors des né-
gociations entre un tra-
vailleur et son employeur »,
souligne l’APCHQ.

Un appui de 60 %
des Québécois

Actuellement, les em-
ployeurs du secteur résiden-
tie] sont assujettis aux mê-
mes règles que les entrepri-
ses du secteur commercial et
industriel. Ainsi, le taux ho-
raire des ouvriers pour cons-
truire une maison est le
même que pour bâtir un grat-
te-ciel au centre-ville.
Les Québécois semblent de

l’avis de l’APCHQ, à en
croire les résultats du sonda-
ge. Sept québécois sur 10 se
disent d’accord avec la déré-
glementation et 60,3 % ap-
puieraient le gouvernement
dans unetelle initiative.

Diminution du
prix des maisons

En outre, 61 % des répon-
dants estiment qu’une baisse
des salaires provoquerait une
diminution du prix des mai-
sons neuves.
Quelque 68 % jugent que

la déréglementation aurait
pour effet de faire travailler
plus régulièrement les ou-
vriers de la construction;
60,5 % jugent que cette dé-
réglementation créerait de
nouveaux emplois.

Lim

VAILLES

 

Près de tousles services et facilités

* Occupation immédiate 3 1/2, 4 1/2, 5 1/2

Prix à partir de 79 500 $

toutes taxes incluses

HEURESDE VISITES

mardi, mercredi, jeudi 14 h à 20 h

samedi, dimanche 14 h à 18 h

7731, Louis-Quilico

(514) 722-8419
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Montrusco deménagera a la Tour McGill College : 15 000 pi2
EVE ontrusco et asso-

ciés déménageront à la fin
juillet à la Tour McGill Col-

lege, au 1501 de l'avenue du
même nom.
Le conseiller en investisse-

Lancement du
concours de l'édifice
de l’année 1993
H_ ‘Association des ver

propriétaires et adminis-
trateurs d’immeubles du
Québec (Boma Québec)
vient de lancer son troisième
concours de l’édifice de l’an-
née.
Ce concours vise a souli-

gnerl'excellence en immobi-
lier dans différentes catégo-
ries. Les noms des gagnants
seront dévoilés le 27 mai, a
l’Amphithéâtre Bell, au
1000, de La Gauchetière.

Questionnaire
bien étoffé

Pour participer. il faut pré-
senter un cartable standardi-
sé, fourni par Boma, com-
prenant une série de spécifi-
cations physiquessurl’édifi-
ce, les services qui y sont of-
ferts, etc.
Outre les photos, le porte-

folio doit également com-
prendre une section sur les
gestionnaires ou propriétai-
res de l'immeuble, les rela-
tions qu’ils entretiennent
avec leurs locataires, etc. Le
concours est ouvert aux seuls
membres de Boma Québec.

Anciens gagnants

En 1990-91, l'Édifice dela
Sun Life, l'Édifice Mérici, de
la Société immobilière
Trans-Québec (SITQ), et le
Palais de justice de Saint-
Georges-de-Beauce, de la
Société immobilière du
Québec (SIQ), s'étaient par-
ticulièrement illustrés dans
leur catégorie respective.
L'année précédente, la

Maison des Coopérants, de
Montréal, s'était vue décer-
ner un prix.

    
  CUIT DE PRESSE

CEIRCUIT MATINAL

EZ L'OPTIMUM
VEACTJON EN
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  RE CUEILLETTES
OURTRE DÉPARTS
DE LIVRAISONS EN e
“CIRCUIT DE PRESS
A CHAQUE JOUR
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ment s’installera pour plus
de 10 ans au 28e étage de
l’immeuble, louant précisé-
ment !4 800 pi? de superfi-
cie de bureaux. Montrusco
est à l’étroit dans ses locaux
actuels, au 23e étage du
1000, Sherbrooke Ouest,
l’édifice de l'Organisation
de l’aviation civile interna-
tionale (OACI). L'entreprise

PLUS IMPORTANTES ENTREPRISES AU QUEBEC 4; NN

y occupe 8 700 pi?. La bi-
bliothèque,les salles de con-
férencesetla salle du conseil
d'administration sont trop
petites.
« Nous nous positionnons

pour le futur. Nous pensons
prendre de l’expansion et en-
gager du personnel d'ici cinq
ans », a indiqué aux AFFAI-
RES Ovidiu Schuopu. vice-

Cah

oR = 7 ,
ES

l'outil de référence
de milliers de
decideurs et chefs

RES-500

président adjoint de Mon-
trusco. Actuellement, le con-
seiller en investissement a 35
employés à son service.
Avec ce nouveau locataire,

la Tour McGill College est
louée à 52 %, a indiqué
Anne-Marie Dubois, direc-
trice de la location des Im-
meubles Polaris, propriétai-
re de l’immeuble.

 

 
 

   

+3 4

Récemment, les Immeubles
Polaris se sont entendus avec
la Délégation commerciale
du Mexique. Rappelons que
la Délégation commerciale
d’Italie est également pré-
sente dans la Tour McGill
College.

HULAA
FRANCI
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JUSQU’A 500 % PLUS RAPIDES,
NOS PERFORMANCES _ is
GRAPHIQUES VOUS COÛTENT | -
MAINTENANT MOINS CHER! |
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DELL 425s/L

2 149$
Location à partir de 79,51 $ par mois°
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DELL 433/M

3 449 $
Location à partir de 127,61 $ par mois’

   

   
  

   

  BON, ET À PART ÇA ?
Défoncez le mur de l’affichage graphique. Avec un accélérateur graphique installé à mêmele bus et jusqu’à 1 Mo de mémoire
vidéo reliée directement au processeur central (CPU), la nouvelle gammed'ordinateurs i486 extensibles de Dell peutlittéralement
turbocharger vos applications de type graphique ou Windows™“. De plus, grâce à un dispositif de diagnostic intégré, nous pouvons
maintenantdéceler et identifier de nombreuses causes de pannes mêmelorsque votre systèmerefuse de démarrer. Notre équipe peut donc

  
  
  

   

vous remettre en piste plus rapidement que jamais. DELL 466/ E

Mais, ce n’est qu’un début puisque nous avons égalementréduit nos prix ET amélioré le support etle service à la clientèle légendaires qui
nous ont valu des prix prestigieux.

   Au puits de ravitaillement, la meilleure équipe au monde. Chaque ordinateur Dell vousest livré complet, incluant nos Location à partir de 181.76 par mois
programmesde service à la clientèle et de soutien gagnants de nombreux «grands prix» et OpenLine, le nouveau programmede soutien
téléphonique 24h sans frais de Dell. -

   

    

  

Vous y gagnerez, c’est garanti. Seul Dell vous offre des garanties couvrantla compatibilité, la réponse de support technique en
moins de cing minutes*, le service sur place le prochain jour ouvrable" et même votre satisfaction, appuyée par notre célèbre garantie de 30
jours «remboursementsans discussion».

 

  

    

Et maintenant, vous pouvez même choisir le circuit. Chaque nouveau système Dell comprend une garantie d’un an
couvrantles pièces et la main-d'oeuvre. Et dorénavant, pourles années 2 à 5, vos coûts de service seront encore plus bas. SelectCare* le
nouveau programme de Dell, vous permetd'établir un plan de service personnalisé à la mesure de vos besoinset de vos budgets: pièces
seulement,pièces et main-d'oeuvre, auto-entretien ou service de tierce partie. De plus, moyennantun léger supplément, vous pouvez
obtenir le soutien pour la plupart deslogiciels d'application populaires.

   

   
    Nos prix ont subi une mise au point ; nos systèmes partent encore plus vite ! Deschiffres ?

Que diriez-vous d’une augmentation de puissance de traitement pouvant atteindre 51 %et de performances
graphiquesjusqu’à 500 % plusrapides ?

 

DELL 433/T

3 879$
Location à partir de 139,64 $ par mois’

 

Allez-y à fond de train ! Passez en tête de peloton. Pour obtenirles performances graphiquesplus rapides et les
services de support et de soutien améliorés qui fontles achats gagnants, appellez Dell immédiatement.    
 

 

        
© DEL425s/L 2<% DELL 466/ME
® 1486SX - 25 MHz * mémoire vive: 4 Mo * i486DX2 - 66 MHz double vitesse * mémoire
* disque dur IDE: 120 Mo disquette 3.5" vive: 8 Mo ® disque dur IDE: 320 Mo * unité de
© moniteur UltraScan 14C © MS-DOS® 5,0, disquette combiné * moniteur UltraScan 14C
Microsoft Windows" 3.1, souris ® antémémoire externe: 128 Ko * mémoirevidéo: 4

(clavier bilingue disponible) | Mo * MS-DOS*®5.0, Microsoft Windows" 3.3, Mc

 

souris (clavier bilingue disponible)

 

@E DELL 433/M TÉLÉPHONE 1-800-463-6276
© i486DX - 33 MHz ® mémoire vive: 4 Mo DELL 433/T
e disque dur IDE: 230 Mo ® unité de disquette * i486DX - 33 MH: * mémoire vive: 8 Mo TÉLÉCOPIEUR 1-800-387-5753

: Lun. - Ven. -    
  
  
  

combiné ® mémoire vidéo: 1 Mo ® moniteur ¢ disque dur IDE: 230 Mo © unité de disquette

SraScan,uc * MS-DOS5.0, Microsoft combinéee.Sonpotent 1868 boulevard des Sources, bureau 200, Pointe-Claire, Québec HOR 5R2
INdOWS .1, souris - VU, icrosoft .

(clavier bilingue disponible) Windows™ 3.1, souris (clavier bilingue disponible) Halifax ® Montréal ® Ottawa * Toronto * Calgary * Vancouver

  *Délai de réponse garanti limité: 8h à 20h HNEdu lun. au vend. et 10h à 16h fe sam. "Certaines restrictions s'appliquent. Service sur place non disponible pour certains endroits éloignés. Pour des détails complets surles garanties,
appellez Dell. ‘Pour les prix des options de service SelectCare, demandez à un représentant commercial Dell. La location-bail est offerte par Leasing Group Inc; les paiements sont basés sur un bail ouvert de 36 mois. Tours les prix et D
les configurations sontsujets à changementsans préavis. Dell ne peut être tenue responsable des erreurs d'illustration ou de typographie. Les prix n'incluent pas l'expédition, la manutention et les taxes de vente applicables. Dell et
Dell System sont des marques de commerce déposées; SelecrCare est une marquede service; le logo Dell et UltraScan sont des marques de commerce de Dell Computer Corporation. Intel et le logo Intel Inside sont des marques de
commerce enregistrées et Intel 386, Intel 486, 1386 et 1486 sont des marques de commerce d'Intel Corporation. Dell se dégage de tout intérêt d'appropriation concernant les marques et les noms appartenant à d'autres.

 

  
        

 


